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PRÉCIS HISTORIQUE 

L'ORDRE DU SAINT-ESPRIT 



'oitORB du Sftint - Esprit fut créé par 
Henri 111 le 3i décembre 1578. Le roi 

nous apprend lui-même, dans le préam- 
bule des statuts, les motifiqui le portèrent à choi- 
sir cette céleste protection. Après avoir remercié 
Dieu de Ta voir fait naître dans la religion catho- 
fique, il ajoute : t Nous devons encore lui témoi- 
c goer notre reconnmssance en ce qu'il hxy a plû, 
« entre tant de contraires et diverses opinions^ qui 
c ont exercé leurs plus grandes forces en nostre 
« temps, nous conserver en la connoissance de son 
« saint Nom, avec une proiession d'une seule Foy 
« Catholique et en Tunion d^une seule Église 
« Apostolique et Romaine, en laquelle nous vou- 
« ions, s'il luy plaist, vivre et mourir. De ce qu'il 
« luiaplûaussi, par rinqfâration du fien<»8t Saint 
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« Esprit au jour et festc de la Pentecostc unir tous 

« les cœurs et volontez de la Noblesse Poionoise, 

« et ranger tous les Estais de ce puissant et re-* 

<« nommé Royaume, et Grand-Duché de Lituanie, 

« à nous élire pour leur Roy (i), et depuis^ à 

• mesme jour et feste, nous appeller au régime et 

'< gouvernement de cette couronne tics-Chres- 
« tienne» par sa volonté et droit successif (2). Au 
■ moyen de quoy, tant pour commémoration des 

« clioscs suhditci, que pour toujours fortifier et 
« maintenir davantage la Foy et Religion catho- 
« lique : pareiUemeot aussi pour décorer et ho- 
« norcr de plus en plus TOrdre et I Kstat de la iSo- 
« blesse en cettuy noatredit Royaume^ et le re- 

• mettre en son ancienne dignité et splendeur^» 
« comme celuy auquel par inclination naturelle et 
« par raison, nous avons toujours porté très-grand 
I amour et affection: tant parce qu^enlaycoonste 

• nostre principale force et autorité Royale, que 
« pour avoir» devant et depuis nostre avènement 
« à ia Couronne» fait preuve en plusieurs grandes» 

• hazardeuses et mémorables victoires, de cette 
« ancienne et singulière loyauté» générosité et va- 
I leuy» qui ia rend illustre et recommandable entre 

(1) «9 md iS/S. 
(s) fo OMd i574* 
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« toutes les nations étrangères... Nous avons ré- 

f solu d'ériger un Ordre Militaire en cettuy nos- 
« tredit Royaume, outre celuy de Monsieur Saint- 
« Michel, lequel nous voulons et entendons de- 
« meurer en sa force et vigueur et estre observé 
I tout ainsi qu'il a esté depuis sa première institu- 
ât tion jusqu'à présent. Lequel Ordre nous créons 
« et instituons, en Thonneur et sous le nom et 
€ titre du Benoist Saint-Esprit... » 

Nous voyons, dans ce préambule, le but visé 
par Henri III en instituant ce nouvel ordre de 
chevalerie. Les auteurs cependant se sont partagés 

sur le point de savoir quelle a\-ait été la pensée qui 

avait présidé à cette création du dernier des Va- 
lois. Les uns ont prétendu que le roi avait eu Tin- 
tention de fonder en France un ordre de chevalerie 
spécialement destiné à la noblesse , à Tinstar de 
rOrdre de TAigle-Blanc, qu'il avait trouvé en Po- 
logne à Tépoque où il avait été appelé à y régner. 
D'autres n'y ont vu quHme puérile imitation de 
rOrdre du Saint-Esprit au droit désir ou du Nœud, 
établi à Naples par Louis l^^ de Tarente, roi de 
Jérusalem, de Naples et de Sicile, en i352, dont la 
République de Venise avait offert les statuts manu- 
scrits à Henri 111 lorsqu'il passa par cette ville, en 
revenant de Pologne pour occuper le trône de 
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France (i). Cette opinioa^ fondée sur bi reasem- 

biance de ces statuts avec ceux de i Ordre du Roi 

(i] Ces statuts de l'Ordre du Saint-Esprit au droit désir, fondé par 
Louis d'Anini!, nnr v^v.r titre : Ce sont les chapitres faictes ci trovées 
pour ie trè& excellent prmcc monseigneur le roy Loys, pour la grâce 
lit IMsa, roi de Jenisalem et de Sicile, elle honneur du Seinct Eeperit, 
tropureor et feadenr de la ttèe noble compegnle du Seinct E^erit eu 
droit destr, encomnencee le Jour de ta Peotecoete l*aa de gnce 

M. CGC LU. » 

« Le fondateur de cet ordre était arrière-pctit-ûls du roi de Fiaoïce 
Louis VIII, et ce fut pour ce motif quelaRépubliquedeVenise^tlofeen 
poiieiiion de œ Une airiem, FolErit en prêtent tu toi Henri III 
ta 1S79. B (H. Btibetde Jeuf, Nûticêturlt musée des Somfêrains.) Le 

prince accepta ce présent avec d'autant plus de plaisir que sa destinée 
royale ressemblait h ce!!o âu fondntcur âe Tordre Hont les stntut^ hii 
étaient offerts, ayant ctc nomme roi de Pologne et roi de brance ie 
jour de k Pentecôte, de même que le roi Loidt tftit reçu ce même 
iour la couronne de SkSh et celle de Jénitilem. 

Henri III, au dire de l'historien Le Laboureur, voulant s'approprier 
ridée de ces statuts, après avoir fait extraire par Chivcrny tout ce 
qu'il voulait conserver pour son nouvel Ordre du Saint-E&prit, lui au- 
rait ordonné de brûler le mantiscrit afin de détruire la preuve maté- 
rielle 4tt enapruals qu'il lui vnh Ah». Mtit It ftotur daneelier de 
France n'aurait pet oté détruire un si spicndide monument. A sa 
mort, ce manuscrit passa à son fils Philippe Hurault, évêque de 
Chartres, puis h ;J de Longucil, rrnrqTiis de Maisons, à M. de Ni- 
colal, à M. Ciaiguat, amateur de livres précieux, et à sa vente au duc 
de La VaOIère, puie à la Bibliothèque du roi, d'où U a éti transporté 
au mutée det Souveiaina en i85a, h»« de ta création de cette coUec- 
don historique. 

Cette opinion d'un plagiat de la part de Henri III, répandue par Le- 
gendre, le Père Daniel, Le Laboureur, les éditeurs du Journal de VEs- 
toiley et acceptée as&e^ communément, a été rejetée par le Père Helyot 
etSeint'iFolifl'hiitoriographe de TOidredu 8ain^Eaprit, qui s'exprime 
en cea lermea ; « Si les hittorient, qid n'ont fait que se copier lee 
uns les autres, avaient confronté les statuts de l'ordre du Saint-Esprit 
de Naples, fondé en i352, avec ceux de l'Étoile, fondé à Paris par le 
rot Jaan en i33i| ils auraient vu qu'ils sont à peu près les mêmes, 
et ceux de l'Êtoilt étant trèa-connua en France, Henri UI, par conaé- 
quent, n'avait pu penter à t'en epproprtar Pidée. D'eilleurt, dans les 
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de France, a rencontré un grand nombre de par- 
tisans. 

D'autres enhn, autorisés par les honteuses dé* 
bauches de ia cour de Henri mêlée» aux prati- 
ques extérieures du mystidsme le phis exalté et de 
la dévotion la piu^ austère^ n'y out vu que « le 
masque des amours du roy et des mignons (i). » 

statuts de notre ordre du Saint-Esprit, il n'y en a au plus que quatre 
ou cinq qui ressemblent à ceux de T'^rdre â\\ Snint-E^prft de N'r»p!es , 
et ces quatre ou cmq &c trouvent aus&i parmi ceux de 1 ordre de ^aint» 
Michel, intiitu4pirLoqkXLQ)iieiMiqwliim iMamntideiiM 
cto Sebt-MJditl et dn Sâiiitfitprit, twm qiwlÉ Ibod ea att«ntièM* 
ment le m£in^ et n'y trourere que les changements qu'exigeait la 
différence des temps et dee «eegee...» {lùuoire dg Pwrére du SatU- 
£sprit.} 

Tout en admettant la partialité de Sdmt-Foix, nous devons avouer 
qu'il j a de eérieqs oum d'aceepler aoct opialoa» cer oa r e tro cT » 
daae ke etatots de Koidn de Henri III pneque toutes les tfspœitioaa 
de Tordre de Saint-Michel, dont Tauteur n'a jamais été accnstf d'avoir 
emprunté Je règlement à l'Ordre du roi de Naples, 

(i) « Le vert naissant, dit Le Laboureufi le jaune doré, le bl^et 
labkac étaient les couteua dala mattftisa da Haari Ul (Maguerite da 
Valois, sa propre soBor, tema da Heari da Nanm), Las douMes M 
qu*U fit BWttta au collier désignaient soa aoes, et les deux lattres 

erecques qu'on appelle </c//a, entrel^icées ensemble, q ui dans la ren» 
contre du cercle formaient un;?/»» grc*^» pour signilier /?cfe7fà, devaient 
servir d'assurance de cette fidélité qu'il lui avait jurée et qu'il ne 
gvda pas4ongtemps. Les H qui fweat s ) o ai < ss aaarquaieat la nom 
du roi» at les fleurs da lis daaa les flanunas rapréesataieat le ftm da 
son amour. Henri IV, pour faire easiar cas mallgaes iatsrprilstloas, 
fit ôter en 1697 tous ces chiffres et monogrammes. » 

Saint-Foix rejette ces accusation";. < Ni i paerite de Valois, dit-il, s'é- 
tait étroitement liée avec le duc d Aicnçon, et avait prù part à toutes ses 
féffolias. Heari III devait donc la hslr et la hs&esit morteUemeat. n 
Pmit dloigade da Pivis, et site ditft au foad de la Oeacogaa qoaod il 
ioititua l*ofdre du Saint-Esprit. On peut croira que les M ddiigBsiswt 
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Nous ne pensons pas^ quant à nous, qu'on doive 
accepter ezdusivement l'une ou Tautre de ces dif- 
férentes opinions. Sans doute les motifs donnés par 
les anecdotiers de l'époque sur la fondation de cet 

Catherine de Médîcts; les H et les lambda, Henri et Louise de Vau- 
demont sa femme; les fleurs éc lis dans les phi et les delta, leur 
tendre et fidile union. A Tégard des couleurs, le blanc et le bleu ont 
tou|oiirt M celles de nos rok, et le vert oaisMUit était, dent Tandeane 
chevalerie, la couleur dea nouveaux chenlîera : les viogt'deuz 4|ni 
furent les princtpsut tenants dans le tournoi cjue Charles VI donna à 
Saînt-Denis en i38o étaient vêtus de vert, pour observer religieuse- 
ment les formalités de Vantique chevalerie. Je pourrais dire encore 
q«e Biifle de Clèves, princeate de Goadé, fîit te tiule pcnoone 
4«*Heo«i lU dna fMncioiioéineiit \ «|a*duiDt en Pologne il ne loi déri- 
vait )«in«ts que do ion sang ; que de retour en France il prenait doft 
mesures pour l'épouser*, qu'elle mourut empoisonnée ; qu'à cette nou- 
velle il tomba dans un désespoir qui Int craindre qu'il ne voulût se 
tuer ; qall fit peindre des têtes de mort sur les rubans et lea aiguillettes 
dt MO habits, et que depoia on reawrqtudt qo*U mêlait tou)oora du 
noir aux atitfes couleurs qu'il portait ; que ToiA peut-être la cause de 
1p. couleur noire qu'il choisit pour le grand mar'eau de l'ordre du 
S l inl-f'Isprit, et que ce qui peut encore ni icr :i n p[ ii ver cette conjec- 
ture, c'est qu'il est tiè^er taui que le )aunc orangu ctaii la couleur 
ftwoilie de oelteprinoeaae. » (Ifitioirt de Vordte Sabit»Es^rii.) 

Qpidle que aoit la ^«niou que l'on adopte, le fmid est te aiéaie, les 
détails seuls diffèrent. L'amour violent de Henri III pour la princesse 
de Condé, q\n mourut subitement le 3o octobre 1574, au moment où 
il se disposait à l'épouser, n'est inconnu de personne, de même que 
sa passion pour sa sœur Marguerite de Valois, qu'il disputait à son 
frète et eaneni le duc d*A]e&(on, U est triste de voir que les menira 
de la cour de Henri 111 aient fidt attribuer à toutea les actions du der- 
nier des Valois de? mobiles de débauches « dignes des époques les plus 
dépravées de l'tn^ ii c romrtin « . car l'cvc'ncmcnt ne rép'>nd:i't, au moins 
pour le cas spécial qui nous occupe, aux intentions prciccs au roi de 
France et de Pologne. « En eiEett dit M. Henri Martin, In liste des 
premiers dievaliers désignés par le roi ne permet pes de considérer 
l'ordre comme une confrérie de mignons. La plupart sont de grands 
seigneurs, de vieux capitaines OU des diptomstes que le roi lidie d'en- 
chaîner à ses intérêts. » 
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ordre de chevalerie n'ont pas été entièrement étran- 
gers à la rédaction des statuts de TOrdre du Saint- 
Esprit; mais ce n'est pas une vanité puérile ou des 
amours infimes qui ont provoqué ]a création de la 

« noble milice » \ ce sont les intérêts inipcncux de la 
politique de bascule inaugurée par Catherine de 
Médîds et résumée dans cette devise : Diviser pour 
mieux régner. Le préambule des statuts de 1 ordre 
que nous avons cité corroboré avec un long passage 
du Journal de VEstoile nous donne, croyons-nous, 
la vraxe pensée de Henri III lorsqu'il institua cet 
ordre militaire (i). 

(i) « Le jeudis qui ailoil te piemier de Vm 1579, ^ TEstoile, te 
roy esuibtit et lotefttttet ioa nouvel ordre dee chevaUess du Setnt- 

Esprit. 

n On disoit que le roy «voit de nouvel institué cest ordre pour ad- 
joindre à soi, d'un nouvel et plus estroit lien , ceux qu'il y Touloit 
nooner, è eevM de Peibeiié nombre de chevtUen de PofdMdeStiav 
Hkhel, quicMoh teUement eviU, qu*oo en Mcott non plot de cooipte 
qoe de simples enbereaus ou gMitOteMne, et eppetoi^on deepfeçi te 
grand coll-tr de cest ordre, le collier toutes bcstcs. Et pour se les 
rendre plus ioiaux et affectionnés ser\ 11: m 'î, i! Mhlir>eniî certains 
serments contenus aux articles de i institution de i ordre, et mesme 
eeloit son deseein de teur donner à chacun buict cens eacue de peniton, 
en forme de commanderiez aur certaine faéndficea de aon rojaume, et 
pour ce, tee liaMl appeler commandeurs. 

« Et ce fiiisoit-il, à ce qu'on dix^t, pour ce que beaucoup de aea 

subjects, agités du vent de la Ligue, qui secrettement et par soubs 
main ourdissoit înnsiours son fuseau, tcnduicnt comme à rébellion, 
s'y lais&ans ai&cmcut transporter par les nouvciies charges qu'on leur 
mettoit {oumelteoMnt i tua. A quoi Sa HajeaK dtfiinnt pourvoir, 
a*aatoit adviaé de ae fortifier daadiia nouvaaui chevaUeiay qu'elle croiolt, 
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On n'a pas oublîé les périls qoi menflyaifut le 

trône des Valois à cette époque : le peuple était ac- 
cablé d impôts et murmurait sourdement de l'em- 
ploi scandaleux qui en était fait. Les États de Blois 
avaient déjà fait de nombreuses représentations au 
sujet de ces demandes continuelles d'argent; mais 
il n'en avait été tenu aucun compte, et les États 

provinciaux, < autrclois sidocUcs », rctusalent ou- 
vertement d enregistrer leséditsbursaux.Le clergé^ 
irrité des nombreuses concessions fidtes aux hu- 
i^uciiQts par le traité de Monsieur ^ avril i5j6) et par 
la paix de Bergerac (i 7 septembre 1 577) , repoussait 

«ne iM mignons et un f a^iiMiit d» gndm qiû {oonieUMMnt Fitiit- 

toient, lui estre p r oinptt et fidèles adjuteurs et défenseurs, avcnans 
quelque émotion. On dlsoit aussi que ceste érection de nouvel ordre 
avoit esté conforté de ce que le roy estoit né le jour de la Pente- 
coste (1), créé roy de Pologne et fiùt roy de France en semblable jour, 
lequel eemUoU Ini eetn fttil pour tout bonheur et proeperiii, 
comme tenu eelé le Jour de Miat liettUei 4 l*eapeieiir Ckecke- 
Quint. 

« Lee hugaeaotft» toujours soubçoimeus et plains de dee6enee, 

(t)Ci mMèm SNttf, aenéper l'EMoilc, Pivie, U CoMUn, se ckifar fdl 

par Henri III du Saint Esprit comme patron de l'ordre, n'avait aucun fondement , 
le roi étant né à Fontainebleau le 19 septembre 1 jj ' Cependant cette opinion était 
fort accréditée à l'époque même de la création de l'oiaxc , et le^ Coxdeltert de Paris 
ilrmtflscatDrtaprindpilevlnedeleer <gOieceiieiniciipito <pd tait fimas, 
ceoune noni mam d'en doeaer Isialion : 

MuaiU*, ^ âiMuu etdo éaciMiit ak dtp 

SpirîluSy inflammans pectora AposioIÎCû, 
Erricus Franco ter maximus ortus in orbtutj 
SUctus popuUKex quo^ue Sarmatici; 

Il Jta flreecereii Cerfs sacwsk mort, 
ifH mÊBT^ d rrmet éilkhftfÊU, 
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kft emprunts que le gouvernement, toujours besoi- 
s'effixrçait de lui imposer^ et réclamait en 

vain l'occupation d'un grand nombre d cvêchés et 
d'abbayes dont les sié^ étaient vacants et les re- 
venus détournés au profit des mignons. 

Laliaute noblesse avait été écartée de la cour par 
la morgue de la nouvelle étiquette, et s'était retirée 

pfindptleintiit depuis k itiat Buthdort, cnignotoBt que ce Aist quel- 
que ttnitegeeme aoaveett pour lee «ramper. Les autres, plus maliat» 
calomnians les actions de leur prince, referoient à la vuluptc, et disoicnt 
que toute ceste cérémonie n'estoit que le masque des amours du roy 
et de ses mignons. Q]ai estoit le langage des chefs de la Ligue, lesquels 
à ^^'•"^^ ^ktÂODit courir le brait entre le peuple, ju^t^uc là qu'un 
conseiller de It gnude chambre «'oublia tant (soit qu'il eu creuat 
quelque dioce ou autrenicut) d'en composer des vers en dialogue, 
lesquels encorcs qu'il tinst bien secrets, ne laissèrent d'estre divulgues 
et rccongneus pour siens, portans ce^tc inscription : De Spirituali 
ordine Parisiis cclcbrato K<dendu> januar. An. 1379. Senno dialogia 
Hospes ùtcoU^. 

m Le lourde eeete nouvelle Mttaiiit4 ou eflidiA «ne portes de 1*1- 

glise des Augustins, où le rof , tea princes et a^ chevaliers estoient 
assemblés pour la cérémonie, des vers (graves et fouldroians, bien con- 
venables à 1 hipocriste de ce siècle) que quelqu'un avoit pns plaisir de 
traduire du premier chapitre d'Isale, et les avoit mie en veue 
conme tut nottMe odverteeaient en roj, à set princes, à ses cbo- 
valiets, Toire à toute se oovr, qui estoit desbonMe (pour ne point flat- 
ter) en toute espèce de ^lidnlet et mesdiencetée. AiHlessus du placard 
y aroit ; 

PISU VARI.S. 

Et incontinent après ce jour, en furent divulgués à Paris d'aultres 
tiltres : Au roy sur son nouvel ordre du Saint-Esprit et De ordine 
StmiHSfirtiùs} ainsi que deux sonnets, IHinil PAonnckt du duvàlUn, 
et Feutre Air le Asm jolsil fnl fia €ê jour* • {<kmnuU dt Ut cour de 
Henri IJI, par l'Estoile , tome l" de la a* série des Mémoires pour 
mtir àVkUtairt de Fnuiee, édités par MM. Mkbend et Pou}oulat.} 
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dans ses châteaux, où elle exerçait à Tégard des 

popidatioas le système d'oppression pécuniaire dont 
la couronne donnait l'exemple. Le roi^ suivant 
ayec soin la politique de sa mère et cherchant à 
ne s'entourer que d'hommes nouveaux qui lui dus- 
sent leur fortune entière, n'avait pas arrêté cet èloi- 
gnement des seigneurs^ qui avaient été grossir le 
nombre déjà très-considérable de ses ennemis et 
des mécontents. Les huguenots, toujours « soub- 
çonneus et plains de desfiance ^ surtout depuis la 
saint Barthelmi, craignoient toujours quelques stra- 
tagesmes nouveaux ». La paix n'avait pas rendu 
l'ordre et le repos à la France , les deux Ligues n'é- 
taient que nominalement dissoutes. X^s huguenots^ 
ayant Théritier présomptif de la couronne à leur 
tête, désiraient augmenter encore les nombreux 
avantages qui leur avaient été accordés. Les catho* 
liques, de leur c6té, n'avaient pas abandonné l'es- 
pérance d anéantir la religion reformée, mais ce 
n'était pas le roi qu'ils appelaient à être leur chef. 
Le gouvernement royal s'était perdu dans Tesprit 
des zélés par la lâche et honteuse paix de Mon^>ieur, 
où avaient été désavoués « les désordres et excès 
faits à Paris et autres villes le 24 août 1572 et les 
jours sui\ ants, au grand déplaisir du Roi. » 
Malgré les démonstrations dévotes, les procès- 
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sions, left pèlerinages, les dons aux églises, les fon- 
dations de couvents, par lesquels le roi semblait 

vouloir indemniser les zélés des proscriptions dont 
il les sevrait, dit M. H. Martin, les masses catho- 
liques ne pouvaient croire à la sincérité de ces 
pieuses pratiques qui servaient d'assaisonnement 
à Tor^, et s'étaient écartés du trône pour chcnsir 
im chef dans une des maisons les plus puissantes 
du royaume. « Le vent de la Ligue soumit de 
toute part i, et une tourmente effiroyable menaçait 
de renverser le trAne des Valois, w Les Guises ne 
négligeaient aucune occasion de protéger quiconque 
avait quelque grief contre le gouvernement royal, et 
accoutumaient les provinces, les communes, les 
corporations^ à voir en eux les défenseurs des li- 
bertés publiques aussi bien que de la religion. Us 
pensèrent le moment favorable pour placer leur 
puissance hors de Tatteinte du roi et se faire une 
position inébranlable à côté du trône et dominant le 
trune.» Dans toutes les agitations on rctruir. ait leur 
bras. Apçuyé au dehors par le Pape et i-£spagne, 
réunis dans un but commun *. le triomphe de la 
Sainte Ligue, ia\ûrisant tous les mécontents à Fin- 
téheur, le duc Henri de Guise accepta avec em- 
pressement Toffre qui lui était faite de se mettre à 
la tête du parti catholique. 11 augmentait ainsi sa 
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puissance déjà considérable et espérait arriver fa- 
cilement à la couronne. Henri 111^ sans appuis 
voyait avec terreur son isolement grandir avec 
les périls; il voulut élever un rempart contre les 
préteotioiis des Lorrains et des huguenots et rallier 
autour de son trône ébranlé les principaux chefs de 
ces trop puissants adversaires en les enchaînant par 
des honneurs de cour consolidés de faveurs pécu- 

niaires. 

Tel est le but que &e proposait le roi, à Tinstiga- 
lion de sa mère, et c^est le seul motif sérieux que 

1 on puisse donner de l uiitituUQn de i Ordre du 
Saint-Esprit. 
Lbrdre de Saint-Michel y fondé par Louis XI le 

I*^"" août 1460, (( cstoit tellement avili, au dire de 
TEstoile^ qu'on n'en iaisoit non plus de compte que 
de simples aubereaus ou gentiUastres , et appeloit* 
on le grand collier de cet ordre le Collier à toutes 
hesies, » Henri 111 pensa relever cet ordre^ ou plu* 
tôt en rétablir les principes, et lui emprunta une 
partie des statuts de sa nouvelle institution chevale- 
resque. Pour s'attacher plus étroitement les mem- 
bres des pards qu^il voulait diviser et se les rendre 
plus «« ioiaux et affectionnés serviteurs » , il les fai- 
sait jurer, lors de leur admission dans la t noble 
milice n de défendre le roi et de se porter partout où 
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le besoin de TÉtat le demandendc* Mais ces ser* 

ments furent bientôt oubliés, et la création du der- 
nier des Valois fut loin d'avoir les résultats que son 
fondateur en avait espérés. L'Ordre du Saint-Esprit 
n'en fut pas moms honoré cependant ; la maison 
de Bourbon, qui monta sur le trône après la mort 
de Henri III, confirma tous ses privilèges et lui a 
toujours conservé le premier rang parmi les ordres 
de chevalerie du royaume de France. 



Le but que nous nous sommes proposé en pu- 
bliant ce travail n'est pas d'écrire une histoire corn- 
plètederOr^fre duRùi; notre rôle estplus restreint : 
nous voulons combler la lacune qui existe dansThis- 
toire des collations de cet ordre de 1760 à i83o, et 
surtout éclairdr les ténèbres dont elle est restée en- 
veloppée pour Tépoque de la Restauration. 

Le dernier auteur qui se soit occupé de l'Ordre 
du Saint-Esprit y au siècle dernier, PouUain de 
Saint-Foix, nommé historiographe des Ordres du 
Roi en lySS^ publia en 1760 un catalogue des com- 
mandeurs, chevaliers et officiers de FOrdre du 
Saint-Esprit ; lequel se termine au chapitre tenu 
par le roi Louis XV, dans la chapelle du château de 
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Versailles» le 3 février 1759. Nous avons repris et 
complété le travail de Sùnt-Foiz depuis 171 5, et 

l'avons conduit au dernier chapitre de l'Ordre tenu 
par le roi Charles X, au château des Tuileries, le 
3o mai i83o, jour de la Pentecôte. 

II 

Depuis Saint-Foix> l'Ordre duSaiot-Esprit paraît 

n'avoir attiré que tort [^cu l'attention des historiens. 
Nous ne connaissons en eiiet que trois ouvrages 
qui en aient traité spécialement; nous allons les 
examiner rapidement. 

Le premier est intitulé : « Statuts de TOrdre du 
« Saint-Esprit, estably par Heniy III^ du nom, roy 
« de France et de Navarre, au mois de décembre 
1 157Ô. — De rimprimerie royale, 1788, • in-4<*, 
conservé à la Bibliothèque impériale. Cet ouvrage 
contient les édits et déclarations du roi^ brevets 
ou lettres patentes créant de nouvelles dignités^ 
arrêts ou règlements du conseil d'État concernant 
rOrdre du Roi, délibération des chapitres, etc., de- 
puis Henriill» son fondateur^ jusqu'à 1788. Mais ce 
livre, précieux au point de vue administratif, ne 
donne, aucun renseignement^ au point de vue histo- 
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rique ou biographique, sur les permuiages qui ont 

été revêtus de ce haut témoignage de lafaveur royale. 

m 

Un deunème ouvrage est conservé aux Archives 

de l'Empire. C'est un manuscrit, remarquable par 
son exécution calligraphique, offert au roi en 1839 
par son auteur, M. A. Pâques; mais il ne donne 
aucun renseignement au point de vue qui nous oc- 
cupe. De 1737 à 1789, ce travail, quoiqu'il se pré- 
sente comme complet, ne donne aucune date pré- 
cise aux promotions qui y sont indiquées. Il eût 
été cependant facile de faire mieux, au moins jus- 
qu'en 1789, en copiant textuellement les listes 
publiées par les almanachs de cette époque. La dif- 
ficulté était plus grande de 1789 à 1829. L'auteur 
n a pas été plus heureux, et partout nous trouvons 
des noms omis, intercalés, travestis même au point 
de les rendre méconnaissables. 

IV 

Enfin nous arriA-onsau troisième ouvrage spécial 
publié sur rOrdre du Saint-ii^prit depuis un siècle. 
Nous voulons parler du travail intitulé : ■ Liste 
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« chronolc^que des cbevaiiersde l'Ordre du Saint- 
« Esprit^ depuis son origine jusqu'à son exânctioo 
i (i 578-1830), suivie d'une table alphabétique des 
« chevaliers et de renseignements biographiques^ » 
publié par le regrettable M. A. Teulet dans le 
Bulletin de la société de l Histoire de France de 
i863. Ce long travail^ le phis complet qui ait été 
publié jusqu^à ce jour, puisqu^il conduit le catalogue 
des chevaliers du Saint-Esprit jusqu à la cessation 
des chapitres en i83o^ est défectueux en plusieurs 
endroits. 

Nous ne parlerons pas de quelques inexactitudes 
qui s'y rencontrent de 1760 à 1789^ elles sont de 
peu d^importance. Mus nous' nous étendrons sur 
les fautes que nous avons relevées dans les pro- 
motions fûtes sous la Restauration. Dans cette 
partie de son travail, M. Teulet a commis plu- 
I sieurs erreurs, qui sont d'autant plus graves que la 

j position de Tauteur, archiviste aux Archives de 

i r Empire , lui mettait sous la main tous les docu- 

I ments sur lesquels nous nous appuyons aujourd'hui 

I pour compléter ou corriger sa liste, etque Tautorité 

I de son nom et du recueil où il a publié son travail 

tend à accréditer Terreur, en paraissant dispenser 
de Texamen. 
Nous reprocherons à Tauteur de n'avoir pas tenu 

j 

I 
i 
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compte de la (fifiE&rence qui existe entre la nomina- 
tion des membres de l'Ordre et leur réception; d'a- 
voir réuni aoua des mêmes datesdes commandeurs 

et des chevaliers nommés à des époques très dis- 
tinctes ; d'avoir indiqué sans précisionk plupart des 
promotioos; enfin d'afvoir omis les noms de plu- 
sieurs personnages revêtus du cordon bleu. Un seul 
ea^cmple viendra appuyer ce que nous avançons. 
On lit en effet dans le catalogue de M. Teukt : 

« Charles X, roi de France et de Navarre. — Pre^ 
ft mière promotion^ faite à Reims le 3o mai 
« — Prélats; Cardinal duc de ClerQiont-Tomiefre> 
« archevêque de Toulouse; cardinal duc de Latil, 
t archevêque de Reims. — Chevaliers: Prince de 
« Mettemidiy duc de Chartres^ duc dUzès^ n et les 
noms de dix-neuf autres chevaliers (i). 

Or, des membres désignés comme faisant partie 
de cette promodon^deux seulement furent teçus et 
prêtèrent serment le 3o mai i825 : ce furent les car- 
dinaux de Clennont-Tonnerre et de Latii^ nommés 
le 12 mû par ordonnance royale datée de Paris. 

Le prince de Metternich avait été nommé par 
une ordonnance signée à Paris le 14 mars précé- 
dent, et ne se trouvait pas àRdms à Fépoque du 
sacre de Charles X. 

(i) M* Twlct • omit I« oon de S. B. le mtfécfaal dnc d« Tftfviw. 
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Le duc de Chartres ^ qui prit le titre de duc 
d Orléans, quand Louis-Philippe, son père, monta 
sur le trône en' iSSo, fut nommé chevalier com- 
mandeur des Ordres, postérieurement à la tenue 
du chapitre du 3o mai i825. 

L'ordonnance qui fut lue dans ce chapitre con- 
tient les noms de vingt nouveaux chevaliers , dont le 
premier est le duc d Uzès; les autres personnages 
désignés par M. Teulet avaient été nommés anté- 

ricurement^ et 11- Juc de Chartres ne le l'ut que plus 
tard. Le compte rendu de la cérémonie inséré au 
Moniteur ne laisse là-dessus aucun doute, 

Les autres promotions des règnes Je Louis XVIÏI 
et de Charles X indiquées par M. Teulet présentent 
à peu près toutes les mêmes défouts, qui doivent 
surtout être attribués à la confusion qui a été faite 
des nominations et des réceptions^ dont nous avons 
soigneusement établi la différence. 



V 

Pour arriver à la plus entière exactitude^ nous 
avons pensé utile de scinder notre travail en deux 
périodes distinctes. Pour celle qui s^étend avant 



Digitized 



SUR l'ORDRI 1>U SAIITT-KSPKIT. tÇ 

1789, ncNis avons suivi k méthode des anciens au- 
teurs, œnforme aux statuts, c'est-à-dire que nous 
avons daté les promoûoas du jour des prestations 
de serment. Mais» pour la seconde période, nous 
avons trouvé plus juste de prendre le mot promo- 
tion dans son sens le plus strict, et de lui appliquer 
la date de la nomination. La raison de cette diffé- 
rence est facile à comprendre. 

« On remarquera^ dit dans son avant-propos 
I Poullain deSaint-Foix, avant que d'entrer dans le 
« détail des promotions, qu'on les a datées du jour 
« des réceptions, une nomination n'ayant son effet 
« entier que lorsque le chevalier nommé a été reçu 
« ou admis. Il Test ordinairement le jour de la tète 
« de rOrdre qui suit celui du chapitre dans lequel 
I il a été nommé, à moins qu'il ne plaise au roi 
« d'en tenir un extraordinaire pour 1 admission des 
« preuves d'un chevalier nommé qui serait retenu 
« pour le service de Sa Majesté, soit à l'armée, soit 
« dans les pays étrangers, et à qui elle veut envoyer 
« la permission de porter les marques de l'Ordre, 
« sans toutefois le dispenser d'être reçu, lorsquil 
« est de retour à la cour. » 

D'après cette règle, qui a été constamment suivie 
par tous les auteurs qui se sont occupés de TOrdre 
4u Saint-£sprit jusqu'à Saint-Foix, il n'aurait été 



ao 



PRÉCIS BISTORtQOR 



fait que doux promoCicHis par Louis XVIII : la pre- 
mière à Gosfield-Hall, en f8o8; la deuxième an 
paiaia des Tuileries, le 28 octobre i82i,époques où 
M. de Talleyrand-Périgord^ ancien archevêque de 
Reims, et le prince de Croy, évèque de Strasbourg, 
furent revêtus succesûvement du titre de Grand- 
Aumônier de France, dignité qui cUspensait son 
titulaire de taire des preuves de nobicssc, aux- 
quelles étaient astreints les commandeurs et cheva- 
liers, et lui conférait le rai^ de prélat-né de TOrdre 
du jour de la date de sa nomination. Les autres 
nominations nepounraient être considérées comme 
de véritables promotions. En effet, les princes étran- 
gers, bien que revêtus pour la plupart, en grande 
pompe comme autrefois, des insignes de rOrdre, ne 
prêtaient plus le serment qui faisait, au dire de 
Saint-Foix, la date de la promotion. Un procès- 
verbal de la cérémonie était seulement dressé, et 
n'était pas même signé par le nouveau chevalier. 
L ambassadeur de France chargé de la remise des 
insignes et lliuisster ou le hérmt de TOrdre qui 
les avait apportés rédigeaient et signaient seuls le 
procès-verbal, dont une expédxuoa était adressée 
au chancelier des Ordres du Roi, et une autre ex** 

pédition était de[X)sec aux arehn cs Je raiiibassade. 
Quant à la nomination, elle se faisait le plus sou- 
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yeat par ordomumce royale; quelquefdsaussi TOr*- 
dre était directement conféré par le roi, et alors il 

n'existait aucune pièce de constatation. 

A Tégard des chevalieia fiançais nommés par 
Louis XVIII, les statuts de TOrdre ne furent exécu- 
tés, quant à la prestation du serment et à la récep- 
tîoQ, que sous le règne suivant. Quelques membres 
moururunt sans avoir ctc reçus, et ne font par con- 
séquent partie d aucune promotion; mais la plupart 
prÉèrast le serment prescrit par les anciens statuts 
entre mains du roi Charles X, au chapitre tenu 
à Reims^ le 3o mai 1825 • Tous les commandeurs 
ou cfaevaUers qui furent reçus et prêtèrent serment 
dans ce chapitre avaient été nommés par la voie 
extraordinaire de Tordonnance royale. On n'avait 
pas suivi à kar égard les formes de nomination in- 
diquées par les statuts, et scrupuleusement obser- 
vées sous Tandenne monarchie, c'est-à-dire la 
proposition des nouveaux chevaliers faite par le 
Grand Maître au chapitre de l Ordre, puis l'examen 

preuves. Ces prescnptions furent 
observées à Tégard des chevaliers nommés ce 
même jour à Heims^ lesquels prêtèrent serment le 
14 mai de Tannée suivante» jour de la Pentecôte, 
au chapitre tenu au palais des Tuileries, chapitre 
qui fut considéré par tous les journaux du temps 
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comme le premier chapitre régulier terni depuis la 

mort de Louis XVI. 

Depuis cette promotion de 1626, ea suivant les 
anciens usages, nous ne comptons plus que trois 
promotions réguiici cs : 3 juin 1827, 25 mai 1828, 
3o mai i83o. 

Le système que nous avons cru devcûr adopter 
nous a paru plus conforme aux usages suivis sous 
la Restauration. La manière de conférer TOrdre 
était changée; Texception était presque devenue la 
règle. Les ordonnances royales avaient dans la ma- 
jorité des cas remplacé ieschapitresréguliers; toutes 
renfermaient cette clause de style^ formule autre- 
fois si rare : t pour en porter la décoration jusqu'à 
réception* 1 — L'emploi de cette clause sous la 
Restauration nous fait voir que la nomination était 
devenue le point de départ de Tentrce en jouissance 
des prérogatives attachées au titre de chevalier des 
Ordres du roi. Nous avons donc cru devoir donner 
le nom de promotion à chaque nomination, bien 
que, comme nousvenonsdeledire, sousCharlesX^ 
quelques nominations n'aient été de véritables pro- 
motions qu'en vertu de la réception en chapitre et 
de la prestation du serment, selon les anciens sta- 

tuts. Au moyen du ce vSystcmc, que nous avons 

adopté non sans fondement, croyons-nous, nous 
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avons soigneusement distingué la noaimation et la 
réception; œ sont deux choses bien di£Ëérentes^ et 
cehû qui confond leurs effets s^eiqme à commettre 
de graves erreurs. 

VI 

Nous terminerons cette introduction par un coup 
d'oeil sur lesvidssitudessubiesparrOrdreduSaint- 
Espnt. 

Fonde, comme nous Tavons vu, par Henri III en 
1578» cet Ordre, après avoir existé phis de deux 
stèdes avec le plus grand éclat, fat aboli par la Con- 
vention nationale le 3o juillet 1791 . Mais ce décret, 
craime la plupart de ceux qui étaient émanés de 
cette assemblée, ne fut pas regardé par Louis XVIII 
comme ayant force de loi, et ce prince, ayant 
pris le titre de roi après la mort de son nçyca 
Louis XVII, nomma à l'étranger des chevaliers de 
ses Ordres. De retour en France ën 18 14, il remit 
en honneur TOrdre du Saint*£sprit, comme le pre- 
mier des ordres royaux, aux dépens de celui de la 
Légion d honneur, qui ne fut pas aboli, mais rei^;ué 
au second rang. 

Napoléon, rentre en France en 181 5, n'eut pas 
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le même égard pour les Ordres du roi. Quelques 
jours après son débarquement» U signait à Lyon, le 

1 3 mars i8i5, un décret, contresigné par le grand 
maréchal faisant fonctions de major général de la 
grande aimée, comte Bertrand, lequel portait abo- 
lition de la cocarde blanche, de la dccui atioii du 
Lj8, des ordres de Saint-Louis, du Saint-£sprit et 
de Saint-Michel(i). L'ordre de la Légion d'honneur 
était déclaré seule décoration française. Mais quel- 
ques m<MS après rEmpereurabdiquait> 22 juin i8i5, 
et quittait la France, pendant que Louis XVIII en- 
trait à Paris pour la seconde fois, 8 juillet. 

Ce prince vouhit témoigner sa reconnaissance" 
aux souverains étrangers qui lui avaient ouvert le 
chemin de la France, et le 25 août suivant^ lorsque 
les empereurs d'Autriche et de Russie ^ le roi de 
Prusse vinrent le complimenter à Toccanon de sa 
fete, il leur remit directement les insignes de son 
Ordre du Saint-Esprit. Depuis lorai» cette déccN-ation 
continua à être accordée, sans avoir jamais été ré- 
tablie otHciellement. 

Un auteur, M. W. Maigne, dans son Diction^ 
naivc cucyLiufàdique des ordres de chevalerie, dit 
qu une ordonnance royale du 16 novembre 1816 

(1) BidUtia des Lgis^ VI< série, n<' z, ai marb itii i. 
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rétablil TOrdre da Saint-Esprit, en déclarant qu*il 

ne serait plus désormais réservé exclusivement à la 
noblesse. Nous avons cherché en vain le texte de 
ccue ordonnance. Le Momteur, le Bulletin des 
Lois, les archives de TOrdre n'en indiquent aucune 
trace. L'auteur du Dictionnaire encyclopédique a 
sans doute confondu l'Ordre du Saint-Esprit avec 
celui de Saint-Michcl, qui lut destiné, }-^ar une or- 
donnance royale en date du i6 novembre 1816, à 
sernr de récompense spéciale aux lit^ateurs, aux 
artistes et aux savants. 

Quoi qu'il en soit, TOrdre du Saint-Esprit fut 
conféré comme le premier des ordres du roi ; mais 
il avait reçu de fait les modiUcations indiquées par 
M. Maigne. Les preuves de noblesse ne furent plus 
exigées, et les anciens serviteurs de Napoléon qui 
s'étaient ralliés au gouvernement des Bourbons re- 
çurent le cardon bleu, 

Toutefott cet orcfa'e ne recouvra pas de suite son 
ancien éclat. Jusqu'au règne de Charles X il resta 
quelque peu dans Tobscurité. Le gouvernement 
semMait craindre de froisser les membres de la 
Légion d'honneur par une faveur trop marquée 
à Tégard d'un ordre privilégié. Aussi voit-on 
Louis XVIII, pendant les dix années de son règne, 
éviter la voie ordinaire dâ la publication des ordon- 
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nances.Dc simples notes très-courtes du Muni leur 
annoncent les nominations faites par le roi. Quel- 
quefois même il n'en est pas parlé : telles sont, en 
1814, les dccoralions du roi d Espagne Ferdi- 
nand Vil et de son frère don Carlos; en i8i5, des 
grands^ucs de Russie et du duc de Wellington, etc. 
Les listes de la chancellerie des Ordres publiées par 
ÏAlnumach royal portent seules les noms de ces 
personnages, sans indiquer l'époque précise de leur 
promotion. Une exception notable à cette règle» 
suivie par le gouvernement de Louis XVIII, c'est 
l'ordonnance royale du 3o septembre 1820, créant 
trente-cinq membres de i Ordre. La circonstance 
où elle fut rendue explique cette dérogation au sys- 
tème suivi jusqu'alors. Le due Je iiordcaiix ATnait 
de naître et apportait une espérance d'avenir à la 
dynastie des Bourbons, si crueUement frappée par 
Fassassinat du duc de Berry. 

Mais bientôt Charles X succéda à son frère, et il 
s'efforça derétabliret de remettre en honneur toutes 
les institutions de Tancienuc monarchie. L'Ordre du 
Saint-Esphtfleurit de nouveau. Ses chapitresfurent 
célébrés» et les cordons bleus conférés, sauf quel- 
ques exceptions assez rares, avec un éclat inusité 
depuis Louis XVI. Mab cette splendeur fut de 
courte durée. A la suite de la révolution qui avait 
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amené rabdication de Charles X (2 août i83o), le 
duc d'Orléans monta sur le trône sous le nom de 
Louis-Philippe I*'. 

L'Ordre de la Légion d'honneur est la seule déco- 
ration qui ait été accordée depws cette époque, et 
l'Ordre du Saint-Esprit peut être considéré comme 
suppi liiié, bien que nul acte officiel n'ait prononcé 
son abolition. Mais aucune promotion n'a phis été 
faite, exVAimanach royal, qui pendant plus de deux 
dècles avait enregistré fidèlement les noms de ses 
illustres membres^ cessa tout à coup d'en publier 
la fiste, donnant ainsi par son snlence l'exemple de 
roubli auquel est voué désormais l'Ordre privilégié 
de la maison royale de France* 

F- P. 

CfallMU de Oi^gtUMhTIiiais, 3o juin 1S67. 



LISTE CHRONOLOGIQUE 

COMMANDEURS & CHEVALIERS 

L'ORDRE DU SAINT-ESPRIT 
1715— i83o 



Qvtfl^ttff not€S Hograpkiquet sur hs Comnumitun et Cktva' 
lùrs wommis par Lauis XVI et les dates précises de quelques 

promotions faites par Louis XVÎIl et Charles X ont échappé à 
nos longues recherches. Nous appelons sur ces dijférettts points 
rattaation du lecteur et lui demumdtm sou biemeilUmi coueaurs 
pour mms aider à compléter celte étude historique et uous per- 
mettre de la puhlier plus tard arec le luxe et les déreloppements 
que demande cette dernière période de l'ordre du Saint-Esprit 
pour itre eu report arec les spUndides et complets ouvrages qui 
eut élépséliés au siècle dentier. 
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Roi de France et de Navarre, cinquième chef et souverain 
grand maitre de l'Ordre du Saint-Ksprit, ne à Versailles le 
i5 février 1710, roi de France le i" septetnbre lyiS, mort 
au châteta de VertaiUes le 10 mai 1774. 

PKEMiLRE PROMOTION 
FÉh« à Ikdrid lo «6 Inilttt 1717, )our de ttàaîù Anne. 

CHÈ. VALIERS, 
I. 

Don Louis de Bourboo,;n'âK»irf Atturies, né à Madrid le 

2 août 1707, roi d'Espagne et des Indes, sous le nom de 
Louis l'-'jle 9 avril 1724, mort à Madiid ic 3i uoul 1724. 

n. 

He^taio Cantelmi, duc de Popoli^ grand maître de la maison 
du prince des Asturies, né en i653, mort à Madrid le 16 jan- 
vier 1723. 

RÉCEPTION DU ROI 

Faite en PégUie ctthtdrele de Reims le 27 octobre tjM, 

Louis XV fat sacré le 26 octobre 1 722, et reçut k lende- 
maiii le collier de l'Ordre du Saint-Esprit des mains d'Ar- 

raand-Jules de Rohan Gueméné, archevêque duc de Reims , 
après avoir prêté le serment de chef et souverain grand 
maître. 
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DEUXIÈME PROMOTION 
Du même |our. 
CHEVALIERS. 
I. 

Louis, iae éPOrUant, premier prince du sang, né k Ver- 
sailles le 4 août 1703, mort à Tabbaye de Sainte- Geneviève 
le 4 icvncr 1752. 

II. 

Charles de Bourbon, comte de CharolaiSy né à Versailles le 
19 juin 1700, mort à Paris le 22 juillet 1760. 

TROISIÈME PROMOTION 
Faiu dans la chipeUe royale do diâteaa de Vemâlles le 3 jtÛD 1724. 

FliÉLATS. 

I. 

Henri Pons de Thiard, cardinal de Bissy^ êvcquc de Mcaux, 
abbé de Saint-Germain-des-Pr^, né le 25 mai 1657, mort à 
Paris le 26 juillet 1737, 

Nommé k 2 février. 

II. 

Léon Potier^ mëMl Gtsms, arckefifu à$ Boarget, né le 
1 5 août i656y mort A Paris le 13 novembre 1744. 

III. 

Fnmçoit*Paul de Neofville de VSkro^f anheifê^e àe Ljon^ 
né le iSscptMOlife 1677, mortà Lyon le 6 iévrier 1731. 

IV* 

Charki-Gwperd-GQiUaiUDe di VutirnUU, mheviqm âê Pmtn 
né le 15 novembre t655, mort à Paris le i3 mars 1 746. 
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V. 

René-François de Beauveau de RÎYt&u y archevêque dt Narifonai, 
né le 1 1 novembre 1664, mort le 4 août 1739. 

CHBVAUERS. 
I. 

Looit de Bourbon, eomit 4ê Ckrmm, né A VenoUlee le 
i5 juin 1709, mort à Paris le as juillet 1760. 

IL 

Charles de Lorraine, appelé le prim CfuffUtf grand écajer 
de France, né le 22 fémtr 1684, mort A Paris le %g dé- 
cembre 175 1. 

IIL 

Charles-Louis de Lorraine, prince de Mortagne^ né le 19 oc- 
tobre 1696, mort à Paris le 1" novembre 1755. 

IV. 

Jttin-Charles de Ci iissoi, duc d*U%èSj pair de France, né le 
39 décembre 1673, mort à Uzès le 20 juillet 1739. 

V. 

Maxsmilien- Henri de Béthune, dac de Sully , pair de France, 
né A Paris le i5 juillet 1669, mort A Paris le a février I7a9« 

VL 

Loots-Annûne de firancas, dâc tU KSOm^ pair et maréchal 
de France, né le a août i68a, mort A Orléans le a9 février 

1760. 

VIL 

François, huitième du nom, duc de La Rochefoucadd, pair 
de France, né le 17 juillet 1663, mort à Paris le aa avril 
1728, 
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via. 

Chtries-Fruifoit-Frédéric de Moatmorency, dac àt Uam- 
bMTg, pur dt France, né le 38 lévrier 1663» mon le 4 août 

IX. 

Nicolas de NeafviUe, due di VWtny^ pair de Fiance, né le 24 
décembre i663, tmit à Paris le as avril jjS^. 

X. 

Louis de Rochechouart, duc de Moniniùiiy pair de France, 
né le 3 octobre 1681, mort le 3i juillet 1746. 

xr. 

Paul-H i ["'polytc de Beaii^ illicrs, duc de Saint-Ai^^nan, pair de 
France, né À Paris le 25 novembre t6&4, mort le 22 janvier 
1776. 

XII. 

François-fiernard Potier, duc de Tresmes, pair de France, 
gouvemenr de Paris, né le 1 5 juillet i655, mort la la avril 
1739. 

Xlll. 

Adrien-Maurice, duc de NoaitUt, membre du conseil de 
genos, créé maiédial de France le 14 juin 1734, né 4 Paris 
le 39 septembre 1678, mort à Paria le 34 juin 1766. 

XIV. 

Armand de Bethune, duc de Clmrost^ pair de France, ancien 
gouverneur du roi, né k 5 mars i663, mort à Paris k 
23 octobre 1747. 

XV. 

Jacques de Fitz- James, maréchal duc de Berwick^ né à Mou- 
lins le 31 août 1660, tuéausi^ de Philipsbooif, k la juin 
1734. 
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XVL 

Louis-Antoine de Pardaillan de Gondrin, duc â!Anîin^ pair 

de France, surintendant gênerai des bâtiments, né le 5 sep- 
tembre 1 665, mort à Paris le 2 novembre lyBô. 

XVII. 

Louis- Auguste d'Albert d'Ailly , dac de Chaulnes , pair de 
France, né le aa décembre i676^créé.maréchai de France le 
1 1 février 174I1 mort A Paris le 9 oovemt»re 1744. 

XVIU. 

Marie-Josq>h) iac ^HostaHf pair de France, mort à Paris 
le 6 septembre i755. 

XIX. 

Louis, sMr^ntf iffinuwtff, né le ao janvier 1672, créé ma- 
réchal de France le 1 1 fiMer 1741 , mort A Paris le 9 août, 
1750. 



Jacques Bazin, maréchal de Bezons, né le 14 novembre 1646» 
mort à Paris k 22 mai ijSS. 

XXÎ. 

Pierre, maréchal de Montesquiou aAriagnan^ né en 1645, mort 
au Plessis- Piquet, près Paris, le 12 août 1725. 

XXII. 

Louis-Nicolas Le Tellier, marquis de Souvré, maître de la 
garde-robe du roi» né le 23 [anvier 1667, mort à Versailles 
le 10 décembre I7a5. 

XXIIL 

Louis Sangottty suffs» de Lmy, premier maître d'hôtel du 
Tcu néla i3 déccnibre 1678» mort* son chAteau de Uviy le 
3 juillet 1741. 
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XXIV. 

Louis-Jean- Baptiste Goyon, comte de Matignon, gouverneur 
d'Aunis, né le 29 janvier 1682, mort à Paris ie 29 août 1 747. 

XXV. 

Anne-Jacques de Bullion, marquis de Fervaqncs^ gouvcnitur 
du Maine, ne ic 3i décembre 1679, mort à Paris le 23 avril 
1745. 

XXVI. 

Charles- François, comte de Vinûmille, ambassadeur à Vienne, 
mort à son château de Savigny ie 1 9 juillet 1740. 

XXVII. 

T oiiis, marqui$ de Prie ^ ancien ambassadeur à Turin, né le 
9 mars 1673, mort à Paris le 8 mai 1751. 

XXVHI. 

Louis de Mailly, marquis de Neslty gouverneur des villes et 
châteaux de Dieppe et Arc, né le 27 février 1697, mort â Paris 
le 7 septembre 1767. 

XXIX. 

Fran^is-Marie, marquis 4t HaUforit lieutenant général des 
années du roi, né le 16 août 1654, mort â Paris le 8 juillet 
17*7 (i). 

XXX. 

Joseph de Montesquiou, comte d^Artaffun^ lieutenant général 
des ar m é cs dtt roi, né lé 27 mars i65i, mort le 4 janvier 1729. 

XXXI. 

François , comte d^Estaing , lieutenant général des armées du 
roi, né le II octobre 1654, mort à Paris le 20 mars 1732. 

(1) Il fit tes preuves devant le marécbiMuc de Tallard et le maré- 
chal-marquis d*UiaUes le 38 mars. 
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XXXII. 

Armand de Madaillan de TEsparre, marquis de Lassay, lieu- 
tenant général au gouvernement de Bresse, Bugey, Gex et 
Valromej, né en i652, mort le 21 février 1738. 

XXXIIl. 

Pierre Bouchard d'Etptrbes de Lutsan, eomu d^Anhatm^ 
liententnt généraldes armées du rcn> néle 1 5 juillet 1 657, mort 
le 1 6 janvier 1748. 

XXXIV. 

Joachim de Montaigu, m^ir^u/j de /?ouro/5, lieutenant général 
des armées et de la basse Auvergne, né le 22 décembre t hhi , 
mort au château de Montaigu, en Auvergne, le 16 septembre 
1746. 

XXXV. 

François de Franquetot, come, puis due dt Coigaj^ etc., 
colonel général des dragons, né le id mars 1670, créé ma- 
réchal de France le 14 jil|p 1734, mort le 19 décembre 1759. 

XXXVI. 

Jean lie Montboissier, comte de Canillac, lieutenant général, 
néle II septembre 1661, mort à Paris le 10 avril 1729. 

XXXVIl. 

Jacques-Joseph Vipart, marquis de Silly^ lieutenant général 
des armées du roi, né le 8 décembre 1671, mort à son châ- 
teau de Silly le 19 novembre 1727. 

XXXVUl. 

Jacques de Gasaagnet-TiIladct*Narbonne, maréjuit dt Fimat» 
coa, lieutenant gcnând dea années du roi, né le 1 5 mara 1 695, 
mort à Ledoure le iS mata t^So. 
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Henri, marquis de Senneterre, lieutenant général des armées 
du roi» né le 2x mars 1667, xoort à Paris le i'^ avril 1746. 

XL. 

Pierre Madeleine, comu dt 0numn du RÎTau, Heatenant 
général des armées do roi» né k s mai i663» mort à Douai 
le 3o mai 1734. 

XLI. 

Louis de Gand de Méiode de Montmorency, maridul prinu 
4Pîtw^im^ né le 16 juillet 1678, mort à Paris le 6 |uin 1767. 

XLIL 

Louis-Pierre Eogilbert, conOt êt La Mank^ lieutenant 
néral des armées du roi, mortàAix-la-ChapeUe le 7 novembre 
1750. 

XLIII. 

César de Saint- Georges, marijuis de Coué-VéraCj lieutenant gé- 
néral des armées du roi, né en 1673, mort le 1 1 février 1741. 

XLIV. 

Alain-Emmanuel, nidrêchal marquis de Cof //ogo/i, vicenamiral 
de France, né en 1646, mort le 7 juin 1730. 

XLV. 

Jeaik-Baptiste- François Desmarets, M«rifi«'5 de Maillebois , 
créé maréchal de France le 1 1 février 1741, né le 5 mai i68a, 
mofti Paris le 7 février 1763. 

« 

XLVl. 

Cliark»-Hearî-*Gaspanl de Sanlx, nemUdt TâMium, lîeu- 
teoaiit général pour k roi au duché de Bo ur gogne, mort k 
4naTeml)fe 1753. 
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XLVII. 

Gaspard, niarijuis de Clermont-TonnerrCy né le i6 août 1688, 
maréchal de France le 7 septembre 1 747, duc et pair de France 
en 1775, mort le i6 mars 1781. 

XLVIII. 

François, marquis de Simiane, brigadier des armées du roi, 
mort le i« décembre 1734. 

XLIX. 

JoMph-Fnnçois de La Croix, marquis de Castnu, maréchal 
des camps et années du roi, néeo c663, mort le a4}uio 1728. 

L. 

Pierre -Gaspard, marquis de Clcrmont-GaUcrande y lieutenant 
général des armées du roi, né le 4 février 1683, mort à La 
Rochelle le 27 octobre 1756. 



QUATRIÈME PKuMOilON 

Faite dans la chapelle royale du château de VerMillM 
k icr janvier 1725, — NominatUMi du 3 juin 1734, 

CHEVALIER. 

Marie-Thomas-Auguste de Goyon, marquis de Matignon, 
brigadier des armées du roi, né le 18 août 1684, mort en juin 
1765. 

CINQUIÈME PROMOTION 
Faite le ler janvier 1726. 
CHEVALiER, 

Michel Tarlo, comte de Teciin et Ozekar/ ov. ice , colonel des 
gardes du roi Stanislas de Polpgne, mort à Blois le 24 no- 
vembre 1727. 
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S1X1£M£ PROMOTION 
Faite dan» la chapelk royale du châieau de Versailles le a février 1728. 

CHEVALIERS (i). 
I. 

Louis-Auguste de ]ji)iir;on, prince de Bombes, ne à Ver- 
sailles le 4 mars 1700, mort à Fontainebleau le V' octobre 

Louis-Charles de Bourbon , cmte ^Eu, gruid maître de 
l'artillerie de France, né à Scc«ux le i5 octolire 1701» mort 
à Sceaux U tS juillet 1775. 

m. 

Louis de Rouvroy, du de SaiiO'SiBm, pair de Fnuioe, né le 
16 fanvier 1673, mort à Paris le 2 mars 1755. 

IV. 

Antoine-Gaston-Jean-Baptiste, maréchal duc de Roquelanre , 
né en t656, maréchal de France le 2 février 1734» mort le 
6 mai 1738. 

V. 

Y^, m§rkhai mâr^ms Aligna né en i653, maiéclial de 
France le a ftvrier 1724, mort le 9 mars ty$3* 

VL 

Louis» comte ^ puis dac dê Cnmnt, pair de France, né le 
29 mai 1689, tué à la bataille de Fontenoy le 1 1 mat 1745. 

(i) La profiMsioii de M ds ce» princes fet fiiiiB entre les meine du 
cerdinel de Rohea» giand eumAnier de Fiance* 
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SEPTIÈME PROMOTION 

Ftito dm k chapelle royale du piMi de VenellIiB le t6 nitl iTtS. 

Noninatioii du a féniw. 

CHEVALIERS. 
I. 

Jacques-Henri de Lorraine, frinu 4e Lixia, tué devant Phi- 

Upsboujg le 3 juio 1734* • 

T ï • 

Alexandre, duc de La Rochefoucauld, pair de Fnuice, gnmd 
maître de la gavde-iobe do nû» né Je 29 septembre 1690, 
mort à Pari» le 4 mars 1762. 

m. 

Loois-ADtdne-Armand, étc ât Crmmt, pair de France, 
né le ao mars 1688, mort A Paris le 16 mai 1741 . 

IV. 

François-Joachim-Bcrnard Potier, duc de Gesvrcs, pair de 
France, gouverneur de Paris, né le 29 septembre 1693, mort 
à Paris le 19 septembre 1757. 

V. . 

Paul-François de fiéthnne, êtc 4$ Cfumt, pair de Fnuioe, 
né le 7 août 1683, mort A Paris le 1 1 fifvrier 1759. 

VI. 

François, due éPHanourt, pair de France, né le 4 novembre 
1689, créé maréchal de France le 23 octobre 1746, mort à 
Saint-Germain-cu-Layc le 10 juillet lySo. 
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VII. 

Rénc Maos de Froulay, premier do nom, comte de Tetsi, 
premier écuyer de k reine, né le xt noTembie 1681, mort 
au Mans le as septembfe 1746. 

VIU. 

Louii-Armtnd de Brichanteau, mar^m de Naagfs^ chevalier 
d'honneur de la reine, né le 37 septembre 168a, créé maré- 
chal de France le 1 1 lévrier 1741 , mort le 8 octobre 174a. 

HUITIÈME PROMOTION 

Faîtedans U chapelle rojak du château de Ver&aillc& le i*' janvier 1729. 
NonUiittion du ic' janvier 1728. 

Louia-Fran^ois-Armand du Pleisis de Vignerot, éie de 
RiduUeu, né le i3 mars 1696, créé maréchal de France le 
1 1 octobre 1758, mort à Paris le 9 août 1788. 

NEUVIÈME PROMOTION 
Faite dans Ja cathédrale de SéviUe, en Eapagne, le aS anll 1739. 

CHEVALIERS, 
I. 

Ferdinand de Bourbon^ prince des Astaries (1), né à Madrid 
le 33 septembre 1713, roi d'Espagne le 9 juillet 1746 sous 

^i) I.c prince des Asiurics et son frère Don Carlos reçurent le cor» 
don bleu le jour de leur naissance; cependant ils furent nommés che- 
valier des Ordres du roi au chapitre tenu à Versailles le 14 décembre 
1727, et forent reçus à Séville le aS ivfil 1729, en présence de M. le 
naniata de Brtocii, «nbenadiur de PfiBcs, qnifvt tour pentia dans 
cette cérémonie. 
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le nom de Ferdinand VI ^ mort à Aranjues le 10 août 1759. 
Noffifflé le 14 décembre 1727. 

II. 

Chârltt de Bourbon , infant d'Espagne, né à Madrid le 20 
janvier 17 16, duc de Parme et de Plaisance en lySi, roi de 
Naples et des Beuz-Siciles le i5 mai 1734, roi d'Espagne 
et des Indes sous le nom de Charles lU le 10 août 1759, à 
la mort de son frère FenUnand VI ; mort â Madrid le 14 dé- 
cembre 1788» 

III. 

loaeph-Marie Telles 7 Giron VII*^ duc itOuont , ambaa- 
tadeur d'Espagne à Paris^ mort à Madrid le 18 mars 1733. 
Nommé le 22 jan'vier 1733. 

IV. 

Mannel-Domingoe de Benandet d'Arragon La Cueva- 
Biedma d'ATtla^CoctUa, cmU dt Sàùn-IsUvM , dixième du 
nom» grand d'Espagne. 

V. 

Alonso Maorique de Solia et de Viveroy dac del Atco^ 
grand d*£ipagne, mort le 27 mars 1737. 

VI, 

Antoine<-MicheUoaepli-Nicola»>Loai8-Franfoia*Gaapard- 
' Baitaxar-Mdchior«Emmanue[-Jean«Baptîste Guidice et Pa- 
pacoda» prmtM de G^kmm^ grand d'Espagne» né à Naples en 
1657» mort à SéTîlk le 16 mai I733« 
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DIXIÈME PROMOTION 
Faite dut ta chapelle rople du château de Veriaillee le % fifvrier 17I1 . 

CHEVALIERS, 
I. 

Chirles-Eugène, duc de LhU^ comte de Charlus, pair de 
Fiance^ né le 39 juin 16691 mort à Paris le 9 mai 1734. 

II. 

Christian-Louis de Montmorency-Luxembourg, frinu de 
Tinpy^ plus tard maréchal de France, né le 9 février 1676, 
mort à Paris le 33 novembre 1746. 

IIL 

Aleiis-Madeleine-Rosalie, eomfe àt CkàHUott^ plus tard gou- 
Yemeur du Dauphin, duc et pair de France, né le 32 sep- 
tembre 1690, mort à Paris le l5 lévrier 1734. 

IV. 

Henn-Camille, marijuis de Bcringhcn, premier écuyer du roi, 
né ie 1" août 1693, mort en février 1770. 

* ONZIÈME PROMOTION 
Faite dans ta chapcUe royite du ctalieatt de Venaiitoa ta iS oud 1731. 

CHEVALIERS. 
I. 

Jean^BapttsU de Durfort, dac ét Duras^ né le 38 janvier 
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1684, créé maréchal de France le 11 février 1741, mort 
à Paris le 8 juillet 1770. 
Nommé le 17 janvier 1731. 

II. 

François- M a rie, comte de Brogîie, né le 11 janvier 1670, 
créé maréchal de France le 14 Juin 1734, duc et pair en juin 
1742, mort en son château de Bro^e le 22 mai 1745. 

Nommé le 2 fivrier 1 i . 

111. 

Phîlippe^arleSy nurfuis de La Fm, né en i685, créé 
maréchal de France le 22 octobre X746, mort le 29 août 
1752. 

Nommé le a février iy3i, 

DOUZIÈME PROMOTION 

Pihe dans ia chapelle royale du château de Versailles le icr jtamr * 
1733. — Noœioatioa du 16 mai ijaS. 

CARDINAL, 

Meidiior, cardinal de Polignac^ archeviqae d'Aueh né au 
Puy en Vélay le 11 octobre 1661, mort à Paris le 20 no- 
vembre 1741. 

Nommé le 16 mai 1728, pendant qu'il était ambassadeur 
en l'ologne. <\dnns le i*-' janvier 1729, avec ictUc du lui 
donnant permission d en porter les insignes. 

CJJEVAUER. 

Louis-François de Bourbon, priiue de Cogty, né à Paria le 
i3 août 1717, mort à Paris le 2 juillet 1776. 
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TREIZIÈME PROMOTION 
Fdts duM la chapelle royale du diâteau de Venaillet le «410^ ty$%. 

PRÉLATS. 
I. 

Armand-Pierre de La Croix de CastrUSp archevêque d'Alby^ né 
en 1659, mort le aval 1747. 

II. 

Henri-Oswald de La Tour d'Auvergne . archa cqnc de Vienne , né 
en T67T, nomme cardinalie 30 décembre 1 737, mort à Paris 
le 23 avril 1747* 

QUATORZIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Versailles le i^^ janTier l'jZb, 

CHEVALIER, 

Chmrle»-Louif-Aoguste Fouquet, duc de BMe-UUy né à Vil^ 
lefranchede Rouergue le 22 septembre 1684, nommé maré«> 
chai de France le 11 février 1741, mort à Versailles le 26 
janvier 1761. 

QUINZIÈME PROMOTION 

Faite à Madrid, en Espagne, le 22 mars 1736. 
Nomination du «9 «Mrf 1735. 

CUEVAUKB^. 

I. 

Don Phi'.'pr? de Bourbon. inf;uit d'Espagne , né le i5 mars 
1720, nommé duc de Parme et de Plaisance le id octobre 
174S, mort à Alextadrie le 18 [uillet iy65. 
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It. 

Alvare- Antoine de Basan-Benarid» de Marzentdo, marquis 

de Santa-Crut, grand d'Espagoe, né en 1687, mort à Madrid 
le 24 sepLcnibre 1737, 

SEIZIÈME PROMOTION 
F«H» dan* la diapeUa royale du chfttatu da VenaUlea la ao idm 1736. 

CHEVALIEtL 

Jean-Hercules de Rosset de Rocozel, marquis de Flmy, plus 
tard duc et pair de France, né en 1683 , mort à ton château 
de Flenry le 3i décembre 1748. 

Nommé chevalier des Ordres le i3 juin 1734, admis le 
1* janTÎer 1735. 



DIX-SEPTIÈME PROMOTION 

FtihadaDalactaapdla royale du château de Versailles la a Mrrier 1737. 
Nomination do i« ia&vier (1). 

CHEVALIERS. 

I. 

François-Louis de NeolVille» duc dt VUkroy, pair de Fiance» 
maréchal de camp, né le 1 3 octobre 1693, mort en 1766. 

II. 

Charles Armand-Dominique de Gontaut, marichdl d:ic de 
Biron {2), pair de France, né le 5 août i663, mort à Paria le 
»3 juillet 1756. 

d] Dans ce mî-mc Chapitre (otaiUM nommé k prince Vainida Ganta 

Loupo, reçu le i5 septembre. 

(■i) Ces deux Jucs eurent pour parrains le duc de Chatillon ei le Uuc 
deVillerof. 
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111. 

Fraiiçob-Mtxuiiilie&, comtecte Ttaln^dac^Ostoliiuki, tré- 
sorier du roymuine de Pt^oe, mort au château de la Mal- 
grange, près Nancy, le i*' juillet iy56, 

IV. 

Antoine-Félix* mar^ dt Monti, ambassadeur en Pologne, 
lieutenant général des armées du roi, né le 29 «iccembre 
1684, murt a Pans ic 12 mars ijSS, 

DIX-HUITIÈME PROMOTION 
Faite à Rome le i5 septembre tjif. 
CHEVALIER. 

Jerosme Vaïni, prince de CaatA'Loupo^ né en 1697, mort à 

Rome en 1 744. 
Nomme ic r - janvier. 

DIX-NEUVIÈxME PROMOTION. 

Fdte dan» la ch^eUe royale da chftteaa de Vemillea le 17 mai 1739(1}. 

Moodoation dtt » février (a). 

CHEVALiERS. 
I. 

Jacques de Chastenct, onzième du nom, maréchal marquis de 
PuyUgur, Dé le 1 3 août i656, mort à Paris k i5 août 1743. 

(1) La comtesse de I.n Vnujriiyon fît la quétc. 

(2) Dans ce Chapitrt^ furent aussi nommés le marquis de Fénclon, 
reçu le a février 1 740, et te marquis de Mirepoix , reçu le a février 
1741. 
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II. 

Cbude-Théophile de Beziade, marquis JtAfaray^ lieutenant 
général des armées du roi , ancien ambassadeur en Suisse, 
né le 2 mai i633, mort à Pans ic ô avni 1745. 

III.. 

Looif de Régnier, marqm éU Omchy^ lieutenant gfo^nd 

des arm^s du roi, né le 18 mai i663, mort à Paris le 1 3 fé- 
vrier 1748. 

IV. 

Antoine de La Font, maTqm de Savine, directeur général 
de la cavalerie et des dragons, né le 16 janvier 1699^ mort à 
Paris le la avril 1748. 

V. 

François de Briqucville, comîe de La Luzerne, Heiiîennnt 
général de la marine, vice-amiral du Ponent, mort à Paris 
le ao septembre 1746. 

VI. 

Looit- Dominique, comte ét Cmbis, lieatenant général des 
arm^ da roi, ambassadeur en Angleterre, né le 10 août 
1669» mort à Londres le la février 1740. 

VU. 

Jacques de Monceaux, marquis d'Auxyy né en 1673, mort en 
son château d'Hanvoilele 2 mai 1745. 

VINGTIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Versailles 
le i" janvier 1740 (1). 
Nomination du 17 mai 1739. 

CHEVALIER. 

Jac<|ues-Manuel-MidieMoiepli-Jean-Nicolas de Guman 

(1) Les parrains du marquis de la Mina furent le maréchal de Goé- 

4 
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Spinoia d'Âvalos Palavincin Santillan et Mezin, onziàme amt- 
ipûi dê La Mm, ambassadeur d'Espagne près la cour de 
France, 1736 à décembre 1739. Chevalier delà ToÎMii-d'Or. 

Nommé cbeYolier des Ordres du roi le 17 mai 1739, 
«dmts le 9 août, a'vec penniaeioa d'en porter les insignes, 
et nça le 13 Janyier 1740. 

VINGT ET UNIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du chfiteau de Veraillet le t ttfrier 1740* 
Nomioatioa du a février 1739. 

CMEVAUBJt. 

Gabriel-Jacques de Salignac de La Mothe, marquis de Fine' 

Ion, liLUtenant général des armées du joi et son ambassa- 
deur en iloliandc, né le 25 )uiiiet 1688, tue à ia bataiiie de 
Raucoux, le 11 octobre 1746. 

Nommé chevalier des Ordres le 2 février lySg, admis le 
17 mai, avec permission d'en porter les insignes^ reçu le 
a février 1740. 

ViNGi -DEUXIÈME PROMOTION 

Faîte dans la chapelle royale du cliiieaia de Vemille» le 5 juin 1740. 

Nomination du a ttvrier. 

CHEVALIER. 

Louis-Philippe d'Orléans, duc de Ciuiiiics, duc d'Orléans le 
4 février 1752, né à Versailles le 2 mai 1723, mort au châ- 
teau de Saint-Assise, près Melun, le 18 novembre 1785. 

briant et le marqui» de Livry. La comteaee de Chatinon , née Anne< 
Gafarielle Le Veneur de Tillières» fit la quHe. 
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VINGT-TROISIEME PROMOTION 

Fiite éu» k dHpdle rojnte du chaim de VmalllN 
k a fiSvtter 1741 (1). 

Mominttton du a fivrkr 1739. 
CHEVALIER, 

Gastoa-Chaiies-Piem de Lévis de Lomaj^oe, mar^ éi 
Mirtpm, «mbessedeur k Vienne, pois à Londtei» né k Belle- 
Tille, pié^ôté de Dieulolr, le i décembre 1699, maréchal de 
France le 34 février 1757» et doc héréditaire en septembre 
173 1 , mort k Montpellier le 25 septembre 1757. 

Nommé chevalier des Ordres le a février 1739 , admis le 
17 mai 1739, avec permissimi d'en porter les insignes^ reçu 
le a février 1741. 

VINGT-QUATRIÈME PROMOTION 

Fihe dut k dapette royale du cfaiteau de Ventîlles 
le » §éfri» 174» {»). 
Nooiiiatka du iti )uifkr (3). 

I. 

FrédérioJérômede Roye, câréinal de La Rochefoucauld, arche- 

vêiTue de Bourges , né le 16 juillet 1701, grand aumomer de 
France le Ju juîn ijôb, mort Ic^ 29 aviii ijSy. 
Nommé le i" janvier (3), 

(1) Le quik fat Ml» per k awnivke de FknKourt , née Horteate 
F4lkliédelWUj4Ieds. 

(2) L'évéque duc de Langres célébra la netse, pendant kqveUe 

Mf"î d'Andlau, née Polastron, fit la quôte. 

(3/ Dan& ce chapitre furent au&^ nommés Commandeurs de l'Ordre 
Tarchevêque de Narbonne, de CriUon, reçu k x3 mai 1742* et k car- 
dinal de Tendtt, archev^ue de Lyon, reçu k i*t iaarkr 1749. 
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Gilbert de MûalmanM Smit'Hêrmf Mqoê èu it Langru^ 
pair de Frsiice, né en 1690» mort à Paris le 19 mai 1770. 

CHEVALIER. 

Louis-Jcan-Maric de Bourbon, duc de Penîhihrc (T:, grand 
amiral et grand veneur de France, ne au château de llam- 
bouilkt le 16 novembre 1723, mort à son château de Bûsy» 
pr^ Venion, k 4 mars 1793. 

YlNGT-CINaUI£M£ PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Fontainebleau 
le i3 mai 174.2 (a). 

PRÉLAT. 

Jean-Louis de Berton de Crillon, archevt'fiue de Narbonne^ prési- 
dent né des Ktats-généraux de la province de Languedoc, 
mort à Avignon le 5 mars 175 1, figé de 67 ans. Nommé 
commandeur de l'Ordre le i** janvier 1743. 

CHEVALIER, 

Louis, DaftÙH dt Frânct^ fils nniqne du roi et héritier pré- 
sonqptif de la oonroone» né à VenaiUesk 24 septembre 1729, 

(1) Le« pamina du duc de Pentliièvrs finrest le éuc dH>rMant et le 
duc d« CJitrtret. 

(a) L'ardwrCqne de Boufgss, Roy e de I 1 RQchcfoucauIJ. célébra la 
messe; à la procession, le roi fut précédé du dauphin, des dvic> d'Or- 
léans et de Cliartres, ses parrains, du comte de Charolais, du c nitc de 
Clermont, du prince de Conti, du prince de Dorobcs, du cuuiie d'Eu, 
du dae de Pemhièvre, et de ^agt et un chendien. L*«fidieTiq«ie de 
Bourges , l'évéque duc de Lengns et rectheféqut de Hifbeaae eui- 
vaieot Se M^eart. 
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mort à Poiitiiiiebleau le ao décembre 1765. ^ Nommé che- 
valier des Ordres le 2 février 1742. 

VINGT-SIXIÈME PROMOTION 

Fihe du» ia dwpdto njtàà éu cMieta de Vemillet 
le I*' janvier 1743 (1). 

Nontaetioii du i*' janTier 174». 

CAIUJi.sAL. 

Pierre de Guérin, cardinal de Tenant archevêque de Lyon^ pri- 
mat des Gaules, puis ministre d'Etat, né à Grenoble le 22 
août 1680, mort à Lyon le a mars 1758. 

VINGT^EPTIÊME PROMOTION 

Faite dans la chapeiie royale du chAtcau de Versailles le a juta 1743 (a). 

Nomination du a février. 

CHBVALIEIL 

Jean, marquis de Cassion et à AUuye, lieutenant général des 
unnccs du roi» né le 1^' juillet mon à Paris le 20 mai 
1746. 

VINGT-HUITIÈME PROMOTION 

Faite dao* la diap«ll« rojfile du cfalleao de VeranUes 
te t*t janvier 1744. 
Nomination du a lévrier 1741* 

CHEVALIERS. 

I. 

JcuU'Paui- i xmolcûa de Cossé, duc de Brissac , pair de 

(t) La quête Ait Wte par la princeiae de Rohan, née Mari»gephie 

de CourcîÛMi. 

(a) La naïquiaede Fkvaeovrt, née de MaiUy, fit Ja quête. 
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Fnnofl, né le ta octobie 1698» nommé miréchal de Ffuioe 
le i** janvier 1766» goaveraenr de Prà k ai octobre 1771» 
mon à Parie le 17 décembre 1780. 

IL 

Chariea^Fraoçoii de Mootmoirenqr, dm éà Lt nmUmg (i)j 
de Pme7 et de Moatmorency, pair de France » gouTemeur 
de Normandie, né le 3 1 décembre 1703 , nommé maréchal 
de France le 34 lévrier 1757, mort à Paris le 18 mai 1764. 

IIL 

loaepb-Marie, dae dr Bot^jUrs (a) , pair de France, gouver- 
neur des Flandres, né le aa mai 1706 , mort à Gènes le a 
iuiUet 1747. 

IV. 

Lonis<]liarles, €tml» dt Lâ MHht Hoêâmwt^ grand d'Es- 
pagne de la I'* classe, cbevalier d'honneur de la reine, né le 
ai décembre 1687, nonmié maréchal de France le 17 sep- 
tembre 1747, mort le 3 novembre 1755. 

Louis-Antoine de Gontaut , dbc de Bîhon , pair de France, 
né le a4 février 1701 , nommé maréchal de France le 34 lé- 
vrier 1757, mort à Paris le 29 octobre 1788. 

VL 

Jean-Antcdne de Franquetot, cesift it Coigny (3), colonel 
général des dragons, né le 27 septembre 1 702 , mort le 4nMUS 

1748. 

(i) Imê parrains du duc de Briasac et do duc4e Luxembourg forent 
le martclMl dtic de Noeillee «t le meiéclMl due de Dune. 

(s) Lee perrains du duc de Boufllen et du comte de La Modie Heth 

dancourt furent le duc de Fk'thunc et le comte de Tessc. 

'3^ l es parrains du duc de Biron et du comic de Coi^y fuTCnl le 
duc uc i alktU et ic maréchal duc de Biron. 
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VI!. 

Daniel-François de Gelas des Voisins d'Ambres, comte de 
Lautrec, ministre de France auprès de l'empereur, né en 
1686, nommé maréchal de France le 24 lévrier 1757, mort 
le 14 février 1762. 

vingt-nëuvièmë promotion. 

Fahedantla chapelle royale du château de Versailles le 6 jftovicr 1743. 
Nomination du 3i décembre i744> 

PRÉLAT, 

Aimand da Rohm Soubise, évéque de PtoUmmief nommé le 21 
mars 1742 coadjuteur de 1 évéque prince de Strasbourg, 
cardinal Armand-Gaston de Rohan^ grand aumônier de 
France, sacré le 3o juillet de la même année, nommé en sur- 
titancedu grand aumônier de France le 3i décembre 1744, 
dont il prêta serment entre les mains du roi le 6 janvier 1745» 
et en cette qualité commandeur de l'Ordre du Saint-Esprit. 
Nommé cardinal le 10 avril 1747» il porta depuis le nom de 
caidinal de Soot»ise, devint évéque de Strasbourg et grand 
aumônier de France le 19 juillet 1 749, et mourut au chftteau 
épiacc^ à» Savcme le 38 juin 1756. 

TRENTIÈME PROMOTION 

Faite dans la cbspdic royale du ptkis de VemUlM le s fénier 1745. 

NoniaAtioD du i" janiner. 

CHEVALIERS. 

L 

Luuiâ Maiic, ùuL d Aumunij puii Je France, i" gentilhomme 
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de k chambre du roi, né le 8 août 1709 , mort le i5 vftil 

1782 (i). 

IL 

Gjy Michel de Durtort, .iu. Je Rjindan , lieutenant général 
des armées du roi , 11c le 20 août 1704 , nomme maicchal de 
France en janvier 1758, mort k Courbevoie le 6 juin 1773. 

m. 

Charles- Louis de Monsaulnin, comte de Montai^ licuicnant 
général des armées du roi, né le 17 juin 1681 , mort le 22 
août 1758, 

Jean-Charles, mArquis de Senneterre , -.mcien ambassadeur 
près le roi de Sardaigne,né le 1 1 novembre it)85, nomme ma- 
réchal de France le ;u|. février 1757, mort le 23 janvier 1774. 

V. 

Henri-Louis de Choiseul , marquis de Meuse, lieutenant 
général des armées du roi^ né Je 32 jaillet 1689, mort à Pa- 
ris le 1 1 avril 1754. 

VI. 

Henri-Charles de Saulx, €Omte de Tavannes^ lieutenant 
néral des armées du roi et au duché de Bourgogne, né en 
décembre mort k Dijon le a8 août 1761* 

(i) L'archevêque de Narboane , vk Crilloa» célébn la OMnat) et 
U«* d« Sanneterre fit la quita. 



Digitized by Google 



■ 



L*0K1>SB DU tAINT-BtPRlT. > 5/ 

TRExNTE ET UNIÈME PROMOTION 

Faite dam k chapelle royale du château de Venaillea 

le !«' janvier 1749(1). 

NominadoB da a février 1745 (a). 

CHEVALIER. 

Looie-Reggio Stkdino Blanciforti Colomuiy prince de 
CwpthyhndOf ambMsadcQr d'Etpagne pfès k çonr de France. 
)4«n 1740 — septembre 1748. 

TRENTE-DEUXIÈME PROMOTION 

Fille déni la chapelle royale du chAteau de Venaillea le a fftvfier 174$. 
Nominatioa dn ic tanvier 174$ (3). 

PRÉLAT. 

Louis-Jacques de Châptde Ratàg^, grdwi^ dt Tours^ mort 
à Tours le 2 août 1750. 

CHEVALIERS. 
I. 

Nicolas Joseph-Bal thazar de Langlade, vicomte du ChayU^ 
lieutenant général des années du roi, né le 6 avril 1686, 
mort le 16 décembre 1754. 

(1) Le& parrains du prince de Campo-Florido furent le maréchal 
duc de Biron et le maréchal duc de U^Uc-Ibk. L'archcvéquc de Bour- 
ges, R07C de La Rocbelbitcaiild, célébra la messe, pendant faïquelle la 
qnlts Alt Mie parla princesse de Banffiremonti née Moatmaln. 

(2} Dans ce même Chapitre furent également nommés chevaliers 
des Ordres le duc de ModènCi le marquis Scottittle coacitede Moatiio, 
qui n'ont pas été reçus. 

(3) Dans ce Chapitre du janvier 1746 furent aussi nommés cbeva- 
Hera dea Ordres le prince d*Ardora et nilord Clare, refoa le i« Jan- 
^ 1747* 
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II. 

Woldemar, comte de Lowendal et du Saint-Empire, né à 
Hambourg le 6 avril 1700» nommé maréchal de Fiaoce te 
17 tcfumbtt 1747» mort à Paris le 27 mai 1755. 

IIL 

Pierre, cornu 4$ BéNng^t lieutenant gàiM <lci axméet da 

roi» né en 1 691, mort à Chalais , près Joigny» le a3 juillet 

1751. 

IV. 

Louis-Ccsar, comte d^Estrées, né le 2 février 1695, nommé 
marédial de France le 24févrieri757,mort le 2 janvier i77i. 

V. 

Claude-An net, comte d'Apchiert lieutenant général des ar- 
mées du roi> né le 14 juin 1693, mort le la février 1753. 

TR£NTErTROISIÊM£ PROMOTION. 

Faite dans la chapelle royale du chiteau de VenaiUea 

le i^r janvier 1747 (l). 

Nomination du a février 1746. 

CHBVAUEttS. 
I. 

Charles 0*Brien ^ comÊt êt Thomond, vicomte de Clare, pair 

du royaume d'Irlande, né le 27 mars 1699, nommé maiéchal 
de France le 24 février 1757, mort à Paris le 9 septembre 
1761, 

(1) La messe fut célébrée par l'archevêque de Tours, Chapt ds 
Rastignac, la qulla fidts par Um éc Rhriire. 
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IL 

Jacqucs-Fiançois Milano Franco Arragon, prince uArdorc, 
marquis de Saint-Georges et de Polistena, gentilhomme de la 
chambre du roi des Deux-Siciles et son ambassadeur extra- 
ordinaire auprès du roi, mort au mois de décembre 1780. — 
Admis le 24 avril 1746 et reçu permissioa de porter les in- 
signes de rOrdre. 

TRENTE-Q.UATRIEME PROMOTION 

Piiie dtnt It chtpdle royale da cMiani de Vemilkt 
le i<r ju^er 1747 (1). 

MomÎMliofi da si uni 1747* 

PHÉLÀTS, 
I. 

Christophe de Beaumont du Repdie, ârchei4fiu de Paris ^ duc 
de Saiat-Qood, ptir de France, né en 1703» nx>rt à Paris k 
I a décembre 178t. 

IL 

Nicolas de S.iiiix Tayunncs, arciicuijuc de Ro'^in, grand au 
mônier de la rciae, plus tard cardinal et grand-aumônier de 
France en juiUet 1756, mort le 10 mars 1759. 

m. 

Abrabam^Louis de Hânmf-Bmmn^ cbanoioe et ancien 
doyen de l'église de Parie, abbé des abbayes royales de N.- 
D. de Signy et de S. Taurin, né te 10 novembre 1 694 , mort 
le 27 septembre lySo* 

(i) La mem M eéMbrée par r«cbevique de Piris, laqnete Mu 
par Mm de RcMei. 
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TRENT£-CINQUiÉMË PROMOTION 

Fahe dan* U chapelle royaJe du chflteau de Versailles 
le % février 1748 (i). 

Namlnatioii du i»' janTicr 1748. 
CHEVALIERS. 
1. 

Cfaarlea-Pbilippe d'Albert, iÉc dâ lajm (s), pair de Fiance» 
né le 3o juillet 1695, mort au château de Dampierre le 3 
novembre 1758. 

II. 

Jean..Hector de Fay, nutr^ de La Totr Moahonrg^ né en 
1684 au château de Maubourg-en-Vélay, nommé maréchal 
de France le 24. iévrier 1757, mort à Paris le i5 mai 1764. 

III. 

François, comte de Bulkdey^ lieutenant gcncial des années 
du roi , ne à Londres le 1 1 septembre 1 736, mort à Paris le 
14 janvier 1756. 

IV. 

Henri-François, comff ii^ Ségur, lieutenant général des ar- 
mées du roi, inspecteur général de la cavalerie et des dra- 
gons, commandant en chef dans la province des trois évéchés 
de Meu, Toul et Verdun, né le x** )uia 1689 , mort à Paris 
le 19 juin lySi* 

V. 

Louis-Philozènft firulart, mârfm âê Paûwax, ancien am- 
baïaadeur à Napks, miniatre accréiaire d'État au départe- 

(i) La metie fut célébrée par rarchevéque de Rouen , de Seuls 

Tavannes. 

(a) Les parrains du duc de Luynes et du marquis de La Tour Mau- 
bouTf fuTMit le nnféchel de Bellé'lsle et le meréchal de Coigny. 
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ment des affrilrcs étrangères, né le 12 mai 1702, mort le â 
septembre 1770. 

TRENTE-SIXIEME PROMOTION 

Fdte dftits la chapelle rojrale do château de Veraaillea 

le i«r janvier 1749 (1). 
Nominatioii du i*t janvier 1748. 

CHEVALIER, 

Alphonse-Marie-Louis, comte de Saint-Severin d'Aragon, mi- 
nistre du roi aux conférences d'Aix-la-Chapelle, mort en 
1776. 

Admis dans un chapitre extraordinaire tenu à Com- 
piègne le 9 août 1748» et reçu pennisaionde porter les insi- 
gnes de rOrdre. 

TRENTE-SEPTIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Versailles 
!e a février 1749 (a). 
Nominatioa du i«r îaAvier(3). 

CHEVALIERS, 

I. 

Louis de Noailles, duc d'Ayen^ lieutenant général des ar- 

(1) La meaee fut célébrée par Itechevéque de Tours , Chapt de 
Raetignac, la quAte fidte par la comteeee de Brionne, née Louise» 

JuKe-Gon^iK» de Rohan-Montauban. 

Les parrains furent le maréchal de Clermont'Tonnerre et le mar- 
quis de Matignon. 

(2) La messe fut célébrée par révêque duc de Langres, de Mont- 
iBori&-SaiiiMlirem, la qoite fidte par la prlneene de Chimay. 

Les parrains du ducd^Ayen, du duc d'Estissac, du duc de Bironet 
du comte de Vaulprcnant furcnl le duc de Bir.in cl le duc de Coigny. 

(3) I.c comte de L;inmaric, ambriss;idcur ea Suède, l'ut aussi nommé 
chevalier des Ordres du roi le ler janvier 1749; il mourut pendant son 
amhaaaiie aana «voir été reçu* 
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mecs du roi, ne le 21 avril 1713, plus tard marcchal de 
France, mort à Saiat-Germain-en-Laye le 22 août 1793. 

IL 

Louis-François-Armand de La Kochefoucauld-Roye , duc 
d'Estissûc , grand mairrc de la ^jznrde-robe du roi, né 1^23 

septembre 1695, mort à Paris le 28 mai lyôi, 

lU. 

François de Villers La Faye, com^ it Vâoigirtiumt, ancien 
ambassadeur en Saidaigae et en Espagne, mort Je 6 mai 
1774. 

TRENTE-HUITIÈME PROMOTION 

Faite dans la dupelle royale ^i chfitcau de Versailles le aS mai 1749(1). 
Nomination au 2 février 1749» 

CHBVAUSBS. 

h 

Loott-César de La Baume Le Blanc,^dr Lâ KoOtMi, pair 
et grand finiconnier de France, né le 9 octobre 1708 , mort 
le 18 nofambie 1780. 

IL 

Charles-François, marquis de Sasseiugef menin du dauphin, 
chevalier d'honneur de la dauphine, né en 1705, mort en 
juin X761, 

in. 

Louis, cornu it MaiUy , lieutenant général des armées du 

(i) La messe fut célébrée par l'abbé d"llarcourl et la quêtti laite par ia 
marquise de Ca&trics, née Marie-Louise-Angcliquc de Talaru. 

Ce même \om fut nonaaé duvalier dit Ordra* 1« duc d'Hntactf , 
grand d'Espagne et ambaMadeur à Paria; aadaila'a jamtts été reçu» 
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roi, premier ccuycr de la dauphinc, né ea octobre 1700^ 
mort à Paris le 7 septembre 1767 (i). 

IV. 

Aone-Léoade Foeaeiix, imait Htmmmjy lieutenant 
général des aiméei da roi^ né le 14 septembre 1705, nommé 
chevalier d'honneur de Madame Adélaïde de France en oc- 
tobre lySo, créé duc de Montmorency en 1775, mort k 20 
août 1785. 

V. 

Louis ac Tal Chcdmaui , premier maitre- 

d'hoicl de la rciiic, gouverneur de Sarrebourg et de Phals- 
bourg, né en 1684, mort le 3 1 mars 1763. 

VI. 

Françoia-Louîs Le Tellier, marfus âi Smréf mettre de la 
garde-robe du roi, lieutenant général des armées, né le 8 
septembre 1704, mort à Paris le aS septembre 1767 (2). 

TRENTE-NEUVIEME PROMOTION 

Ftitedan» la ehtpelle royaledu château de Versailles le 17 mai i75o(3). 

Nominition du a lévrier (4). 

CHEVALIER. 

Louis-François-Joseph de Bourbon-G)nti , comu de La 

(1) Le due de La Vsilièfe, le marquis de Sastmage et le eomte de 
Mailtf eurent pour pamdiis le duc d'Ayen et le inaréchal duc de Belle- 
Isle. 

(2) Le baron de Montmorency, le marquis de Chalmazel et ie mar* 
qui» de Souvré eurent pour parrains le maréchal de Clermont-Ton- 
nerce et le merquie de MatigaoB. 

(3) La meaee fut célébrée par Tabbé d'ITarcouri , la quête faite par la 

duchesse de Rouftlcrs, nde Maric-Annc-rhilippine-Thcrcse de Mont- 
morency. Les pamùaftdu comte de La Marche forent le dauphin et le 
duc de Chartres. 

(4) Ce même jour fut «uni nommé cfaevafier des Ordm k prince 
Prut Jablonowski, peleiio de Kafu, qui n'a pea été reçu. 



Digitized by Google 



64 L*OKD1tB DU SAI1fT*CSVRIT. 

Mordit, prince du sang, pair de France, né k i" septembre 
1734, mort à Barcelone le 10 mart 1814. 

(QUARANTIÈME PROMOTION 

Faite daaa la chapelle rojraia du diiteau de Venaillee 

le a fiivrier 17$! (i). 
Nominatioo du i«r janvier lySi (1). 

CHEVALIER, 

Michel- Ferdinand d'Albert (3) , duc de ChaulneSy pair de 

France, licutL-nan,i gcn.rui des aniiccs via roi, gouverneur 
de Picardie, né le 3i décembre 1714, mort a Paris le 2 3 sep- 
tembre 1769. 

QUARANTE ET UNIÈME PROMOTION 

Faite dana la chapelle royale du château de Venaillee 

le 2 février 1762 (4). 

Mominatton da i«r )anvier. 

CHEVALIER. 

Louis^oseph de Bourbon ^ priÊice de Condi (5), prince du 
sang, pair et grand maître de France, né le 9 août 1736, 
mort A Chantilly le i5 mai 1818. 

(1) La messe fut célébrée par l'éréque duc de Langrea, MooCmoclB 

Saint-Hérem, la quétc faîte par M"» deGouy, 

(a) Ce même jour fui aussi nommé le mar^^uis J'Hautefort, ambat- 
aadeur à Vieime, qui fut reçu le i^r janvier 1753. 

(3) Les pimias du doc de Chanlaea fiireat laa tnaréciiamt duca de 
Belle-Isle et de Goigny. 

(4) I.a messe fut célébrée par l'archcvâqoe de Roaen , de Saufac- 
Tavanncs, la quête faite par Mn>« de Gouy. 

(5) Les parrains du prince de Condé furent le dauphin et le comte 
de Gtomoat. 



Digitized by Google 



l'OXBRB pu 0AINT-BI»RIT. 



65 



QUARANTE-DEUXIÈME PROMOTION 
Paita dans fa cbapttltofojriledudiitiaade VafMiUM le »i OMi 

CHEVALIERS, 

I. 

Noaiiattioftda • férifar lySs. 

Louis-Gharics de lorraine, comu de Briome (2), giaiid 
écuyer de France» ne au mois de décembre 171 1 y mort à 
Paris le 22 juin 1761. 

II. 

Nomination du a5 avril 

LouifrJules Barbon Mazirint Mancini , duc dt Ninrmk, 
pair 4e France, grand d'Espagne et ambaaaadeur à Rome^ 
né le » déoambre 1716, mort le 25 fififrier 1798. 

Noomi an dvipitie extraoïdinaife tann à VenaiUea k 
s5 avril 175a, il fiât reçu le ai mai, ayant oiitena une dia- 
pense d^âge. 



QUARANTE-TROISIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapclic royale du château de Versaillet 
le I*' janvier 1753 (3). 
Nomination du a février 176 1. 

CHBVALiBR, 

£mmanud-Dieudonné, marquit d'HoMUfortf m a r écKa l des 
(i) La œeiae ftjt calibrée par rév6que doc da Laagres, Montoiofia 



(a) Laa partons du comte de Brioone furent le duc da LvfnMitt,é,; 
(S) La OMiae fot célébré* par ParchBrlqiia da Ro«cn» da Sanli* 

i 
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camps et armées du roi, ambassadeur à Vienne, né le i3 fé- 
vrier 1700, mort à Paris le 3o juin 1777* 

(QUARANTE-QUATRIÈME PROMOTION 

Pdte éÊM U dMptIle royato du cfaHean d« VmillM 
lesfiifiiar 1753 (i). 

NomiMtfiMi du i«r Inerte. 
CHBVAUERS. 
h 

Aiidi6*HerciiJe de Rotset, du é$ Flarf^ pur de France, 
premkr gentilhomme de la cbimbie da roi, lientenant gé* 
nànl des «nnéei, né k 27 aeptembre lyiS, mort à Piria le 
iScffil i788« 

IL 

Bafile-Hyiduitli*»ToaM«int de Brancu, mm éê Gmilt, 
andea embeieadwir en Suède, miwMm du rai en congtès 
de SqiaaBni, né en 1697, mort à Puis le «ml 1754. 

III. 

Paul Gallucio, tnaïqnii de l'HôpUal (2), premier ccuyer de 
M** Adélaïde de France, ancien ambassadeur auprès du roi 
des Dcux-Siciles et actuellement auprès de l'impératrice de 
Russie, né le i3 mai 1697, mort en 1776. 

Tavann^ la quête fûte par la comtesse du Chatelet-Lomont, née D'une- 
MÊtâàê dallociMcIwattt^FaadMt. 
Las panaiM dn maïquia da HaulsfiDn forent le naiédial de Clen- 

mont-Tonnerre et le marquis de Clermont>Gallerande. 

(1) La messe fut célébrée par Parchevéqiie de Rouen, Saulx-Tavaa- 
nes, la quctc faite par Miae de Paulmy^. 

(2) Les parraina du duc de Fleury, du tioiiita daCdMata «I du latr- 
qpte da LUdpitel Aire&t le marfchil doc de Coi^ et le anrédial 
doc da BelMIa. * 
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IV. 

Antoine- l^iul-Jacques de Qiiélen, comte tfe la Vnuguyon, puis 
duc, lieutenant générai des armées du roi, gouverneur des fiis 
du dauphia, oé k 17 fanvier 1706, mort à VenaiUes le 
3 lévrier 1772. 

V. 

Lmils de Gmfiant) tmfus ^ÀrmtntttiSy lieufeiuiit général 
des années du roi, né le 27 fémer 171 nommé maréchal 
de France en 1768, mort à Paris le 10 janvier 1774. 

VI. 

Pierre- Emmanuel, mflr^uij deCrus5ol{\)^ ministre de France 
auprcs du duc de Parme , né le 16 avril 1717, mort le 5 fc- ^ 
vrier 1758. 



QUARANTE-CIKQyi&ME PROMOTION 

Fiili dsnsk chapelle foyite dtt cfaâttatt de Veneillee le 10 jtda i753(e)« 

NoiiilMdo& du % ftfiieia 

' PRÉLATS. 

I. 

Cbiriei- Antoine 4$ k Rûch'Ajmoâ^ ânktfêfut-prmM 4$ 
NMbonm, né le 17 février 169a à Mtinsec, diooèae de 
Limoges, grand «imAoler de Fnnce en 1760, archevêque 
deReioiien 1762, mort le 37 oclobre 1777. 

(1) Les pemiBA d« cent* de La YengiTOn, du menii^ d^Aïaieii- 
lUm et da ouBqws de CroeiAl lîireet le sMfddMi de CletaKMi^ 

Tonnerre et le marquis de Glermont-Gallerande. 

(2) La messe fut célébré par !'archev5que de Narbonnc, quête ptr la 
comtes&e de Gramont, dame du palais de la reine, née Marie- Louise- 
Sophie de Faouq. 
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II. 

Louis, prinet Comtantin di Rolm^ premier «umôaier do soi, 
gnnd ptMt et chaoolne capituUdre de Strasbourg, né le 
â4inars 1697, Mque de Strasbourg le 23 septembre 1756, 
cardinal le a3 novembre 1761 , mort à Paris le ti ma» 
1779. 

IIL 

Chuuic- François de Bcauiort-Montboissici , .lilé de Canillac, 
auditeur Je rolc à Rome, né à Bnoude, eu Auvergne, en 
1700, mort à Paris le 27 janvier 1768. 

> 

OIUARANTE-SIXIÊME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de VcriaiUM 
Is %§Snku 1756(1). 
NomlMidon du junder 17S6 ^z). 

CHBVâUBRS. 

I. 

Prince C4flu((c-Lx)uis de Lorraine , maréchal des campa et 
armées du roi, connu sous le nom de /vioce âe Marsan dqmîs 
1764^ né le 19 décembre 1735, mort le la août 1783. 

IL 

AmM-Pierre,dicd'iiflr60irt(S), pair de France, garde de To- 



(1) La messe fut célébrée par l'érSquc duc de Langres, Montmorin 
de Saint-Hérem, la quête faite par la comtesse de LilleboDoe, née La 
Fcuilladc. 

(») Dans ce clu^itre foruit «umI nommét dievtliert de fOidre : 
le prince LouU de Wurtemberg, admis 1c % février ijSd» mns qui n*A 
jamûs été reçu; le comte de San-Vitali et le prince Jablonowki, reçus 
le iuin ! -jbh ; le c'^mhîc tic Baschy, reçu le icr ^vier lySyj le comte 
de biauiviile, reçu ic 29 mai 1757. 

(3) Les pemdM du prince de Loxnine et du due d*liir«oaft fuseot 
le comte de Brionae et le msrfrhel ducdeBelle-isle. 
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riflumne de France, lieutenant général des annéet du loî, né 
le s arril i70tynoninié maréchal de France le 34 mars 1775» 
mort â Paris le a décembre 1785, 

Charles, duc de Fiti-James (i), pair de France, lieutenant 
général armées du roi , né à Saint-Germain le 4 no- 
vembre 17T2, nomme maréchal de France le 24 mars 1775, 
mortà Paris le 23 inars 1787. 

IV. 

Emmanuel- Annand de Vignerot dn Plessis-RicheUen, 
4k ^JtigntttM, pair de France, gDOTemciir géaékal de la pio* 
Yince de Butagne» né le 3o înillet 1710, mort à Paris le 
I* septembre 1788. 

QUARANTE-SEPTIÈME PROMOTION 

Psindans la dispolle rojfalo d« diiteaa de VesMilIflsIe 6 fdm 1756(1)» 

Nominstkm du 1* jsavier* 

CHEVALIERS. 

L . 

Jacques-Antoine, comte de San Vitali et de Potitanellato, chc» 
valicr d'honneur de Madame Iniantc, duciiessc tic Parme, ne 
en 1699, mort à Parme le 7 mars 1780. 

(1) Le duc de Fitzjames et le duc d'Aiguillon eurent pour pamlos la 
due de Fkoty et le dvc d^Ajea. 
(s) L« meaie fut oHébrée ptr le prince Constantin de Rohan et la 

^éte faite pirb comtesse de Pdrigord, dame du palais de h reine. 

Les parrains turent le maréchal duc de Clermont-Touiierre et le 
marquis de Matignon. 
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Joteph-Alnandie Ptut^fRiKc JdUomMftî, ptktiii général 
de Novogorod, grand lénéchal du duché de Lithuanie» né 
le4fihnier 1713, mort le 2 mari 1777- 

QUARANTE-HtJITIÊIfE PROMOTION 

* 

Faiie <taM k chapelle royale du château de VcimIIIm 

le i« janvier 1757 (l). 

NomiMtioB du i«r ^tavier 1756. 

CHEVjLUER. 

Ffinçok» cMrtidi StâMiik*, mden minitlieâiipite 
de raactnir de terière, puis embenadeor eo Portogd, 
né k 9 juillet 17 lo» mort...,. 

Il fiit edmie le a BnUr et re^ut permÎMion de porter 
fei iniignee des ofdres. 

QyARANT£-N£UVlËME PROMOTION. 

Faite dani Ucha|>elle royale du chftteau de Versailles le a iivrier 1 7^7 (s). 

Womimtion da i» fwvter (3). 

CHEVALIERS. 
I. 

ChaiUi^ust,prmi de Bumui-Craon et du Saiat-Ëmpire^ 

# 

(1) La BMMo ftit céMbrte per I« prince ContltetlA de Roinn, évôqœ 
4» BlwtoiMg, k ^iiêie Éhe pvia dadMMe deHewrin. 
(a) La neiae fut ci kbt é e par l'évCqoe da Ungiaa, la qnfta ftha 

par Mm* de Tc^sé. 

(3) Le marquis l'Os^iiin, nmhris^adeur à Naplcs, qui fut au^i nommé 
ce mcioe jour et admis le 29 mai xyâO) ac tut reçu que le a février 
iTTi. 
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gnod d'Espagne, gûfatcmeitr à» ville et château de Bar- 
le^Duc^ maiécbai des ounpt et armées do roi, né à Lunéville 
le lonovembfe i7ao,cré£ maiédulde Fnmoek 1 3 iain 1783* 
mort le %i mai i7o3« 

IL 

Gharlee-Anloiiie-Annaïkl, mârqais de GàMul^BmWy |mîi duc, 
Ikmaoant 0iiiénldiB timéte dn Mi,ii< le t eepiMihR 1708, 

IIL 

Marie-Yves Desmarets, comte de Maiiiebas (i), maître de la 
garde- robe da roi, lieutenant général des armées, plus tard 
créé maréchal de France, ué ta août I7i5, mort ea 1791* 

IV. 

Afliuuid-Loois, marquis 4i Béthuie-Chabris , maréchal des 
campe et eiméee du foi« meetre de k cevalerie l^èie de 
Fiance, né k eo juillet 1711, mort pendent k Révolatkii* 

V. 

JoeeplHHenrî Boudiard d*Etparbèe de Liusen, aurfaU 
^AtAeHiTi, Ikatenent gâiérel dee arméet du roi , ambaaia- 
deur à Madrid, né le 24 janvier 1714, créé maréchal de 
France le i3 juin 17S3, murt k a8 août 1790. 

VI. 

Charles- Franço's, fcfnf.^ de BroglU (2}, maréchal des camps et 
années du roi, ambassadeur auprte du roi et de k répii- 

(i) Les parrains du prince de BeauTcau, du marquis de Gontaut et 
du comte de Maillcboit ibrent le doc d'Ajea ei le "^r^tw* doc ds 

Bellc-Islc. 

(a) Les parrains du marquis de Bdlhune, du marquis d'Aubctcrre 
et du comte de Broglic iurcnt le maiûdxsà comte de Lautrec et ie 
comta de Montil. 
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Uiqae de Pologne, né le so août 1719, mort à SeiotJein- 
d'Angây le & «oût 178t. 

CINQUANTIÈME PROMOTiOiN 

Mia diM II cteptOt fofik dv ddim deVmlIlMte 19 

NoniiMli<m éa i>r fKtnkt t756* 

CirEFilLJEJt. 

Étîcnne-François de Choiseul, comf^ Sîainvillc ^ né !c 
28 juin 171g, ambassadeur à Vienne en mars lySyjCréé 
duc de Choiscul et pair de France en novembre 17 58, mi- 
nistre des aâair^ étrangires k 3 décembre 1758, mort k 
8 mai 17S9. 

CINQUANTE ET UNIEME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Versailles le 14 mai 
Nomiiiatioii du a février i7)8. 

PRÉLAT. 

Fmi^teJoechim de Pierre, aibi de Birah, comte de Lyon, 
«nden ambeaMdciir à Venise et ministre dei «ffiùfct âran- 
gères, plot tud cardinal et ambanadeur àRome^né à Saint- 
Marcd-de-rAidèdie le 2% mai 171 5, mort A Rome le 2 no- 
vembre 1794* 

(i) 141 flMaae Ail céMbfée par Parchevflqoe de MalMttiie, La Rocht 

Aymon, et la quête fiaite par Mme de Loatanfe, née de L^opiul. 
Les parrains du comte de Stain ville furent le flMrécfaaide Clermon^ 

Tonnerre et le marquis de Béringhcn. 

(a) La rnessc fut célébrée pu 1 ii Jicvcquc de Narbr rne, La Rochc 
AymoD Duras, la qucte taitu par la du«;hesse de Mazarin. 
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Faite dant la chapelle royale du château de Versailles 
le 1*^ ianyier lySç. 

Nomination du 14 mai tjbS. 
CARLiNÂL. 

Paul d'Albert, cardinal de Luynes^ archevêque de Sens, premier 
aumônier de Madame la Ûauphiae^aéle 5 février i7o3|mQrt 
à Paris le 19 |anvier 1788. 

CINQ.UANTE-TROISIÊME PROMOTION 

Ftiift dans It chapelle royale du château 4t V«nidUM 

le a fftvner 17^9* 

cardutal. 

Nomination du 14 mai <73S« 

Étieime-Reiié Potier» OBrdmd iâ Cmrtt, M^fÊê^omu ét 
BftUMûf pair de FraïKe, né le 2 ja&Tier 1697, mort k P«rii 
le 36 juillet 1774. 

CHEVAUERS. 

NominaUoD du ianvier 1759 (i). 
I. 

Marie-Charics-Louis d'Albert, duc de Chcvreuse, pair de 
France, lieutenant général des armées du roi, colonel gé- 
néral des dragons, lieutenant :-:cnû al pnur le roi de la ville, 
prévôté et vi comté de Paris, né le 24 avril 1717, mort à Paria 
le 8 octobre 1771. 

(i) Le duc de Broglie, nommé dans ce même chapitre, fut refu ie % 
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II. 

Louis-Georges Érasme, maréchal marquis de Conîaée, gou- 
verneur de Beaufort, en Anjou, né en octobre 1704, mort à 
Livry le 19 janvier 1775. 

ai. 

Lnuis-Ivobci t Mallet, Comte de d avilie, lieutenant général 
des arnices du roi, inspecteur général de la cavalerie et des 
dragons, né k 22 janvier 169Ô, mort en décembre 1776. 

IV. 

François-Charles, comte de Rochechouart-h ùiidod s . lieutenant 
général des armées du roi , ministre de France auprès de 
rin£ant duc de Parme, né le 26 août 1703, mort le 2â août 
1784. 

V. 

Claude-Ivouis-François Régnier, comte deGumhy^ lieutenant 
général des armées du roi, né le 1" août 1715, mort à Paris 
k 17 septembre 1767. 

VI. 

Emmanuel, pruice de Croy et du Saint-Lmpire, maréchal des 
camps et armées du roi et cotnnumJant les provinces d'Ar- 
tois, Picardie, Calaisis et Boulonnais, né le 23 juin 17 18, 
maréchal de France en 1783, mort le 3o mars 1784. 

VU. 

Hyacinthe-Gaétan, comff de Lannion, maréchal des camps et 
armées du roi, gouverneur de l'île Minorque, né k 26 oc- 
tobre 1719, mort à Mabon le 2 octobre 1762. 
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Faite dans le cabinet du roi d'Espagne, au palais d'Aran|uez, 

le i8 mai 1760 (i). 

KomiiMtkm du a fânitr. 
CHEVALIER^ 

Prince des AsturieSy Cliarics-Antoinc-Pascal-Françoîs-Xa- 
vier-Jean-Népomucène-Joseph- Janvier-Séraphin - Diégue de 
Bourbon, infant d'Espagne, né le 11 novembre 1748, roi le 
14 décembre 1788» SOUS nom de Charles iK, mort à Rome le 
34 janvier 1819. 



CINQUANTE-CINQUIÈME PROMOTION 

Fiii» à Madrid, d«a» k'ctepelte Sdnt^Mme, â» PmMIofftt 
4a BMttRetiro, !• si fUttUn 1760 (>\ 

Nomination du 2 février. 
CHEVALIER, 

Don Lotus Antoine-Jacques de Bourbon, infant d*Espagne, 
oncle du prince des Asturies, né le 25 juillet 17271 mort le 
7 août 1785. 

(1) Le prince des Asturies fut revêtu dM insignes par le aian|iii8 
d'O&sun, ambassadeur de France. 

(2) La cérdmnnie fut présidée par îc roi , sur une ddltîgation parti- 
culière du roi de France; le prince des Asturies fut parrain; la messe 
fut célébrée par l'abbé de Mâedina-Cœli , aumônier du roi d'Espagne} 
It caidlMi Miidow, twtrjawht 4m iadts, reçut la prolèsiio& 4» M. 
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CINQ.UAMTE-SIXIÈIIE PROMOTION 

Piiift à Madrid, dans la chapelle Seint-JéHhM, «a MtMojtl 
dtt Bttea Retiro» te m fuilkc 1760 (t). 

CHEVAUEMS, 

I. 

Philippe PoitKÊitm, cornu i$ MomyOf gnad d'Eq>tgi», 
chevilier 4e Votâxt de le Toieon d'or, grand écoyer et pre- 
mier mettie d*faâtcl de la leîike^nère, président du oonieil 
foyal et eouvendn dei Indee. 

I!. 

François Alvarez de Toledo et de Silva, duc d'Alki, grand 
(PEape^ne, chevalier de l'ordre de la TcNaoa d'or» grand» 
matoe de la maiaon dn loi d'Eapagoe* 

CINQUANTE-SEPTIÈME PROMOTION 

Fiiie éÊm te obinct du lu pstete royal de MapteSt 

teSieptembre 1760. 

Memad «a cfaaptea anaoïdintira ttatt à Vanailteate t oun. 

CHEVALIER. 

Ferdinand IV de Bourbon, infant d'Espagne, né le 12 jan- 
vier 1751, roi des Deux-Siciles le 5 octobre ijSg, mort le 
4 janvier iSaS. 

^ 0 î a cérémonie fut présidée par le prince des Astiirie», sur la délé- 
gation particulière du roi de France; l'abbé Tiburcio d'Arguizxé cétô- 
teateMiie. 
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CINQ.UANTË-HUITIÊME PROMOTION 
Pdttà MMlrid It 17 Ifniv 1761. 

Nomination du % février 1761 (1). 
CHBYALiBR. 

Do» <j«^îe/-Antoiiie-Ffiiiçois-X«Yler-Ietii-Népointtcène« 
Joiepli-SânpIliii-Pascal-SaaTeur de Bourbon^ infant d'Es- 
pagne, file de Charles III, roi d'EqMgney néle la mai 175a, 
mort à Madrid le a3 novembre 1788. 



CINQUANTE-NEUVIÈME PROMOTION 

Fâilft dtaft lâ cfa^eUt topâù dn diÉftMii de Fontriitebfaiii . 
le 10 mai 1761 (a). 

Nomioatîoa du 2 février. 
PRÉLAT. 

Louis ScuâmdeJarente La Bruyère, M^pu d^OrUans , né à 
Aîxeo 1706, mort an diâtcau de Meong-sor-Loire le a8 
mas 1778. 

(i) Dans ce mfimc chapitre furent aussi nommés l'évéquc d'Orléans, 
reçu le 10 mai 1761, et i*évêque duc de Laon, ambassadeur à Rome» 
reçu le 3 mai 1762. 

(3) La mc&se fut ccicbrce par le nouveau commandeur j les preuves 
de Fdfiqtte de Lam ftilintadmiiiidam le diaptare teeu es nlme jour. 



» 
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SOIXANTIÈME PROMOTION. 

Fute dans U chapelle royale du château de Versoilleft 

le r'f janvier 1763 (3). 

Momijuition du 1^' janvier 1760. 
CBEVALŒK, 

César-Gabriel, comte de Choiseul, ancien ambassadeur à 
Vienne, crée duc et pair de France, sous le nom de Praslin, 
ministre des affaires étrangères, puis de la marine, né le l5 
août 171 3, mort à Paris le i5 novembre 1785. 



SOIXANTE ET UNIÈME PROMOTION 

VûDt éÊM H diap«lle rojrak du diÉmu de VmmIIIw 
kalMv 17^(1). 

CSSVAUSBS, 
I. 

Nominaiion du 2 février 1759. 

Vklor-Frtiiçûity mâMâl duc ir Bngfie^ prince du Saint- 
Emplie romisn» néle 19 octobre 17181 ctéé meréditl de 
Fimce le t6 décembre 1759^ cnmmîndiat ta chef de Tei^ 
mée de BoMme» mort à Muniter le 3o mari 1804. 

(1) La messe tut célébrée par i'évcque duc de LaagreSi de Montmo- 
fin Sidn^^UMflB* 

(a) L41 mecMe fut célébrée par Pévéque duc de Langres, de Montmo- 
liaiiinHliwin. 
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IL 

Nomination du i^r janvier 1762. 

Pftul-Jérôme, marquis de Grimaldi^ né àGénCf en 1730, am- 
bMiadcurde Sa Mi^esté Catholiqiie aaprèsdtt zoi 19 janvier 
1771-S1 icplembxe 1763, créé doc et grand d'Espigne en 
17769 mort en 1786. 

SOiXANT£-D£UXIÉM£ PROMOTION. 

Faite daa& ia chapelle royale du château de VersoiUes 
k 3o mai 176a (i). 

CARDINAL, 

Nomination Ju z février 1761. 

Jean-François-Joseph, cardinal de Rochechouart Faudoas, 
ivéque-dac de Laon, 2« pair ecclésiastique du royaume, am- 
bassadeur à Rome 1757*1762, né le 38 janvier 1708, mort 
le ao mars 1777. ' 

CHEVALIEBS. 
MesBiiiiliott du » Unisr 1762 (»). 
I. 

Loai»>Philippe-Joseph de fioarbofrOfléini» dac ét Cbo^ 
tm (3), prince da wng, né à Seint-Qood k i3 «Tril 1747» 
doc d'Orlétni ea 1785 et amiral de France en 1791, mortà 
Paris le 8 novembre 1793. 

(t) La auM fot «IMbfét par féfêqat dKMtea, da Jaivale da La 

Bruyère. 

(2) I>an8 ce même chapitre ftit annl nonuné le ptinct h ér f dhah » 
de Parme, reçu le 25 août 176a. 

(3) La pro£Bsaion de foi fut fidte le 3 mai devant Ptrdievi^iie de 
Paris, et ses tioioiaa lîiiaiit te conta da Pons Salât 'MiUfka, asdea 
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TT. 

Quuiet-Eugène-Gabriel de La Croix, marqtds de Cflitrûr, 
lieatenant générai des armées du roi, né le 25 février 1727^ 
marfobal <ie France i3 liûn 1783, duc héréditaire èt grand 
d'Espagne en 1784» mort àWolfenbtttd le 11 janvier i8oi* 

SOIXANTE-TROISIÈME PROMOTION 

FaiM à Parme, dans rtfgUse des Dominkaios, la a5 août 176» (1). 
Nomiaatf on dn 3o mai 176a. 

Dm ArdûMad*Marie-Pbiiippe-L(mia de Bouiboiiy Infimt 
d'Espagne, prince héréditaire de Parme, né à Parme le 20 
janvier lySi, doc de Panne le 18 juilkt 1765, mort le 90c- 
tobit 1801. 

SOIXANTE-QUATRIÈME PROMOTION 

Faita du» la dapelie royale d« chiieav da VecnUlaB 

le 2 février i^dS. 

Nooiiiiadon do t«r )eo«ier. 

CHEVALIER, 

Louia-Alezandre-Joaq)h-Stanialaf de Boorbon, princt ée 

gouverneur du duc de Chartres, le oomte de Thiard, premier éeiqfer 

du duc ilT^rldans, et Robert Secousse, curé de S.iint Eustache. 

Les p«rrùas du duc de Chartres fureat le daupbia et le duc d'Or- 
léans. 

(1} Llaimt doc de Vtmt piéride la eMiioiiie, par dél^atioo tpd- 
ciale du de France. M. le comte de Rochechouar^ niniitre de 

France, assisté de M. de Pcrscville, huissier deeOfdtee, avdtpcéseoté 
les inugnea à S. A. R. le 17 )uin précédent. 
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LMmhUe^ grand'^fttiMQr de France» né à VemiUes le 6 sep» 
tembre 1747» mort en châteeu de Ludennes le 6 mai 
1768. 



SOIXANTii-CiNQUIÈME PROMOTION 

Faîte dao» fat chapelle royale du châte«u <ic Vemillet 
le a février 1764. (ij. 

NoarinÉtioA Ati icr janritr (t). 

CHEVALIERS, 
h 

ClMiHe»Gatpard-Mjcbel , eomtt àt SâMbt'TtBMmm, lieute- 
nant généfil des armées da roi,,, chevalier d^hoonenr de la 
reine, né le 3t novembre 171 3, mort le a férrier 1784. 

II. 

Looi»>Nîoolas- Victor de Félîii comi» 4â Mwf^ lientenant gé- 
néral des années da roi , menin dn dauphin, né à Marseille 
en 171 1 , maréchal de Fiance le 24 mars 1775, mort à 
Parie le 10 octobre 1775. 

a 

(1) La mesM fiit célébrée par Tévéqiie duc de Laagrcs, de Montmo- 
ila Ssint-Hérein, la quêta ttte perla d nche ai e de Maiario, née Doraa. 

(a) DeM ce nioM cfa^ritre liireat anaei nomaiéa le comte Du Qii* 
telet-Lomont, ambasiacteur à Vienne , refu le lo {uin , et le comte 
d'Eetaing, reçu le i«r janvier 1767. 

6 
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SOIXANT&SiXl£M£ PROMOTION 

Faite dtnt ta dMpetle royalt da château de Venaillcft 

le lojuin 1764(1). 

HcMninatioa du tcr}aatiar« 

CHEVALIER. 

Loois-Mane Flomt, comte 4u Ckâidti'Lomiutf, tncien tm- 
bitndeiir à Vienne, meoin du 'daophln, pois embatsadeur 
à Londres» né à Semor le 10 novembre 1727, dac à brevet 
le 2 rérrier 1777, mort 4 Paris le iS décembre 1793 {2$ fn- 
mtiie an II). ' 



SOIXANT£-S£PTi£M£ PROMOTION 

Faha daos la ch:ipcllc royale du château da Vanaillea 

le ler janvier 1767 (a). 

Nominatioa du janvier 1764. 
CHEVALIER. 

Ghafiea-Henri-Théodat, comte d'Estaing, lieutenant général 
des armées dn roi, né au cfaAtean de Ruvd, en Auvergne, 
en 1729, amiral de France en. 1791» mort à Paria le iB 
avril 1794 (9 floréal an II). 

(i) La mcsae fut célébrée pat l'éviqua duc da Laagrea» la <tuéta iiihe 
par la priiiMaaa da Guémcné. 

(il La messe fut cdlcbrcc par l'cvêque Je Lanpres , la quctc faite 
par la duchesse de Maxarin, née Louise~Jeanne de Durfort -Duras. 
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SOIXANTE-HUITIÈME PROMOTION 

Faite dans la c lia pelk royale du château de Vcrsaîlics ic -i février 1767(1). 

Nomination du i^' janvier. 

CHEVALIEIU 

Louis- Auguste de Bourbon, Dauphin de France y né à Ver- 
Milles le a3 août 1 754, roi sous le nom de Lonif XVI le 10 mat 
1774, mort à Paris le a 1 janvier 1793. 

SOiXANT&-N£UVlÈMË PROMOTION. 

Faite iknsls cbapeUerojale du chltMU de Vendues le 7 juia 1767(1). 

Noerinstloii da s fivfier. 

m 

CHEVALIER, 

Loiiis-StaiDsIas-Xavier de Bourbon, comte de Provence , né 
à Versailles le 17 novembre 1 ySS, roi de France sous le nom 
àt Louis XVI II le 8 juin 1793, de fait en 18 14, mort au palais 
des Tuileriesyà Paris, le t6 septembre 1824. 

(1) La messe fut célébrée par Furchevc "iie duc de Reims, de T.a 
Roche Ay^mon, grand aumùnicr de Krancc. Le duc d'Uricans ctic duc • 
de Cfatrtftts ftirsat les fMrraias du DaupUn. 

(a) La messe fut célébrée par l'évéquedac de Langres, la quête faite 
per la marquise de Duras , née Lcnuse-HeorietteCharlotte-Philippiiie 
de Noaillas. Le Dauphin et le duc d'Orléans fiiient paiialns du comte 
de Provence. 
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SOIXANTE-DIXIÈME PROMOTION 
Du mftroe jour (i). 
CHEVALIERS, 
I. 

F.nKiiunuwl- 1 ciicité de Duriort, duc de Du:\ii, ]ii,ulL:aani: 
gênerai tics armées du roi, premier gentilhomme de la cham- 
bre de Sa Majesté, grand d'Espagne, chevalier de Tordre 
de la Toison d'or, ne le i90ciobre lyiS, maréchal de France 
le 34 mars 1775, mort à Versailles le 6 septembre 17B9. 

II. 

Philippe, cornu de NwSes^ puis doc de Mouchj» lientenant 
général des armées du 101^ grand d'Espagne, chevalier de 
Tordre de la Toison d'or, né le 7 décembre 1715, maréchal de 
France le 14 mars 1775, mort à Paris le 27 juin 1794 (9 
messidor an II), abrs connu sous le nom de maréchal duc 
de Moucby. 

UI. 

Gabriel-Marie de Talleyrand , cornu di Pèrigard^ prince de 
Chalais, maréchal des camps et armées du roi, grand d'Es- 
pagne f lieutenant général de la province du Berry, né le 
octobre 1726, mort.... 

IV. 

Louis-Paul, manfttf de Braecaf, comte de Forcalquier^Uen- 

tenant général des armées du roi, grand d'Espagne, né le 25 
mai 1718, créé duc de Ci^reste en 1784, mort en i8oa. 

(1) Le duc de Dum, le comte de Noeilles et le comte de Périgord 
eurent poor panmnt le duc de Ctu^ul et le duc de PnBti». 
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V. 

Cliai ics-François Chrétien de Montmorency-Lùxcmbourg, 
prince de Tin^ry, lieutenant gcncral des armées du roi, capi- 
taine d'une compagnie des gardes du corps du roi, né le 
3o novembre 171 3, créé duc par brevet du 7 février 1765, 
mortea 1787. 

Vf. 

r 

Claude-Guillaume Testu, maréchal mar^juisde Balincourt (i), né 
eo 1680. En M faveur Louis XV créa par lettres patentes, don- 
nées en juillet 171 9, les seigneuries d'Hereville, d'Arrouville 
et de Mtrgîcourt unies aux terre et chfttellenie de Balincourt, 
dans le Vexin français, en marquisat sous le nom de Balîn- 
oourt; nommé maréchal de France le 16 octobre 1746, mort 
k i2mai 1770. 

VIL 

Charles-Bernard de Baylens, marquis de Poyannf, lieute- 
nant ^ciiLTal dcb arnices du roi, inspecteur ùc cavalerie et 
commandant des carabiniers du comte de Provence, mort en 
1781. 

VIIL 

Emmanuel-Louis-Auguste, eamu dt PoahSainÊ^aarice, lieu- 
tenant général des années du roi, ancien gouverneur du duc 
de Chartres, premier gentilhomme de la chambre du duc 
d'Orléans, né le 20 octobre 1712, mort..... 

IX. 

Philippe-Henri, comte de Ségur (3), né le 34 février 1724, 

(i) Le marquis de Brancas, ic prince de i'itigry et le maréchal de 
Baliaeoilft «urent poar parrain» le duc de Fleury et le aucd'Estisi»ac. 

(a) La nutiak d« Fofpmatt le conue de PoiM^nt4inirice et le 
comie 4e Ségar eurent pour parnuM le merécliel doc de CknMMie- 
Toonene et le OMiéchel duc d'Eetfées. 



Digitized by Google 



M |.*OB»IIB OU SAlMT-BtrtlT. 

lieutenant général des armées du roi» ministre de la guerre 
en 1781, maréchal de France le S juin 1783, mort* Pamk 
3oclobf« 1801. 

SOIXANTE ET ONZIÈME PROMOTION 

Faite daos la chapelle ruyalc du palais de VerMilIcs le 2 iévxkr 1768(1). 

Nomiactioii du i« janvier. 

CHEVAUt.ii. 

Joachim-Athanate de Pignatelli , eomu i« Facn/er, ambana- 
deur d'Espagne, mort en 1777* 

SOIXANTE-DOUZIÈME PROMOTION 

Faite dana la chapelle royale du cl^teau de Versailles 
le I" janvier 1771 (2}. 

Nomination du 4 juin 1770. 
PRÉLAT, 

Jean-Joseph de ChapiUi de Jamilhac, arcbedfu à^ArUi^ né à 
Brlteiy diocèae de iÀmùgsM^ en 1706^ mort en 1775, 

CHEYAUSSL 

Charkfr-Pliîljppe' de Boorboo, ma^U 4tÀrlm$f petit-fiU de 
France, né à Venailles le 9 novembre 1757, roi tous le nom 
de CMer Jfle i6ie|rtembre 1824, mort àGoritSy en Bohême, 
le 6 novembre iS36. 

(1) Lé anae fkit eflfttée ftr l'évéque dac dt Leagrw» la qaêw 

ùk» fn la comtesse de Rieux. 

(2) La messe fut célébrée par IV-vêquc d'Orléans, de Jarcntc de La 
Bruyère; la qucte fuite par la vicomtesse de Mailly; lea parrains du 
comte d'Artois furent le Dauphin et le comte de Provence, ses frères. 
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SOIXANTE-TREIZIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du château de Versailles 
la ler ^vier 1 773 (1). 

CakvAUERS. 

h 

m 

Nombatioa du a finier 177a. 

Louis-Henri-Joseph, i/iic de Bourbon^ prince du sang, grand 
mattre de la maison du roi, ne ùl Versailles le i3 avril 1756, 
mort au château de Sain(-Lcu-Taverny k 37 août iS3o, 

I!. 

Nomination du -27 juin 1772. 

Gabriel-Louis da Neuvillei duc de Villeroy^ pair de France, 
maréchal des camps et armées du roi , et capitaine de ses 
gardes, né le 8 octobre mort à Paris le 38 avril 1794 
(9 floréal an II). 

III. 

Louis*Léon Potier de Gesvies, àtc de Trmutf pair de 
France, gouTeroear de l'Ile de Fnnoe, né le 38 juillet 1695, 
mort à Paris le 3S décembre 1774. 

IV. 

Jean-Baptist»Joacbim Gdbert, mârfaà dt Crousy, lieute- 
nant général des armées du roi, capitaine des gaides de la 
porte, né le 35 Janvier 1703, mort 

V. 

Louis du Bouchet, niarqm de Sourchesy lieutenant générai 

(i) La messe fut célébrée ptr l^rchevéque d'Arles, Cliapellc de 
Jumilhac, la qucte laite par la marquise Je Tourzcl. Les pariainsdu 
dtic d« Bourbon furent le Dauphin et le comte de Provence. 
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des armées du roi y grand prévM de France, né le a5 novembre 
1711, mort le >6 ao4t 1777. 

VI. 

Jcan-Haptiste-François , s de Montmcrin Saint-Hcrem . 

lieutenant général des armées du roi, gouverneur du château 
de Fontainebleau, né ca 1697, mort en 1779. 
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COMMANDEURS ET CHEVALIERS 



QUI ONT KTK NOMMFS ET ADMIS SOUS U: RKGNE DK LOUIS XV 
ET QUI ONT RIXU PrRMT5StON DP: POKTKR LKS MARQUES ET 
LBi IKSIGMKS fiSS OftIMtES OU AOI JUSQjUÀ ubCMBJlOn, 



CARDINAL, 

20 mai 1724. 

PliiJippd-Aiiloiliet cardintd GaalUrWf oé en 1660» moit à 
Rome le ao avril 1738. 

CH£VAUEMiS. 
I. 

% février 17*4. 

Charles- Auguste de Goyon , marichal méarquis de Matignon ^ 
créé maréchal de France le 18 février 1708, mort à Pari« k 
6 décembre 1729. — A cause de son grand âge le roi nomma 
à sa place le marquis de Matignon» ton fils, qui fut reçu le 
janvier 1735. 

II. 

3 îoin 17S4. 

Antoioe Grimaldi, prince de Monaco , duc de Valentinois^ 
pair de France, né le 35 janvier 1667, mort à Monaco k 
30 ^ricr 175 t. 
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III. 

N comk d'Altmira, 

IV. 
a février tjtS. 

François-Marie Spinola, duc de Saint- Pierre , gentil liomme 
de la chambre du lui d L^pagiii^, mort u i^aris le i3 mai 
1727. 

V. 

19 Mût 17SS. 

Stuiitlas Leczinski, roi 4e Pologne ^ duc de Lorraine, né le 
18 avril 1674, élu roi de Pologne le 12 juillet 1704, cou- 
ronné à Varsovie le 4 octobre i7o5, mort au château de 
Luxicviilc le 2J icvner 1760. 

VI. 

I*' janvier 1731. 

Goond-Alexandre, cornu 4t Ronemboarg^ smbtiMdeur à 
Madrid, puit à BerliD» né k 16 férrier 16841 mort le 4 avril 
1735. 

VU. 
% fMor 1745. 

François- Marie d'Esté, duc de Moétm^ le a fiévricr 1698, 
mortà Yarè*e4e 23 février 1780. 

VlII. 

Crittoplie Ponoctrrero, tùmu àe Momijo, grand d*Espagne, 
ambastadear d'Espagne à Francfort, pula en Angleterre. 

IX. 

Annibal Dcodat, marquis Scottty majordome major de la 
reine d'Espagne, gouverneur de i'iniant don Louis. 
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X. 

4 mai 1 748. 

Anne-Louis de I hiard, inarijuis de Bissy, licutcriani gcncral 
des armées du roi, blessé le 3o avril 1748 au siège de Maas- 
tricht, mort le 3 mai. 

Ce personnage fut désigné dans un chapitre extraordinaire 
tenu à Lille !e 10 mai 1744, et nommé dans un chapitre 
extraordinaire tenu à Choisy le 4 mai i74iJ, mais le mar- 
quis de Bissy ne put jouir de cet honneur, et il fut expédié, 
le 1 7 nm 1750, un brevet permettant à sa âmille de iomdre 
let iMUiiiciirs de l'Ordre * eee armoiries. 

XI. 
t** janvier 1749. 

Marc-Antoine Front de BcaupoildeSaint-Aulairc, mjn/w/j 
de Lanmariey ambassadeur en Suède, né le a5 octobre 1688, 
mort à Stockholm le 34 avril 1749. 

XIL 
99 mai 1749. 

Ferdinand de Silva-Alvarez deToledo-Beaumont-Hui tado 
de Mendoza-Haro, duc d'Huesm, ambassadeur d'Espagne 
près la cour de France. 

XIII. 

I** janvier tjio. 

Stanislas Prus, prince Jahlonowski, gouverneur des lorts de 
la irontiére de la Pologne, mort le 24 septembre 1754. 
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janvier 1756. 

Louis- Eugène, prince de Wurtemberg et de Teck, lieutenant 
général des armées du roi^ né le 1^ février 1731 , mort le 
ao mai 179$. 

XY. 

1'=^ janvier ijbj. 

Mm4pà$ £Omutt reçu le 1* février 1778. . 

XVI. 

7 juin ijdj. 

Dm iljtf0ttie-Pwcd-FrtD$oît-Jeto*Népomacéiie-AnielkH 
Raymond-Sylvestre de Bourbon, infimt d*Espagne, fils de 
Charles III, roi d*£spagne, né le 3 1 décembre 1755, mort 
en 1817. 

XVII. 
■•«iMivier 1768. 

César-Scian a Colonna \ lïni , prince de PdUstnno, né en 
1702, mort il iiuuic ic 26 |anvicr 1787, 

XVIII. 
%% mai 1768. 

Don Frjii(,o:S'yavier - Antoine- Pascal - François - de- Pau le- 
Jean-Népomuccnc-Aniel-Juîien de Bourbon, infant d'Es- 
pagne, fils de Charles III, roi d'Espagne, oé le 17 janvier 
1757, mort le 10 avril 1771. 
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Roi de France et de Navarre , sixième chef et aOQverain 
grancUmattre de TOrdre du Saint-Esprit; treizième chef et 
•Qinrerain grand-maitre de l'Ordre de Saint-Micbel. Né à 
Versailles le 23 août 1754; roi de France le 10 mai 1774; 
Mcré à Reims, le iS juin 1775» par le cardinal de la Roch^ 
Aymon, archevêque-duc de cette ville, grand aumônier de 
Franeet prête le lendemain serment comme gnuid*mattre 
de rOrdre du Saint-Esprit^ dont il avait été reçu chevalier 
le 2 lévrier 1 767. Mort à Paris le ai janvier 1 793, à l'Age de 
trente-neuf ans, après dlz-neuf ans de régne. 

PREMIÈRE PROMOTION 

Wûtià dans la cliaptik Mgi«le du châtoni de Venaillas 
le 1*^ lanvier 1776. 

Nominadon da t3 juin 1775. 
PRÉLATS. 
U 

Jean-Gilles de Coitlosquct, évêquc deUmogeSf né en 1699, mort 
a Pans k 21 mars 1784. 

IL 

Arthur Richard di DUlon^ artheHqae de Narbonne^ né à Saint- 
Germain-en-Laye en 1721, mort pendant la Révolution. 
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CHEVALIERS. 
I. 

Jean-Louis, Marquis âe Rocheckoaart Faadoas (i), lieutenant 
géiicral des armées du roi , anibcis.saJcur .\ Parme, uc le 
jcr février 17 17» mort à Paris le i3 mai 1776. 

ÎI. 

Antoine-Louis-FrançoiSj marcfuis delà Roche-Aymon, maré- 
chal de camp, un des quatre ottiges de la Saintc-Ain}X)ule au 
sacre de Louis XVI, né le i3 novembre 1714, mort à «00 
château de Maiosat, en Auver^» k 26 janvier 17S9. 

ni. 

Chaiiea-Danitl, coÊâe dt TaUeyrand'PérigtréÈf maréchal de 
ampt un des quatre otagcide la Sainte-Ampoule au lacie de 
Louis XYlf né le 16 |um 1734, mort à Paris k 4 novembre 
1788. 

IV. 

Jean-Françoif, nuurfuisde k Bôdnfoaaadd, comtede Suigéres, 
brigadier des armées du roi, un des otages de k Sainte- 
Ampoule au sacre de Louis XVI» né à Paris k 18 octobre 
1735, mort à Par» ei^ 178 

V. 

Louis-François de Chalinazel, vicomte de 'i\:L:ru , prcn^icr 
maiUc-J iiuicl de la reine, chargé de porter la queue du 
manteau du roi au chapitre de l'Ordre du Saint-Esprit qui 
suivit le sacre de Sa Majesté; né en septembre 1729, mort 
à Paris le i« octobre 178a. 

(1) L'archevêque de Narbonne célébra la œesce, li comtetM de 

Lavnl-MontraorcDcy ht \a quctc. 
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DEUXIÈME PROMOTION 

Fëfdro» falcbRptlIe royale du château de Versailles le 16 md 1776(1)* 

NomiMrtioo 4a 1 finier (a). 

CHEVALIERS, 

I. 

Fran^M-Emmumcl deCrussol, àuétUtès, premier pair 
klqoe du foyaimw, martchtl de camp, oé le i** janvior- 
1728, mort...*. 

II. 

Loiiu-Hefciik-TiaioléoQ» due de Cosd-'Bntsâc^ ca|»taiae 
d€t ceot-iiiisies d« la garde du roi, maréchal de aunp, plut 
tard pair et grand panetier de Fiance, né le 1 5 lilhrrier 17341 
nort à Venailles le 9 septembre 179a. 

• in. 

Réné Mans de Froulav, comte de Tessi^ premier écuyer de 
la reine, maréchal de camp, né le 9 octobre ij^ô, mort*.. 

IV. 

Augustin-Joseph , comte de Mailly d'Haucourt, né le 5 avril 
1708, créé maréchal de Fiance le 3 juia 1783, mort A Anaa 
le 25 mars 1794. 

PhiUppe-Qaude de Baufibrt-GaniUac, eornu ât Mmémaur^ 

(1) L*trehevé<tiM de Nacbonne, de Dillon, célébra la meiee, à la- 
quelle le eomteMe de Cenillec fit le quête. 

(e) Dans ce chapitre fut aussi nommé le beron de Bretc il . imbas- 
tadeur à Vimtiic, qui fut «dmk le e6 mti 1776 et reçu le i** îanvier 

*777- 



gfS l'ordre du S4IMT-ESPftlT. 

l]eutieiiaiit>fénénl des armées du roi, né le »t décembre 
1713. 

VI. 

François-Gaston , maraui^ de Lévis^ capitaine des gardes du 
comte de Provence, né le 23 août 1720, marJchal de France 
Je 3 juin 1783, duc héréditaire k 24 avril 17^4» QK)rt à Ar- 
rai k 26 novembre 17^7. 

VII. 

Anoe-Fnuiçatt d'Harcourt, marquis dt Boom, maréchal de 
camp, gonvemearda Poitou, né le 4 octobre 1737, créé doc 
de Beavron par breret de janTîer 17S4» mort en 1797. 

VIIK 

EtnericJoeeph de Durfort, daeétCimK, ancien amNim' 
deur à Naples et à Vienne, né en 17 16, créé duc par brevet 
du i décembre 1774, mort le 8 avril 1787. 

TROISIÈME PROMOilON 

Faite dans la chip«Ile royale dn dbitMa de VentUkt 
le I*' janvitr 1777 (i). 

Nominatioa du 26 mai 1 776. 
CHEVALIERS, 
L 

Charles-Eugène de Lorraine, prince de Lambesc , grand 
écuyer de France, né le 25 septembre 1751 , mort à Vienne 
k 29 novembre 1825. 

(i) L^évcque de Limoges, du CofiUosquet, célébra la maaae; la loar- 

quise du Cuigny tu la quête. 



» 
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II. 

Marie-François-Henri de Franquetot , duc de Coignjy né à 
Paris le 28 mars 1 737, lieutenant général des armées du tw, 
pair de France le 12 septembre 1787, maréchal de Fnnce 
le 3 luiilet 1S16, mort à Paris le 19 mai 1831. 

III. 

Nomination du 2 février 1776. 

Louis- Auguste Le Tonnelier, baron de Breteuil, né à Preuilly-^ 
en Toofiioe, en 1733, brigadier de cavalerie, smhs— deur 
à VknnCf plus taid ministre de la maison du roi, mort à 
Paris le 3 novembre .1807. 

QUATRIÈME PROMOTION 

Faite dans ia chapelle royale du chiteau de Vennlles 

le a février 1777 'i), 

Nomjnatioo du i«r janvier. 

CHEVALIERS, 
l. 

Louis-Alezandre-Céleste d'Aumont, éac di VOUquier^ pre- 
mier gendlbomme de la dtambre en snnriTance, marédial 

de camp, né le 14 août 1736, mort en août 1814. 

II. 

FrançoiKCamilkt mân^ait de PoUffuc^ premier écayer de 
Monsieur le comte d*ArtioJs, né en 1719, mort pendant la 
Révolntiott* 

III. 

Raymond-Pierre, marquis de Bérenger, brigadier d'infanterie, 
dbevalier dlioaneur de Madame, né en 1752, mort 

'1) T. 'archevêque de Narboitne, de DUloQ, célébra k bmim} lacom» 
ttM« de Boutoh fit la qulte. 
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CINQUIÈME PROMOTION 

Fait* M dteni d« FoaialDtMm !• 9 ftofembM 1777. 
NoBdnithMi du t«v novembre. 

COiiMANDEUlL 

Réoé-EdoQifil, frinu Lùta M R/àuhCwimiiUf ctMdjttieQr de 
«m onde k prince Gooitiiitiii de Rohen, Mqne-prince 
de Sttvsbonig, né à Péris le eS eepiembre 17)4» nommé 
gnuid enmônier de Frence le i" oanahrt 17771 et en cette 
quelité oommendenr de Tordm dn Seint*Eiprit, dont il prête 
tennent en peleie de FooteineblMn le 9 noiembre^ ceidinel 
le » ftttn I778> li reçut roidre de donner u démbiion de le 
cbergede grand enmônier de Pnmce et de rendre le eordon 
bleu après l'affaire dite du collier, le 11 juin 1786. Mort à 
Ettenheim le 16 février 181 3. 

SIXIÈME PROMOTIOxN 

Faite dans ia cliapcUc royale du Liilicau de Ver&ailles 
le t« )Mnrlar 177s , 

NomiiMtioii du t8 mai 1777. 

COMMANDEUR. 

Pierre-Âuguste-Bemerdin dt Hosset dt Hocwsd êt Fkurjf 
éfkfu it Clirfres, grand aumônier de la reine, né au château 
de Pérignan, diocèse de Narbonne, le 3 mai 1717, mort au 
palais des i aiit^ncs le 1 3 janvier 1780. 

<i)La neaw Ait c H ébrtc ferle nouveatt commeiKletir; le éuclMeee 
de ViUequierAt 11 qulte. 
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SEPTIÈME PROMOTION 

Fidte éuiÈ Ui cbtpelle nijale du château de Verstinee 
les fivrier 1778 (i). 

Nomiaitioii dn fffmwi» 1757. 
CHEVALIER, 

Pierre-Paul, tiuri]uis d'Ossun^ ancien ambassadeur à Rome, 
à Naples et à Madrid^ grand d'Espagne deU i** classe, cheva* 
lier de la Toison d'or, né le 39 jauYier 1713, mort A Paria 
le 30 mars 1788. — Admis le ^Mfntr 1757. 

. HUITIÈME PROMOTION 

Faite dans la chapelle royale du chitMU de Ver&atiles 

le 9 juin 1778. 

Nomination du 2 février (2;. 

CHEVALIERS. 
I. 

Charles- François-Éléazar, marauh de VogiU., comte de Mont- 
laur, îicutciiant gciicrai des armées du roi, commandant en 
chet en Provence, né le 14 juillet 1713, mort en 178a. ' . 

H. 

Alexandre- Éléonore -Marie de Saint-Maurice, pnnce de 
Mmbântj , maréchal de camp, ministre secrétaire d*État au 

(i) La messe fut célébrée par le prince Louis âc Rohan, gnUld tu» 
mânter de France ; la duchesse de Crussol ht la quête. 

(a) La nies6c tut célébrée p«r Tarchevique de Narbonne, DiUon ; la 
^vêie fat tttt ptr la iMn|uiM de SknlMie. 
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département de ia guerre, né à Be&ao^n le ao avril 1732, 
mort à Conitance le 5 mai 1796. 

III. 

Louis Brano, comte ée Boisjelin^ brigadier des armées do 
toi, maître de la garde robe de Sa Majesté, né à Rennes en 
1733, mort à Paris le 7 juillet 1794 (19 messidor an II), 

NEUVIÈME PROMOTION 

Fdte dans la dwpellt roftle du dilMaa de VeiwUlaa 
le icr laofier 176e (1). 

Kominaiioa da sS aui 1779. 

COiiMANDBVÊU 

Armand de Busuejols de Roijuelaure^ M^tu dt SmUs<, premier 
aumônier du roi, né à Ro(|uelaure en 1730, mort le 24 avril 
1818. 

DIXIÈME PROMOTION 

Faite daaa la dMipetterofale du diiieau de Versailles le 14 smI 1760(1). 

Momiiiation du a fifvfier. 

CARDOUL. 

Dominique, cardinal de la RochefWÊtâald de Saint-IlpiSy 
Mttimium 4e Rouen^ né à Saint- Ilpis (Auvergne) ka6 septembre 
171a, mort à Munster le a3 septembre i8oo« 

(1) La messe fut célébrée par Pôvcque de ChartrM, de Fleuiy; la 
quête fut ^te par la marquise de Guiche. 

(a) La mené fut célébrée par l'évéque de Seolis; la comtesse de 
CiiBrtuff fit la quite. 
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ONZIEME PROMOTION 

Faite dans k ctup^lle ruyalc du château de Versailles 
le 2 février 1 782 ,1), 

Nomination du i^' janvier. 

COmtAHDEUR. 

Étienne-Charles ic Lmim dê Briemuy tirthtvêqa» de Toabmse, 
poil de Sent, plt» tard caidinel et oootrAteor général des 
iaeiioei, né à Ptiis en 1727, mort an palaii archiépiscopal 
deSenaen 1794. 



DOUZIÈME PROMOTION 

Faîte dans la chapelle royale du chfttcau de Versailles 
le i«r Janvier 1784 (a). 

Nomiaadoii du 8 |uin 1783. 
CHEVALIERS, 
I. 

MaximlUen-Antoine-Armand^ due de BHhune et de Sull^i 
|Mir de France, né le 1 8 août 1730, mtrt à son château de 
SuUy^rar-Loirele 8 août 1786, 

II. 

PanI*Fnuiçois de Quélen, duc de la Vaugapn^ pair de France, 
né en août 1746, mort en 1828. 

(0 Le BMiee fet célébrée par rkicharéqvc de Merboiuie; la prin- 
cetec de Ttreate it la quite. 

(3) La messe fut célébrée par révéque de Senlis; la baronne de 
Monteaquiou-Feseiinc fit la qoéte. 
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III. 

Mari^Loiiis, mr^de CmBAol lâ StUf, lieuteaant gûi^nl 
des années du roi, né le 1 1 février 1716, mort..... 

IV. 

Loub-Auguste-Augiutin, tmk d'Af/ry, lieotenAat génértl 
des années do roi, anden ambassadeur auprès des États gé- 
néraux, né à Versailles le 28 août 171 3, mort 

V. 

Charles-Claude- A ndrault, mart^uis de Langeron. lieutenant 
général des armées du roi, né le 7 septembre 1720, mort 

Vî. 

Luc-Lrbain de Boucxic, comte de Gmchen^ lieutenant gc- 
ncral des armées du roi, né à Fougères kai juin 17 12, mort 
à Moriaia le 3 janvier 1790. 

VU. 

Augustin-Louis-Hennequin^ suffiiif <f£«f8«i>^^, lieutenant 
générai des armées du loi, né en 17 17, mort pendant U Révo- 
lution. 

VIII. 

Jean-Eaptiste-Donatien de Vimeur , com» dt RoehâtiAeâ», 

plus tard maréchal de France, ne à Rocbambeau en 1725, 
mort à Ruchambeau le 10 mai 1807. 

ÎX. 

Louis-Antoine- A uguste de Rohun^ duc de Cftatof, lieutenant 
général des armées du roi, né le 20 avril i733, mort le 
i5 septembre 1786. 

X. 

François-CUude-Amour, msrfsif éâ BouiOif Ucuteoant 
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générai des armées du roi, commandant la province des 
Tiois Évéchétyiié au château de Qozel (Auvergne) le 1900* 
Tembre 1739, mort A Londres le 14 novembre i8oo* 

XI. 

Adrien-Louis de Bonnièive , étc éê Gmmt, tmbewadcof à 
Loodrea, ni le i3 «vril i735tmi»t 

Charles- Lcopold, triariV.:is deJaucourt, seigneur de Chazelies, 
lieutenant générai des armées du roi» né le i ^ avril 1736. 

XIIL 

Jein-Baptilté-Cbaries-Frattç>is, marfùt de Ckrmma tPAnt' 
bwt^ «ncîen imhaniedfur en Portugal» né le 5 août t7a8, 

XIV. 

Anne-Picrrc, i:i.}r.]iiis dc MonUsqmoa , premier écuycr de 
Monsieur, né le 17 octobre 1739, mort à Paris le 3o dé- 
cembre 1798. 

XV. 

Cbarlei-Gaipaid-FCTnyii, tùmu dt Vmtimmi, 

XYL 

Charlcs-I' raiiçois-Casimir de baulx, comte dî Tuiùiinn, che- 
valier d lioiincur de la reine, né le i r août I739,duc hcrédi- 
taire le 25 mars 1786, mort 

XVII. 

Looia-Françoit'Merie de Pénuee» cmn d^Etean, premier 
mettre d*bAtel du loi» né en 1737, mort A Londres le 3i mers 
1S14. 
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XVIII, 

Joscph-H V ;.u]in[iij- l':-ai'Cois de T^aulc de r'^ i:;aur, comte de 
Vûi:.!t,:::i, grand iaucuniïiijr de France, né à Sdint-Domingue 
k 2 mars 1740, mort à Paris ie 17 janvier 1817. 

XIX. 

Valcntin-Ladislas , comte iVEsterhaty, de Galanthvi et de 
Grodno, maréchal decamp, né le 22 octobre 1740, mort e& 
Angleterre en 1806, 

XX. 

Louia-Étienne-Fran{Ottt<o«<< de Damas-Crux, maréchal de 
camp, commandant la province des Trois Évéchés^ né en 
1735, mort au palais des Tuikriet k 3 juillet 1814. 

XXI. 

Armand-Marc, cornu ée Moatmorin, ambatiadeor à Madrid, 
né en 1753, mort à Paris k a septembre 179a. 

XXII. 

Alexaodre-Charles-Emmanuel, ftdffjr it Cntstat'FlormsâCf 
capitaine des gardes du comte d'Artok» né k 5 juillet 1743, 
mort à Paris en décembre t8t5. 

TREIZIÈME PROMOTION 

Faîte (iaat U chapelle royale Uu château «ie Versailles le bornai 1784(1). 

Nomination du a février. 

CHEVALIERS, 

I. 

FranyMS-Akiandre-Frédéric de k Rocliel6ucauld« dac di 

( i) La mc&se hit célébrée par l'archevêque de Narbonne ; k marquise 
de Clermont-Tonncrre fit la quftte. 
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Liancourtf grand maître de ia garde- robe du roi, né k 1 1 jan- 
Yier I747> mort à Paris le 28 mars 1817, 

H. 

Charies-Hcnri-Jnles, duc dt CkrnuM'Tonntne ^ pair de 
Fnnce, né le 6 ivrît 1720, mort à Paris le 27 juillet 1794. 

ni. 

Antoine-Marie de Saint-Germain, comte d'Apchon^ maréchal 
de camp, andeo gouverneur du duc de fiourbon, né le 
7 avril 1714, mort 

IV. 

Pierre-André, hailly de Suffren Saint-Tropez, vice amiral de 
France, né au château de Saint-Cannat, en Provence, le 
1 3 juillet 1726, mort à Paris le 8 décembre 1 788. 

Nomme le 16 avril 1783 et proposé dans un chapitre 
extraordinaire tenu dans ce but à Versailles le 9 mai. 



QUATORZIÈME PROMOTION 

Fahe dans te chapeUe royale du chiicatt de Venailles 

le i« luivier 1765 (i). 

NomlnatSan du 3o mai 1784. 

COMMANDEUR, 

Yves* Alexandre dt Marhaff Mfu d^AvSm^ plus tard arche* 
véque de Ljon, né k Rennes en 173a, mort à Lubeck le iS 
avril 1799. 

(1) La meiie fiit dllbrée par rdvique de Sentit, de Roquetenr» ; 
te dttcheiMde Cteiroit, née Louii»âu»nne-Edmée Martel, fit te quête. 
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QUINZIÈME PROMOTION 

Ftilt dMM k chapelle royal* du châtM» dt Vmtillet 
le>f6Tiieri7S5(i). 

Nomiaatioa àa Jaai^. 
CHBVAUEK 

François-Henri, duc d'Harcourtf pair de France, né It 
11 janvier 1726, gonvenieur do daupbio U 17 décembr» 
1786, mort ca 1800. * 

SEIZIÈME PROMOTION. 

Faha daaa la chapelle royale du cUUaau da YnnaillM 

le a février 1786 (2). 

Nomination du it ^nar (3). 

CHEVAUEKS. 
L 

■ 

Aiinc-Fmmanuel-I erdinand-François, duc de Croy, prince 
du Saint-Kni] irc , grand d'Espagne de la i'^ classe, né à 
Paris le 10 novembre 1743, mort au château de Koeux, en 
H«iiuiot (Belgique), le 1 3 décembre i8o3. 

(t) I.fl me^sc fut cclébréa par rarchcYiqvc àc Huthonut; la mar* 

quise de I.aval fii ia qucic. 

(1) La meftse fut célébrcu par i cvcquc de ^nlis; la Uuchcsâc de 

ChoiMn] fit la quêta. 

(3) La 4uc da PMa Ait éjriwmat wmmâ daaa œ chapitie et Ait 
tafia à Parana la la novaaabca 17^ 
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II, 

Anne- Louis-Alexandre de Montmorency, prince rfe ftoèiCf, 

lieutenant général des armées du roi, commandant en chef 
les provinces de Flandre, Hainaut et Cambrcsis, né le 
II novembre 1724, mort le 12 octobre iHi3. 

III. 

Jacquet-Philippe de Ghoieeul, maridud duc dt SlaitnfiiU, aé 
à LunéviUe en 1727, mort en 17S9. 

IV. 

Joeef^Looit-Bemtfd de Clânoo, amm 4^HâB$i0mnUe^ grand 
kmTetier de France, né en 1749, mort après 1794. 

V. 

Esprit->François-Henri, marquis de Castellane-Norante ^ cbe- 
Taiier d^booneor de Madame Sophie de France, né en 1730, 
mort «pfte 1795. 

VL 

AugnttiB-Gabflel de Pranquetot, comtt M Gmfiijf, die?alier 
d'honneur de Madame ÉUaabeth de France, né le 'aS août 

1740» mort en 18 



DIX>S£PTIEM£ PiiûMOTlON* 

Fatie dus la dv^wUe royale du châtMn de VertaiUts 

k II juia 1786. 

COUMAiiDEUR, 

Louia-Joieph àt MonÊiiwmpf'lMfêL, Mfu dt if«tt» né A 
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Baycler (Angoumois) le 1 1 décembre 1734 , crée cardinal 
en 1787, mort en Angleterre en 1808. 

Nommé grand aumônier de France après la démission du 
cardinal de Pohan, et ea cette qualité commandeur de l'or- 
dre du Saint-£sprit. 

DIX-HUITIÈME PROMOTION 

Faite dans l'églite d«i Dominicaint, à Parme, 
la ta o of t m hr a 1786. 

« 

Nomination du i*' }aviicr (i)« 
CHEVAUER, 

Don Louis de Boarbimf Infant d'Espagne, prince héréditaire 
du duché de Parme, plus tard roi d'Étmrie, né le 5 juillet 
1775, roi d'Étnirie le si mm 1801, mort le 37 mai 
i8o3. 

DIX-NEUVIÈME PROMOTION 

Faim daaala chapalla rojala du ckâmau da VaiMillm 

la «7 mû 1787 (a). 

NomiaatioB du a fiiniar. 
CHEVALIER. 

Louis-Antoine de Bourbon, duc d^Angoulèmt^ né à Versaillct 
U 6 août 1775, mort à Goiits (Bohême) le 3 juin 1S44. 

(0 M. Du Tillet de Villars, héraut d'armes des Ordres du roi, fiii 
chargé de porter les insignes , qui furent remises solenneliement au 
prince par l'inâint duc de Parme, en préaeiu« du comtade Fkvignji 
ndaittradaFfaaca 

(a) La masse Ait eélArfe fiar Pévfqaa d*Atttttn, da Msfbaiif; k 
comtesse da Séreat flt la qulie* 
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VINGTIÈME PROMOTION 

Fmtedu» la chapelle royale du château de Vemillet 
le efiévfkr 1788(1). 

Nomintdon du 11 md Jenvier. 
CHEVALIER, 

l4>iiis-AalDine-Heiiri de Bourbon-Gondé, dac d^Eng/ùtn, 
né & Chantilly k 2 aodt 177a, mort au château de Vinoeniies 
le 21 man 1804, 

VINGT £T UNI£M£ PROMOTION 

W$iU dene le chapelle royale du châteev de Vertailks 

k i" janvier 1789. 

Nominetion du 11 mei 1788 (a). 
CHEVALIERS. 

I. 

Athanase- Louis-Marie de Loménic, comte de Brienne^ mi- 
nistre de la guerre, né le 20 avril i/So, mort à Paris U ai 
floréal aa 11 de la République (mai 1794}. 

IL 

Anne-Paui-Ecnmaauei-Sigiamond de Montmorency, duc 
de Laxtmbourg, commandant une compagnie des gudes du 
cofpadn roi, né le S octobre 1745, mort en 1790. 

(r) La messe Fut célébrée par Tévéque de SenUs^ la comteue de 
Gerbeville ûi la quête. 

(a) La meeee fat célébrée ptr l'évique de Senlie ; la prlnceiee de 
Léon fit la quête. 
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VINGT-DEUXIÈME PROMOTION 

Faite dua It ctaApelle royile du dilteui d* Venailles 
l« a fivriw 17«9. 
NomiafttioB du |«afiw (i). 

CHE V AUER. 

Louis-Philippe de Boorbott-Ofléifis, 4ae M Ckârtm, né à 
Pftrit le 6 câobn 1773, roi de» Fnusitt loae le nom de 
LmùS'Phmppe i83o-i 848, mort âGkremoQt (comté de Sor- 
ity, Angleterre) le 36 août i85o. 

VINGT-TROISIEME PROMOTION 

F^te dftn 11 dttfwne rofite do châtemi dt VeiwiltM 

le 3i mai 1789 (2). 

Nomimtioa du » Mntor 1719. 

CHEVALIERS, 
I. 

Charles-Ferdinand de Bourbon, auc de /ie/rv , 11c à \ cr- 
sailles le 24 janvier 1778, mort à Paris le 20 lévrier 1820. 

11. 

Mominatîoa du 1 1 mû 17BS. 

Henri-Charlet^ebriel de Blny» eomu àt TUai^ lieittenant 
général des armées dn roi, né en 1793 » mort à Paris le 26 

Juillet 1794. 

(i) I.a messe fut célébrée par l'arclMnFéqiw de Lyon, d» Marbeuf } la 
duchesse de Fieury quêta. 

(a) La mtÊÊJC fax célébré» par r«rchcv£que de Nubonne, Dillon ; U 
manittiia da Maillé, ^me du pakte d« la reine, quêta. 
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NOmiiS ET ADMIS SOUS LB lÈailS 1» LOUIS XVI, 
MAIS QUI m'OMT PAM M RBÇI». 

L 

s fifnler 1777. 

Von Pedro-Pablo-Arbaca de Roleji Ximcncz de Urrea, 
comte d'Aranda, ambassadeur d'Espagne en France, né en 
1719, morttn 1794* 

II. 

t<'|tnYier 1761. 

HeiciiI^Reiitiid d'Eite, iac ét MitdèlUt né te s 1 novembre 
1772, more le 14 octobre i8o3. 
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LOUIS XV JI 



Roi de France et de Navarre, septième chef et souveraia 
grand-maitre de l'ordre du Saint-Esprit. 

Louis-Charles de Bourbon , Juc Je Nornundif, ne A Ver- 
sailles le 27 mars 1785 ; dauphin de France à la mort de 
de son frère, 4 juin 1779, roi sous le nom de Louis XVII le 2 1 
janvier 1793* Moft dans la priscm du Temple le 8 juin 1795. 

Ce prince n*a jtouitt été reçu chevalier de l'onlre du 
Stint-Esprit» l'uiage ayant été ërnbli de ne donner cette 
décoration aux princes de la famille royik qu'après kur 
praniéce oommunion , et le dauphin ne l'ayant paa enooi» 
fiûte au moment de l'abolition des distinctions hcuiorifiqufi 
et nobiliaires en France* Cependant, ayant été reconnu toi 
par une grande partie du pays, et son rang ayant été marqué 
dans la liste des souTerains français, il doit être oonipté aussi 
comme grand maître de l'ordre du Saint-Esprit. 
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LOUIS XVIII 



Roi de France et de Navarre, huitième chef et MaTeraîo 
grand- maître de l'ordre du Saint-Esprit. 

Louis- Stanisla*-X«Tier de Bourbon, comte dt ProHou^ né 
à Versailles le 17 novembre 175 5, foi de Freoce et de 
Navarre le 8 jnin 1795, mort an palais des Tuileries le 16 
SQitembre i894> 

Reçu chevalier des Ordres du loi le 2 fiivrier 1767, 

PREMIÈRE PROMOTION (0 
Faite à GoafiaU-Hill, AogktorMf 1808. 

COiiMASDBUR, 

Anne-Angélique, duc de TaUeyrand-Périgordy archevêque de 
Reims, plus tard cardinal et archevêque de Paris, né à 
Paris le 16 octobre 1739, nommé grand aumônier de Fnnce 
en t S08, et en cette qualité commandeur de l'ordre du Saint- 
Esprit; mort à Paris le 20 octobre 1821. 

(i^ Cette partie du travail sur l'Ordre du Saint F<^prit a été publiée 
dans '1 Revur nfthiliaire , n^* (ie unvicr, avril et juin 1^6^» tOUft CC ti- 
tre : L Ordre du Saint-Lsprit au XIX siècle. 

(2) Nous rappelons qu* noua «voua donné aux pronotiona Idtaa 
ieoa larligna da Lonia XVIII at à» ChnrlaaX Jaaéatca dat nominatioMy 
non paa des réeaptlona. 

8 
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DEUXIEME PROMOTION 
Fflii» à , An^cm, t6i o ( i ). 

1. 

François-Jnnvier-Joseph de Bourbon, dm: étCMre^ ^rinct 

licicditaac la couronne des Deux-Siciles, né le 19 août 
1777, roi sous le nom du François le 4 janvier 182 5; 
mort le 8 novembre 1 83o. 

II. 

Léopold^ein^oicph de Botirboa, friMU ât Stkm^ frtra 
du précédent, né k juillet 1790, mort le 10 mare i85t. 



TROISIEME PROMOTION 
Faite à Londres, à Carlfttoo-Houie , le 30 tmil 1614 (3). 

CHBVAUBH, 

Geofigee-Frédéric Auguste de HanoTre^ prince de Galkt» 
ffinu rigent ^AngUunt^ né le ta août t Sto* roi du Royaume- 
Uoi de la Grande-Bretagne et d'Irlande, sous le nom de 
Geefget IV, 39 janvier 1820 ; mort le 26 juin i83o. 

(t) Moue fMNitMe que ces dens priacee ont reçn le corèoa Uee à 

Toccasion de la muCMACe du duc de Chartres, 3 s e pt em br e iStO. 

(2) Le jour Je son entrée ;i T.ondrcs, îors de son retour en France, 
Louis XVIil remit ses inoprcs plaque et cordon de l"Ordrc du Saint- 
Esprit au prince régent, qui le reçut au nom du roi d'Angleterre. 
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QUATRIÈME PROMOTION 
Faite à Londres, à Ctrlstoa-Hoose, le %% evril 1814 (1). 

CHEVALIER, 

Frédéric de Hanovre, duc d'York, né à Windsor le 16 août 
1763, mort à Monaco le 5 janvier 1827. 

CIiNQUIÈME PROMOTION 

Feile à bord dtt vaisseau de k miiinc royale le SouwrMiHf 
en Tue de CeUU, 24 evril 1814 (3). 

CHEVALIER. 

GwiHanme-HcDfî de Hanovre , due de Ckrtm^ né le 
ai août 1765, loi du Royaume-Uni de k Grande-Rretagne, 
aous le nom de GwUêam /!% 26 juin i83o> mort le 20 juin 
1837. 

SIXIÈME PROMOTION 

Faite à , 1814 (3). 

CHEVALIERS. 
1. 

Faduund K//, Marie-Francis de Paule-Domini<j[ue-Vin- 

(t) Au eortir do dn^tre de Tordre de le Jerretièie, dont il Tenait 
d*ltre refn chefelier, Lonla XVII I remit le cordon Uea eu prince qui 
avait é\é son parrain et l'avait assisté dans cette cérémonie. 

Décoré par le roi l,ouis XVIH avant de quitter le vaisseaii com- 
mandé par Son Altesse Royale, qui l'avait amené de Douvres à Calais. 

(3) Nous pensons qne ce» deux princee reçurent les insignes de 
l*Ovdre dea BMtt&a de rembeaeadeur de France, M. le due de Laval, 
lora de la ^néieatation de aea lettrée de créance. 
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cent- 1 en ier-Antoine-Joseph-Joachim- Pascal - Dicigo-Jean- 
Népomucène-Janvier-François - François- Xavier - Raphaël- 
Michel- Gabriel -Calixte- Gaétan - Fauste- Louis - Raimoad- 
Gréî^oire- Laurent- Jérôme de Bourbon, né le 14 oclobre 
1784, rot d'Espagnt et des Indes 19 mars 1^8, mort le 29 
septembre i833. 

H. 

Dm Carlos, M aria-José- Isidore de Bourboo, infant d'Es- 
pegoe, frire du roi» né le 29 mais 1788, mort à Triette le 
10 ffltit i855. 

SEPTIÈME PROMOTION 

Fûteni palais des Tuileries, le i5 août 181), îour da la iête 

de Saint-Louis. 

CHEVALIERS. 
î. 

Frar^ois Joseph-Charles de Lorraine-Hapsbourg, né à 
Fioiencele ta février 1768, Empereur d'Aatrichi le ti août 
1804, mort le a mars i835. 

H. 

FréMe-^uillâttmi Ut^ Dé le 3 août 1770, Bd 4e Prme le 16 
novembre 1797, mort le 7 juin 1840. 

III. 

AltxMért f Paulowîtch de Holstdn-Gotiorp, oé le a3 
décembre 1777 » Empereur de Rassit le 34 mars i8ot, mort à 
Ta^nrock (Crimée} le décembre i8a5 (i). 

Ci) Cas trois priacss ont été déoaféa dirselamaiit par la roi la a5 
août i8i5 , {oor da la fffto da 8a M afas té . Las iasignas Isw flirem 
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IV. 

Crani'dac ConitMltft Paukfwîcth de Holstein-Gottorp, héri- 
tier du trône de Rusiie» né le 8 mai 1779, mort à Varsovie 

le 27 juin i83i. 

V. 

Crand-dac Nicolas Paulowilch de Holstein-Gottorp , né à 
Saint-Pétersbourg le 6 juillet 1796, empereur de Russie sous 
le nom de Nicolas /«^le i* décembre 1825, mort à Saint- 
Pétersbourg la 2 mars i855. 

VI. 

Grand'dac Mkkd Paulowitch de Holstein-Gottorp , né le 
8 février 1798, mort le 7 septembre 1849 (i). 

Vil. 

Due de Wtllingion, Arthur Gowley de Wellesley, né à 
Dnncan-Gastle (Irlande) le i«maî 1769» mort le 1 4 septembre 

i852 (2). 

tran&mises par leurs ambassadeurs accrédités près la cour de France. 
M. Ifi comto <!• Ooltx, mlniatre de Fruaie, reçut œllee detttnéee à son 
•ottrerein le eeptembre, lee ambeMadeure d*Autridie et de Rmeie 
amieat nç»k cette époque ce qui «oncemeit cee princee. 

(i) Ces princes figurent eeulemcnt comme membreede l'Ordre du 
Saiat-Esprit, et à !a date de i8i5,dan8 lesalmanachs royaux postérieurs 
à 1824. Nous n'avons trouvé aucun autre document relatif à ces prin- 
ces, qui d'ailleurs n'étalent pas tous à Paris au a5 août i8i5. Le 
gniid duc Coneteatin n'y errife qu'au mois de novembre, dpoque à 
laquelle ses frères, l'empereur Alexandre et les gnndi'-duca Nicolas et 
Michel, avaient depuie longtemps quitté la France. 

(a) Nous n^ons aucun document sur ce personnage; nous 1 avons 
cependant marqué à cette date sur la foi Juc aux listes publiées par la 
chancellerie des Ordres du roi et d'aprch la mention qui a été faite de 
ce titre dans toutes les biographies anglaises et françaises du duc. 



Il8 L*OltDllB DU 8AINT-BSPSIT. 

HUITIÈME PROMOTION. 

♦ 

Faite à M» to 5 avril iat6. 

CHEVALIERS. 
I. 

Ferdiluod - Cbarks - Léopold - François - Marceliia de 
Lorraine-Hapsbourg, frùicf impérial d'Autriche, né le lo avril 
179a , empereur d^Autriche sous le nom de Ftrékmi I*' 
2 man i835j mort le 2 décembre 1&48. 

lî. 

Cbiriee-Phiiippe» prince àt SdwirtwAerg, lieutenant feld- 
maréchai des armées aotrkhiennes, né le 1 5 avril 1771, 
mort A Leipsig le i5 octobre tSao (i). 

NEUVIÈME PROMOTION 
Faitt à Paria le 18 arril 1816. 
CHEVAUERS. 

I. 

Don Francisco de Paub, Antonio-Maria de Bourbon, infant 
d'Espagne, né le 10 mars 1794, mort à Madrid le i3 août 
i865. 

lî. 

Don Carlos-Luis de Bourbon, inlant d'Espagne « né le 22 

h Ces deux princes furent nommés par ordonnance royale, con- 
tresignée par le ministre de la guerre Clarkc, duc de Feltrc. Le prince 
de ScIraartBanbeFg reçut de Peaporeurd'iUitridie, le 10 juin, Tauto* 
riiatiMi de porter cette décoration hmçmê. 
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déoembfe 1799, ducékPûrm k 17 décembre 1847, abdique 
le i4iiuirt 1849 (i). 



DIXIÈME PROMOTiON 
Faite à Paris le 9 juin 181G. — Serment du 3o mai iSaS. 

CHEVALIER, 

Louis-Aloys-Joseph - Joachim - François - Xavier - Antoine, 
prince de lk'hi^;iiùhc^ Lartcnstein-W'aldcnbourg , plus tard pair 
et maréchal de France, né le 18 août 1765, mort à Paris le 
3i mai 1826. 

ONZIÈME PROMOTION 
Faite à Pftria le 24 août 1818 (a). 
CHEVALŒR, 

Frédéric iV d Oldenbourg, roi de Danemark^ né le 28 jan- 
vier 1768, roi le x3 mars 1808, mort le 3 décembre 1839. 

I 

(i) Ces deux frircss furent nommés par ordonnance royale, sur la 
proposition du ministre président du conseil, duc Je Richelieu. 

L'in£ant Don François de Paule reçut les insignes au palais Barbe- 
rinl, à nraM, det OMint de l>mbMMdear de Fruce, M. le comte de 
BlecM d'AvIpa, le >8 joia; le fflême oériinooie eut Keu le i«* inHlet 
ttt pekie Etcdéol, pour llaftuit don ClutriM-Louie, 

(a) M, Dutilltt de Villee» héimut d*eimeft de» Ordm du roi, quitte 
Periele 24 eqptenbre, portant les insignes quel furent remiiM eolen- 

nellement le 10 octobre 181 6 à Copenhague, entre les maint du roi, 
par Pambeasadeur de France, comte de la Ferronoeye. 



lAO l'ordrs du saiiit-^espbit. 

DOUZIÈME PROMOTION 
Faite à Puis le novemtare 1818 (i). 

CHEVAUEIL 

Arniand-Emmanuel-Sophie-Scptimanie de Vignerot du 
Plessis, duc iie Richelieu, minisire des affaires étrangères, né à 
Paris le 2 3 septembre 1768, mort Â Paris le 17 mai 1^23, 
sans avoir prêté serment. 

TREIZIÈME PROMOTION 
Faite à Pferis le 3o eepiembre i8ao (a). — Senaaiite du 3o mai iStS. 

COSJMA.SDEURS 
I. 

César- Guillaume, cardinal duc de la Luzerne, pair de France, 
né à I^aris le 7 juillet ijSS, mort à Paris le 22 juin 1821, 
sans avoir été re^u. 

II. 

Louis-François, audimU du de Bâmet^ pair de France, né 

f O T. es traités d'Aix-la-Chapellc furent stcné» par le duc le 9 no- 
vembre et raiitîds à Paris le i3 du même muis; nous pen&ons que le 
cordon de T Ordre du 5aint-E6prit lui fut eavoyé en m£ine temps que 
l%cte imtîfié ou peu aprèa, car ce titre a*eat pas indiqué daaa que* 
tttés prises par ce pléaipoteotiaire dans Pacte du traité, et le Moniteur 
nous apprend qu'à son retour d'Aix-la-ChapcIlc à Paris , lors de sa 
visite au roi le 28 novembre, Son Excellence portait le cordon bleu. 

(a) Ordonnance royale contresignée paj le président du conseil des 
nlnistrta , doc de lÛclielieti , et rendue à Toocadon de la naissance 
dlIenri-lKeudOBaé duc de Bordeaux. 
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à Pondichéry le 14 décembre 1740, mort à P«rii, n'ayant 

pas prêté serment, le 21 juin 1824. 

III. 

Charles- François, comte Daviau du Bois de Sanzai^ archevêque 
de Bordeaux , pair de France, ne au Bois de Sanzai, près 
Poitiers, le 7 août 1746, xnoct à Bordeaux en janvier 1826. 

IV. 

Fraoçoit'Xavier-Marîe-Antome, tAH duc dt MonUsfiiioii- 
Fiwuac, pair de France, né an château de Maïaans en 1757, 
mort le a lévrier i83t. 

CHEVALIERS. 
L 

Cliaiics-Maui icc-l.iic , prince de Talleyrand-Périgoid ^ ^^rdÏT et 
grand chambellan de France, né à Paris le7 mars 1734, mprt A 
Paris le 17 mai i838. 

ÎT. 

Charles-Ernmanuel-Sigismond de Montmorency, duc de 
Luxmboargf pair de France, né le 27 juin 1774, mort le 5 
nuurt Mt, 

m. 

Antoine-Lonie-lkfaune doc 4$ Grûmmma^ pair de France, oé 
le 17 août 1755, mort le 3o août i836. 

IV. 

Louia-Marie-Gâesie^ duc fAumont, pair de France, né le 
7 septembre 1762, mort, sans avoir prête serment, le 23 avril 
1821. 

V. 

Anne- Adrien-Pierre de Montmorency, duc dt Laval, pair 
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de France, né à Paris le 29 octobre 1768, mort le 8 juin 
1837. — Serment du 2 5 mai 1828. 

VI. 

Amcdée-Bretagne-Malo de Durfort, duc de Duras, pair de 
France, né à Paris le 8 mai 1771, mort à Ver&ailic» le i août 
i838. 

VII. 

Charles-Arthur-Jean- 1 ristan Languedoc de Noailles, duc 
di Mouchjj pair de France, né à Paris le 14 février 1771, 
mort à Paria le a février 1834. — Serment du 3o mat 
i83o. 

VIII. 

Pierre-Maric-Gaston, 4ac de Lévisy pair de France, né à 
Paris le 7 mart 1764, mort à Paris le 10 août 1838. 

IX. 

Armaod-Loois, dac ic S^rotf, pair de France, né le 3o 
décembre t736, mort à Paris le 3i octobre 1832, sans avoir 
été reçu. 

X. 

Émeric-Joseph Wdfrang-Héribert, Kamcrer de Worms, 
dac êtlMergy pair de France, né à Mayenœ le 3o mai 1 773, 
mort an château d'Hermsbeim prés Bade« le 27 avril i833. 

XI. 

Bon-Adrien-Jeannot de Moncey, maréchal duc de Conégliano, 
pair de France, né à Palisse (Doubs) le 3i juillet 1757, mort 
à Paris le 20 avril 184a. 

XIÏ. 

Claude-Victor Pcrrin, maréchal dacdeBeUanef pairdeFrance, 
né à la Marche (Vosges) le 7 ssptembre 1764, mort à 
Paria k t** mars 1841. 
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Xill. 

Toieph-Akuiidra Macdomdd, mmidui 
ém ét Ttartm^ ptir de Fnnoe, oé à Stnc«ne(Clier) le 17 qo- 
▼embre 1765 , mort au chflteeu de GooroBlies, pffts Gka 
(Loiret), le a5 septembre 1840. 

XIV. 

Charles-Nicolas Oudinot, maréàuA iMC ét Reggio, pair de 
France, né à Bar-sur-Ornain (Meuse) le 25 avril 1767, mort 

le ij septembre 1847. 

XV. 

Auguste- Frédéric- Louis Viesse de Marmuni, maréchal duc 
de Ragasi^ pair de France, né ù Châtillon-sur-Seine (Gôte- 
d'Or) le 3o juillet 1774» mort à Venise le 2 mars iâ32. 

XVI. 

Louis-Gabriel Suchet, maréchal ducd'Albuféra, pair de France, 
né à Lyon le 2 mars 1770, mort eu château Samt-Joeeph, 
prte Marseille» le 3 janvier 1826. 

XVII. 

Claude-Louis, âÊedtU Ckâtn^ pair de Fisnce, né à Parie 
le 3o septembre 1745, mort au château de Mendoa le i3 
juillet 1834, sans avoir été reçu. 

XVIU. 

Glaude^toine de Béilade, due éPAfûfâfy pair de Fnnoe, 

né le 16 juillet 1740, mort le 25 janvier 1829.— Serment du 
3 juin 1827. 

XIX. 

Élie, duc DecazeSy pair de France, ambassadeur à Londres, 
né à Saint-Martin de Laye, près Coutras, le aS i^tembre 
1780, mon 4 Paris k 24 octobre 1860. 
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XX. 

Joseph-Hyscinthe do Houx , maréchal marqms de Vioménil, 
pair de France, né à Ruppe (Lorraine) le22 août i734,raort 
a Pans ic 3 nmrs 1827. 

XXI. 

Pierre du Hiel, maréchal marquis de BeurnonvilU, pair de France, 
ne à Champignollcs (Aube) le 10 mai ijSa, mort à Paris k 
a3 avril 1821, sans avoir été reçu. 

XXII, 

Marie-Victor-NicoUs du Fay, nuarfuis de la Tour-Maabourg, 
ministre de la guerre, pair de France, né à Ltmotie de 
Galande le aa mai 1758, mort le 8 novembre t85o. 

XXill. 

Jeca-Charlea-Fnnçoii de Nettanoonrt-HaniKmvUle, 
Mariai» de KaaWeeiirt, né à NeofVille le 7 mari I7a6, mort à 
Nancy le 7 février i8aa,iani ayoïr été reçu* 

XXIV. 

leanJoMph-PaulAugiutin, marqauDessoles^ pair de France^ 
né à Aucli (Gers) le 3 juillet 1767, mort au chiMau de 
Montluchet, pràs SenUs, k 4 novembre 1828. 

XXV. 

Charles-François de Ritfardeau, marquis de Rhicrc, pair de 
France, ambassadeur à Constantinople , né à la Ferté-sur- 
Cher (Berry) en 1765, duc héréditûre ei» i8a5, mort le ai 
avril i8a8. 

XXVI. 

Viclor*Lottit-Gliarlet de Riqnet, mâtquit de Canmuuit pûr 
de France, ambamadeor à Vienne, créé dnc en i8a5, né le 
34 décembre 176a, mort à Paris le aS décembre 1839, 
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XXVil. 

Pierre-Lotti»Je«ii»iC«nmir d'Aulps, comtt dt BImos, pair de 
Fraoce» ambaisadeur à Rome, créé duc le 3o avril 1 821, né 
au château d*Aulps (Var) le i o janvier 177 1 , mort à Vieniie 
le 17 novembre i83q. 

XXVIII. 

Jobêph-Louis-Jcjacliim l.ùiin, président ùc la chanihre des 
députés, créé vicomte k 2i dccembre 1823, né à Bordeaux 
le II novembre 1767, mort le 17 décembre t835. 

XXIX. 

Pierre - François- Hercule de Serres, garde de; sceaux, 
ministre de la justice, créé comte et pair de France le 24 
octobre 1821, né à Pagny-sous Prény (Meurthe)le 12 mars 
1776, mort à Castellamare, près Naples» le ai juillet 1824» 
lans avoir éU reçu. 

XXX. 

Éttenne-Denis, karon Pas^aiery pair de France, ministre des 
alEures étrangères, créé duc le 16 décembre 1844, né à Paris 
le 2% avril 1767, mort à Paris le 5 juillet 1863. 

XXXI. 

Français-Nicolas-René de Pérusse, cmU ^Esdn^ pair de 
France, né le i3 mars 1759, mort à Paris le 7 lévrier 1822, 
sans avoir été reçu. 

QUATORZIÈME PROMOTION 

Faite à Paris le 3 mai iHai. — Serments du 3o mai iSaS. 

CmVjiLlSRS. 

I. 

Don Fabrico Rufib, priHU de Catukkidâ, ambassadeur des 
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Deux-Siciies, né à Naples ça 17 55, mort à Paris le 16 avril 

II. 

Jot^h-Fnuiçoi»-Loiiit-Gfa«ri«t-CéMur, comkdt!>éuutty créé 
due de Daiiia»><fAmigny en 1825, né le sSociBolm 17SB, 

mort À Paris le 5 mars 1829. 

I 

I 

QUINZIÈME PROMOTION 
Faite à Pms» le 93 mai 1831* 

CHEVALIER, 

Ferdinand-Cfaerleide fiourix», 4ac dt Nâl»^ né le la jan- 
vier 1810, roi des Deux-Sidlet, sous le non de Fir^iuuii IL le 
8 novembre i83o, mort le aa mai 1859. 



SEIZIÈME PROMOTION. 

Faite à Paris le 24 août 1821. — Serment du 3o mai 182^ (1}. 

COMMANDEUR. 

Archevêque de Stns, Anne-I oui? • Henri, comte de ta Fare, plus 
tard duc cardinal et pair de France, né au château de 
fiessay, près Luçon, le 8 septembre 175»^ mort au pelait 
des Tuileriet le 10 décembre 1829* 

(i) CMoAMBC* «oatmlgnéi par le éec de Richalieu. 
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DIX-SEPTIÈME PROMOTION 
Faite à Paris le octobre i8ai. Serment da 3 )uin 1827 (i). 

CHMVAUER» 

ÉHe-Charles de Tallcyrand-Périgord , pnncc de Chalais^ pair 
de France, oé à Versailles k 3 août 1734» mort le i<" février 
1849. 

DIX-HUITIÉME PROMOTION 

Faite à Paris le 28 octobre 1821 {z). 

COMMANDEUR, 

GttStave-MaziiniIieitJu8te,^iiitf M Croy^ évêque éiStrotboarg^ 
plus tiid cardinal archevêque de Rouen et pair de France, 
né au cliâteaa de l'Ermita^, près Condé (Nord), le is 
septembre 1773, mort à Rouen le 1* janyier 1S43. 

DIX-NEUVIÊME PROMOTION 

Faite à Paris le 14 juiUet i8e3 (3). 
CHEVALIERS. 
I. 

JtM VI Maria-Louis-Joiepb-Françoia*XaTier de Paule, 

■ 

(i) Ordoniuuice royaJe contresignée par le duc de Richelieu. 

^■1) Ordonnance contresignée parle marquis de Lauriston, ministre 
de la maison du roi, conférant la charge de ^rand aumônier de France. 

(3) Ordonnance rendue sur la proposition du vicomte de Château- • 
briand, ralniatre dea wttùetê étrangères. La remise des insignes a éli 
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Antoine- Dominiquc-Haphacl de éragance , ne le 12 nir^i 
1767, roi de Portagâi le ao mars iSi6» mort le 10 mars 
1836. 

ÎI. 

Don Miguel f Maria dcl Patrocinio-Jean-Charles-François 
d'Assise-Xavier âc Paule d'Alcantara-Antoine-Raphâël-Ga- 
briel^oachininlotepb-Gonzague-Marie- Evariste de firagancc, 
infimtde Portugal, né le 26 octobre 1803, mort au château 
de Bronobacb (grand-duché de Bade) le 14 novembre 1866. 

VINGTIÈME PROMOTION 
Pake ft Paris le s5 {ttOlet i8a3 (1). 
CHEVALIER, 

Pmu régm ék Brésil , don Pedro d'Alcantara^Antoina- 
Joseph de Bragance^ infant de Portugal, né le f s octobre 

Ï798, mort le 24 septembre 1834, empereur du Brésil, sous 
le nom de don Pedro le 12 octobre 1822, mort le 24 
scpLcmbre 1834. 

VINGT ET UNIÈME PROMOTION. 

Faite à Pari* ie 9 ociobre i8z3. — Serment du 3o mai 182? (1). 

CHEVAUER. 

Jacques- Alexandre-Bernard Law^ maréchal marquis dt Lm- 

faite le 19 septembre eu paUU d'Ajude à Liebonne, par IL Hyde de 
NitttUls , ambaiiadttttr de Frtnce , assisté du tlmlisr Ch. des Man 
sons, héraot-roi d'armes des Otdres du roi. 

fi) Ordonnance rendue sur la proposition du ministre des affaires 
étrangères, vicomte de Chateaubriand. La remise <ics insignes fut faite 
à Rio de Janeiro, par M. le comte deGc&tas, chargé d attaires de France. 

(f) OfdoBasfice royale contresignée par le président du conseil des 
ninisifes, J. de ViUàle. 
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m/o/i, pair de France, ministre de la maison du roi, né à 
PoiuUdiéry ie i*' lévrier 1768» mort à Paris le 4 juin 1838. 



VINGT-DEUXiÉME PROMOTION 

Faite à Paris le 29 novembre 1823 (1). — Serment du 3o mai iSa3. 

CHEVAUER. 

Don Joiq>h-Miclid de Camjal » dm éi SaitCtaiM^ «mbit- 
Mdeur d'Espagne, né à Lima en 1771, mort à Paris le 17 
juillet 181S. ^ 

VjlNGT-TROlSlÉMË PROMOTION 

Faite à Paris le 3o décembre 1823 (2). — Serment du 3o mai i823. 

CHEVALIER, 

Jean-Baptiste-Guillaume-Marianne Séraphin Joseph, cmU 
dt Villè'.e, président du conseil des ministres, né A Toulouse 
en 1773» mort à Toulouse le 12 mars 1854. 

■ 

ViNGT-QUATRlÉME PROMOTION 

I Faite à Paris le 7 janvier 1824. 

' CHBVAUERS, 
1. 

Ambroiae-Polycarpe de la Rocheibucauldy Jnc ie DauâeatafUUf 

{ï) (Ordonnance royale contresignée par le président du conseil des 
ministres, J. de Viilèle. 

(2; Ordonnsnee royale contresignée par le garde des sceaux , mi- 
nistre de la Justice^ de Peyronoet* 

9 
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pan de i iaak;e, ministro d'Ktat, ne le 2 avril 1765, mort le 
a juin 1841. — Serment du 3o mai iBaS. 

II. 

Charles- 1' tienne, duc de Damas-Crax, pair de F'rance, né au 
château de Crux, en Nivernais, le février |, mort à 
Parift k Bornai 1S46. — Serment du 14 mai 1826 (i). 



ViNGT-CINClUlÊMË PROMOTION 

Kaiie à Paru la 7 janvitf 1824 (a). — Serment du 3o mai iSiS. 

CHSVALtBR, 

Francis René- Auguste, vicomte d* ChàUaabriand y pair de 
France, ministre des affaires étrangères, né à Saint- Mak> le 
4 septembre 1768, mort à Paria le 8 juillet 1848. 



VINOT-SiXIÈME PROMOTION 

Faite à Paris 1«. 16*4 (3). 

CHEVALIERS. 
I. 

Pfm» imfèrkl éÀmriekê^ Fra]içoii-Cliarlei-Joiq>h de 
Lorraine- Haptbourg, né le 7 décembre 1802. 

(1) Ces deux peraonoafM lurent nommés par la même ordonnanc» 
royale, contreaigaée perle mioiatra de la malMNi du roi, marquis de 

Lau fiston. 

(2) Ce ministre fut nommé seul par ordonaancc royak contresignée 
par le préildeatdtt conaeUdea mlnistreai cooktede VIUUs, 

(3) La rcflirfse des insigaasiîitfidteà >^oe, le laaiB 16 tfvrier i8a4, 
par le chargé d'affaires de France , le [chevalier de Schwelbach » et le 
héraut des Ordres, cbeTsUer des Maisons. 
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II. 

Prince royal de Prusse^ Frédéric-Guillaume de HobcnzoUcrn, 
né le i5 octobre 1795, roi de Prusse, sous le nom de 
Frédéric-Guillaume /K, le 17 juin 1S40, mort à Potsdam le 
a janvier iSSg (1). 

ni. 

Crand-.îj.c Aitxaiidrc Nicolacwitcli Je I lolstL': n-Cj^utoi-p, iûs 
du czarewitch, né le 29/17 avril 1818, empereur de Kussie, 
sous le nom d'Alexandre //, le 2 mars j85â (2). 

IV. 

Chartei-Robert, €omU àt Nutérodi^ ministire de afidres 
étfaogdres de rempeietir de Ruatte, né ft Liiboone le 14 
décembre 1780, mort à Yieniie le %% mait 1863 (3). 

■ 

V. 

Charles-Albert Amédce de Savoie, prince de Carignan, né le 
2 octobre 1798, roi de Sardaigne sous le nom de Charles- 
Albert, 27 avril i83 1^ mortà Oporto^ le a3 juillet 1849. 

(i) La remise des insi^iius hu tn'tle n Berlin , !e i^^ février, rnr W 
baron de Rayneval , ambassadeur de t rance, assiste du chevalier 
Tioticr, huiMier <let Ordnw. 

(a) Les insigne* furent remiMtà 8iint<Pétsnb<niig, te s8 flitn l8a4y 
ptf PambtMidevir de Fnmce, conte de le Fefromuijt, attiité du 
cfaevtlier Tiolier. 

(3) Le leoBise de» ipdfeeelwt dite à Siint4*6tenbourg, le t6 maté, 
par le comte de le Perronaqn», eieitté do dieralier Tiolier. 
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VINGT-SEPTIÈME PROMOTION. 
Paita à Parte la i5 ténUtt 1814 (1). — Sarmant du 3o mai i8&5. 

CBSVAUSIL 

Loaii4Qftin*Marie de Chilmaael, dt Mnv, ptir 

de France, ambeiudeur à Medrid» oé le a lepttmbre 1769^ 
mort le 14 met i85o. 

•1. 

(1) ORloanaMa rojala oontrarifnéa conte de Viltàla. 
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Roi de France et de Nmne. neuvième chef et aotmnin 

grand maître de Tordre du Saint-Esprit. 

Charles-Philippe de Bourbon, comte ^Artois ^ né h Ver- 
sailles le y octobre lyby, roi de France et de Navarre le 
i6 septembre 1824, sacré à Reims le 29 mai 162 5 par le 
duc de Latil, pair de France, archevêque-duc de cette ville, 
prête le lendemain serment comme grand maître de l'Ordre 
du Saint Esprit, dont il avait été reçu chevalier le i*' janvier 
1771, abdique la couronne k Rambouiller le 27 juillet lâ5o, 
mort à Goritz» en Bobàooe, le 6 novembre i836. 

PREMIERE PROMOTION 

Faite a Paris le 16 mars i8as\i). 
CBSVAUStL 

Gléaient*Vinceilas-Lotliaîfe» ftina dt Miturmek^ grand 
chtneelier de remplie d*Antriche^ né à Goblents le i5 mti 
1770, mort à Vienne le 11 jnin 1859. 

DEUXIÈME PROMOTION 
Fâh» à Puis le mai iSaS (a). Samaata du 3o omI. 

COMMANDEURS. 
I. 

Cardimi-'ânMépu iâ Todom, Anne-AnlQÎne-Jnkt, èic éU 

(1) Ordonnance royale contreti^ée parle baron de Damas, ninisu'a 
dea aftiraa étiaagèfaa. 

(a) OiJwi a att ca royala mirafignéa par k duc da Dovdcattvilla , 
ndaiMffadtla Mdaondu rai. 
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CUmont-Tonntm, ministre d'État, pair de France, né à Pari» 
It janvier 1749, mort à Toulouse le »i £é¥rier i83o. 



AràitifèfM éiRùm, Jean-Biptiste-Miune-Anne-Antoine, 
éU UÛ, plus tard cardinaL né aux lies Samte-Maiguerite le 
6 mars i76t« mort A Gimenos» près Marseille, le {«'décembre 
i83o. 

TROISIÈME PROMOTION 
Fmm à Rflkn» te 3o ml i6s5 (1). — Sermeatt do 14 mai i8t6. 

CHEVAUE&S. 
I. 

Marie- François-Emmanuel de Crussol, dsc #t/slf, pair de 
Fiance» né le So décembre 17564 mort le 14 aoAt 1843. 

II. 

Cbarles-Marie-Paul- André d'Albert; éac de Chmmi, pair 
de France, né le 16 octobre 1783, mort au^ cbâteau de 
Dampiene le 10 mais 1839. 

III. 

Augustin-Marie-Paul- Peu uiuUe-Timoléon de Cossé, dm 
de Brissac, pair de France, né le i3 janvki ijji, mort le 
a avril 1^48. 

IV. 

Casimir- Louis -Victuroien de Rocbecbooart, ds^ 4t 
Ifommarf, pair de France, né le ao mars 1787. 

(1) OcdoMUttce royile contresignée par te d«c és DevdssMTlIte, 
siiiitetre <te la maraon du roi , rsadiM te te ad saw te da tscrs àn ni. 
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V. 

Édouard de Bcrwick, duc de Fitz-James, pair de France, 
né à Versailles le lo janvier 1776^ mort à Paris le 1 2 jativit^r 
1846. 

VI. 

Jean Laurent de Duiiort, duc de Lorgcs^ pair de France, né 
le 7 juillet 1746, mort à Rambouillet \c 16 octobre 1836. 

VH. 

Armand-Jules-Maric-Hcracliu*:, duc de Polign^c^ pair de 
France, né le 17 janvier 17711 ZDortle a mars 1847. 

VIII. 

Charles-FrançoisAnnand , duc dt MaïUé, pair de France» 
né le I» janTier 1770, mort k 5 juifier Mj, 

IX. 

Anmuid-Nicolat-Aiigiistio de k Croix « étc di Câtiritty 
pairdeFftncaiyOé kik**Tni i756i,iiiiMtàtekki8IMer 

X. 

RtTmood-Jean-Maf k, dac di NarbçmU'Piki^ paif de France, 
né à Footanei (Qtrd) k 24)010 1771,01011* Parisk3ioc- 
tdbre t855. 

XI. 

Jein-Btptkte , mâfiM tmie Somiany pair de France, 
né à Limoges le 29 avril 1762, mort à Paris le 23 novembre 

xn. 

Ican de Dieu-Nicolas Soult, maréchal duc de Dalmaiie^ pair 
de France, né A Saint-Amans-la-Bastide (Tarn) le 29 mars 
1769, mort au château de Soultbcrg (Tarn) le 26 novembre 
i85i. 



Digitized by Google 



i36 l'ordre ou SAINT-KSPRIT. 

♦ 

XUI. 

ÉdoiMfd'-Ailo]plw-Gastiiiir4oicph Morcwr, tmiM éac 
dt TMmMp ptir de France, né AGetenhCtmbféHi k iSiïviier 
1768, mort à Paris le aS juillet i835. 

XIV. 

Loaia^Fran^ob de Cbanùllafdy aMffnr ée la Sé», pair de 

France, maréchal des Ic^is de la maison du roi, né , 

mut i en i833. 

XV. 

Marie-Évrard, marquis de Dreux- Brézé , pair de France, 
grand maitre des cérémonies, né en 1762, mort le 27 janvier 
1829, 

XVI. 

Claude-himmanuei-Joseph-Picrrc. ^runiiuis de Pastoreî, pair 
de France» né A Marseille en 17 56, mort k 2S septembre 
1&40. 

xvn. 

AvgQSle-PierTe-Marie Perron , cornu de la FerronajSy pair 
de France, ambassadeur à Saint-Pctersbouig, né en 1777, 
mort a Rome k 17 janvier 184a. — Sermcm du aS mai 
iftaS. 

XVUI. 

Ant0iiie4ean, wkmlti'Asjauli, pair de France» néàGieaobk 
k la novembre lySo» mort k 10 avril i8a8« 

XIX. 

Jean-Fraii(ok-Théièae-Lottk de Beanmont, narfiir 
£Aatidumpt pair de France , gouverneur du Louvre» né au 
diitaan d* Angara, en DanpMné» en 1738, moftk la janvkr 

i83i. 

XX. 

Auguste- Simon- Hubert -M ane Ravcz^ président de la 
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Chambre des «icputci, ac à Rive<-d6-Gier en 1770, mort le 
3 septembre 1749. 

XXI. 

Antoin^-Clftiide-Doimnîque-Jnst, comte de JViMâkr, né à 
Paris le 35 août 1777» mort à Paris le i*' août 1846. 

QUATRIÈME PROMOTION 
Faite à Paris le...... i8sS. — Serment du 14 mai i8a6. 

CHEVALŒR. 

Fe rd i n an d-Phi lippe- Louis-G h a r les- H enri-J oseph de Bou r- • 
bon-Orlcans, duc de Chartres y né à Palerme le 8 septembre 
1810, mort à Neuilly le 1 3 juillet 1842. 

CINQUIÈME PROMOTION 

Faite à Paria le 3o mars iSaô (1). 

CHEVALIERS, 
!. 

Charles- Ferdinand de Bourbon, frime de CâfùWf né k 
10 ociobfe 18 tt» mort à Rome k aa aYril i86a. 

IL 

Lcûpold- Benjamin de Houibou, CQinie dt ^yruiaUj ne ie 
22 mai 1 8 13, mort k 4 décembre 1860. 

(1) Ocdooaaace royale cmiticaigaée par It mialstra àm aUws 
étniitèw,l»roa da Dsmas. La remisas dssiaslywa fatfcittàKapiss» 
le 14 mai i8a^ par rambsssadaur da France, doc de Blacas. 
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SIXIÈME PROMOTION 

Faitt à Fans le ' ^ mai 182^, jour de !a PttkUcÔU (1). 
Serments du 3 juin 1827. 

CH£ VALIEKS. 
I. 

Charles- Bretagne- Marie- Joseph duc de la Trémaille, pair de 
France, né le 24 mars 1764, mort k 10 novembre 1839. 

H. 

Emmanuel- Maximilien^/^riM» àtCrtf^toln^ oé ley juillet 
1767, mort k %i janvier 184s. 

III. 

Augiuta^Julca-Armand-Marie, fmu ét PoUgim^ pair de 
France, ambavadeiir à Londres, né te 14 mai 1780» mon à 
Saint-Qermain-«n-La7e te 19 man 1847. " Sarment du 
3o mai i83o. 



SEPTIÈME PROMOTION 
PaUe à nuria le «9 octobce tM (»). 

CHEVALIER, 

Pierre-Nicolaewitcb, prim VoUumsiyt «mbastadeor eslraor- 

(1 ^ Dans ce chnpitre , iy,\] fut le premier réguli^renicnl tenu depuis 
Louis XVI, le cardinal duc de Laul, archevcque de Reims, célébra U 
mMM, le dttdwMe d'Eioni fit le quêta. 

(a) OfdoaaeaM cratrcalpi^ par le barea da Damaa, mlalBii* daa 
afiiiiraa étxaiiffcna* 
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dioaire lic Kussie au sacre de Charks X, né en 1767» mort 
le 7 teptembre 18^3, 



HUITIÈME PROMOTION 
Faile à Pub le 3 juin iStj, jour de la Pentecôte (1). 

CHEVALIERS. 
I. 

Charkf"P«ul-Fiiii9ois de Beauvillien, dac tUSmi-Aiffutn, 
pair de Fiance, né le 17 ftvrier 1746, mort en janvier 

II. 

Jules-Gaspard-Ayoïar, duc de Clermont-Tomern j pair de 
France, né le %y novembre 1769, mort le 14 avril 1837. 

ni. 

Gabriel-Jean-Joseph, mar^cAj/ cvmk MoUior, pair de France, 
né le 7 mars 1770 à Hayange (Lorraine), mort le 38 juiikt 
1849. 

IV. 

Pierre-Denia, eomle de Pqnnd^ miniitre de le justice, né 
à Bonteeni en 1775, moit en château de Montfenand 

(Gironde) le 2 janvier 1S54. 

(1) Tout cee chevaliers furent nommés par ordonnance royale, lue 
au chapitre, contresignée par le comte de Villèlc, président du 
Conseil des ministres. Le cardinal de Clermont-Tonnerre , arche- 
vêque de Toulouse, célébra la messe; la duchesse de Noaillee fit 
la <|ii<t». Ce même four prCtèrent Berment le doc d'Aveny, noimné le 
3o septembre 1820; le prince de Chalû», ea octobre 1821; ledee de 
LaTrémoiUe et le prince de Croj-Solre, 14 mai i8a6. 



* 
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V. 

Jacqucs-Joscph-Guillaume-Pierre. comte de Corbùrc^ ministre 
de l'intérieur, né à Amanlis, près de Kcimes, 1767, mort à 
Rennes le 6 janvier iâ53. 

VI. 

« 

PliilibertJean-Eaptiste-Joseph,coffl(«Can'i2/, pair deFrtnce, 
né à Saint-Pierre-d'Aibigny (Savoie) le 21 août 1774, mort 
le 29 mai 1829. 

VII, 

Jetn defitym, hêm ék U Rock^miaU^ pair d« Fnnet, né 
«tt château de Boitlièvi« (Vendée) le 37 juin 1757, mort te 
i« tffrier 1834. 

VIII. 

Anne-Victor-Denis Hurauit, marquis de VUfmjfi^ pair de 
France, né en 1767, mort le 8 juillet 1S43. 

• IX. 

Armand-Charles, ro rj.'t' CuilUminot , pair de France, an:- 
bassaJcur .\ Constantinople , né à Dunkerque le 2 mars 
1774, mort à Bade le 14 mars 1840, sans avoir été re^u. 

X. 

Loiiia-<Chafle»-BontYentare, ttmu àtUmvd^ né à Luçon 
(Vendée) le 18 septembre 1769, mort à Paris le 18 avril 

1842. 

XI. 

Édouard- Thomas, t9Wt6 Bargois de Mutiasey, pair de 
France, né à Toulon le a3 avril 1756, mort à Toulon k 
34 mars 1837. 



Digitizixl by CjOO^ic 



L*0111»1K DO SAlHT-EtPRIT. 



141 



I 



NEUVIÈME PROMOTION 

Faite à Paris le 9 mart i8s8 (t). — Serments du 25 mai i^z). 

CHEVALIER, 

Cht isti)plie, comte de Chabrol-Crouzols, ancien ministre de la 
marine, ne Riomle 16 oovembre i77i,mort àChabunnes 
le 7 août ib36. 

COMMANDEUR, 

Denlt-Aûtoîne-Luc, âbbi cmn Frwfwmm^ évéqne d*Her^ 
mopoltty pur de Ffanœ, ancien miniitre de rinttructioQ 
pttbUqne et des «ffidres ecdésieitîqQety né à Curières (Atey- 
ron) en 176 5» mort à Saint-Geniès (Aveyron) le a3 décembre 

DIXi£ME PROMOTION 
Faite à Paria le 18 mai i8t8 (3). 
CHEVALIER, 

*** Bermudte de Gaatro, dnc de ViSAtmm, amtiaisadeur 
d*Espagne au sacre du Roi, mort à Paris en mat i85i. 

il Ordonnance royale contresignée par le pardc des scenux, comte 
Fortalis. Nous avons conservé le rang donné à ces deux nominations 
par l'ordonnance royale. 

(a) Lo comte de Ghebrol et Pabbé FmjMinom pritètent termeat 
et foreatraçue le b5 tûêù i8s8« jour delftPeiitMfll% dut ladvprile 
des Tuileries; le cardinal duc de Latil, archevêque de Reims, célébra 
la messe ; la princesse de BeaufFremont fit la quête. Dans cette céré- 
monie prêtèrent serment et furent reçus le duc de Caraman et le duc 
de Lavtl, nommés le 5o septembre i8M>j le comte de la Ferronays, 
3o mai t8s5; le due de Sain^^gnan , le dtic deClermont-Tonnerre, 
le maréchal comte Molitor, le comte de Peyronnel, le comte de 
Corbière, le baron de la Rochefoucauld, le marquis de Vibrtjye, le 
comte de MesnnrJ, le cnmîp Burgtle^ de Missiessey, 3 juin iM->-^. 

(3) Ordonnance rendue sur la proposition du minisire ucs aâaircs 
étimngères, comte de la Ferronagra* 
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ONZIÈME PROMOTION 
FiiM à ly» te )t octobre i8«8 (t). 

CHEVALIER, 

Antoine I^', Glcment-Théodore de Wetin ^'^i de Saxe, né 
le 27 décembre ijSS, roi k 3 mai 1827, mo^t le 6 juin 
i836. 

DOUZIÈME PROMOTION 

F«it« à Saiat-Cloud le 23 tepleœbre 1829 (a). 

CHM VALIER. 

Antoine i'ascal «.le [-unirbon, comk ut L^cci^ né le 23 sejj>- 
tembre 18 lô, mort ic 12 janvier 1843. 

TREIZIÈME PROMOTION 
Faitê à Pub k iS norambr» tSaç. — Sermit du So WÊi i83o. 

CHBVAUBR. 

Laii»Chiriet«PhiUpp«-R«pliaeI de BoQrboii-Oriéflii9,dilc 
de ttemom, né à Parit le 25 octobre 1834. 

(t) Ordonnance rendue sur la propoiition du ministre des aiT^iîrcs 
étrangères, le comte de la Ftrronays. La remise des insignes fut faite 
à Dresde, le 2? novembre 1828, par le comte ^le Cnraman, chargé 
d'aâaires de France, assisté du chevalier des Maisons , huissier des 
Ordres du roi. 

(a) Ordonnance contreaigade par k prince daPoUgnac, ministre de» 
aftirea dmngèraa. 
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QUATORZIÈME PROMOTION 
Faite à Ftri* le ai lévrier i83o (1). — Sementt d« 3o mai. 

CHEVALIERS. 
I. 

Amédée de Broglie» frinct à$ Rerel^ né le 11 novembre 
1786. 

II. 

Étteooe-Narciife» cornu de ùvfon^ pair de Fnuioe, né le 
5 mort 1 764, mort le 4 tvrii 1847. 

m. 

Antoine, comte Roy, pair de France, né à Savigay,enCham> 
pagne, k 5 mars 1764, mort le 4 tTril 1847. 

IV. 

AmuuuUFrançois, marqùid^Scquevillyj pair de France, né le 
3o septembre 1747, mort le 19 septembre i83o. 

V. 

Honoré-Charlcs-Joseph-Michel, comte ReUlty pair de France, 
plus tard maréchal, né à Antibeft(V«r} le i^teptembre 1775, 
mort à Paris le 38 février i86o, 

VI. 

Arauiid-Maximilien-Fran^ûis Joseph-Oiivier de Saint- 

(1) Tous ces personnages, et le duc de Nemours, qui avait 6tâ 
décoré directement par le roi le i5 novembre 1829, et qui fut proposé 
au chapHr« du ai février 18S0, prêtèrent tament la 3o «aai i63o. 
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Georges, nurquis de VéroCf pair de France, né en 1761, mort 
le 1 3 août i85S. 

VU. 

Louii-Gabriel, Aurffwr ir Confluas^ pair de Fruice, né le . , 
mort le 24 déc»iibce 1849. 

VIII. 

Étienne^Taidif de Pommereu, cmie M Bùrdes<nBi, pair de 
Pniice, né à Lmeiett (Indre) le 4 t?ril 1771, mort au 
château de Fontaine» près SenUs, le 3 octobre i836. 

IX. 

Artus>Huguei»Gabriel-Tirooléon, comte de Cossi'BnssaCf né 
le i3 janYier 1790, mort à Paria le 6 man 1857. 



QUiiNZiEME PROMOTION 
Ftitaè PvUleSo mai laBo, |o«r de la PMilacdte (i). 

cohmâsdeurs. 

m 

I. 

HTicintfae-Loaif, comU de QnA^« archevêque de Purit, né 

(1) Daoa ee du^pitre » qui iat tena é«M la ebtpalle dm falefo des 
Tuileriai le mil iSSo, «t qui a été le denier de l*Otdf« du Mnt- 
Etpri^ k eomte»e de Vogué-Chastellux fit le quile, et le roi y reçut 
les fterments du prince de Polîgnac, nommé le 14 mai 1826, du duc de 
Nemours, i5 novembre 1829; du prince de BrogUe Revel, du comte 
de Durfort, du comie Roy, du marquis d'EcqueviUy, du comte Reille, 
da Qien|iiie de Vdree, daoMiquie deCeafleBe, dacoBteBevideeoiiIle, 
ducooite deCeei^Rrinac, ai llvrier i85e. 
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au château de Val-Chevalier (Bretagne) le 8 octobre 1778, 
mort le 3 1 décembre 18^9, sans avoir été reçu. 

IL 

Jctn-Lottis-Anne-Magddeine LdUmre, emu de CkmnUj 
archwiiliu dt Boràtanx^ plas tard cardinal, né à Mayenne 
le 28 janvier 1768, mort le 19 juillet i836, sans avoir été 
reçu. 
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GRANDS OFFICIERS 



COMMANDEURS DES ORDRES DU ROI 



i7iS^i83o 
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CHANCELIERS, GARDES DES SCEAUX 



SURINTENDANTS DES FINANCES 



I. 

tb septembre 1716 — 26 juin lySo. 

Henii*Charles Arnauld, ûbbé de Pwywif» anckn amba*- 
wêàtut près la république de Veniie, né à La Haye, en 
Hollande» en 1669^ nommé chancelier garde des sceaux des 
(Miee du roi sur la démissloii du marquis de Torcy, le 
i5 septembre 1716, prêta serment le a8 novembre ; mort 
ù Paris le 26 juin iy5G. 

IL 

%y fma 1736 — % fdvrkr 1770. 

Louls-Phéllpeauzt tamu àt SMtih-FhrmiWf ministre d'État, 
chancelier de la maison de It retoe, né le 18 aoftt 1705, 
nommé chancelier garde des sceaux surintendant des finances 

des Ordres du roi, le 27 juin ^ySG, démissionnaire en férrier 
1770, mort ii Paris le 27 février 1777. 

m. 

Fénkr — 29 mar» 1770. 

Réné-Nlcolas-Chavks-Augustin de Mâuptmi , garde des 
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sceaux et chancelier du Fiance, ne le 22 icvricr 17T4, 
nomme chancelier garde des sceaux des Ordres du roi en 
février 1770, serment du 25 mars,défnissiunnaireie 29 ; mon 
au château de Thuit, pris les Andelys, le 29 juillet 1792. 

IV. 

3i mars 1770 — s3 septembre 1787. 

Georges- Louis Phélipeaux-d'Herbaut, ardievèqae de Bourges, né 
en 1729 , nommé chancelier garde des sceaux des Ordr» du 
roi le 3 1 mars 1770» mort i Paris le a3 tef^Ccmbit 1787. 

V. 

14 octobre 1787 — 16 mai 17S9. 

Ghrétien^FfaafOît de Lamoigiion» mânfntdtBêgnlk^ oé à 
Ptrjf Je t8 décembre 1735, guide dctacanuc et cfaanoelier 
de Fnnce, pir6te lenneitt de chmcdier gside des foeniz 
deiOfdret du roi le 14 octobre 1787; mort à ton chMen 
de Beaville, piéi Paria, le 16 mei 1789. 

VI. 

* 

3o OMÛ 1789. 

Cbarlca-Loiiit-Fnuiçûii-d»>Pftiile dr BanMM» chancelier 
de France, né en 1739, prêta aerment de chancelier garde 

des sceaux des Ordres du roi le 3o mai 1789, démissionnaire 

le même jour, mort à Paris le 3o mai 1819. 



3o BMi 1789 3i juillet 1790. 

Jean- Aymar de Nicolat, marquis de GoussainviUit premier 
président de la chambre dct comptes» oé le 3 avril 1707, 
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nommé dumcdicr gtrde det ■cettix des Ordittdii roi le 3o 
oiftî 1789, prête terment k lendemain et en lemplit ke 
fonctions jusqu'à k rapprenion de lX)idie k 3i juillet 1790; 

mort à Paris le 7 juillet 1794. 

VIII. 

3i déceflabf i8i5 iS déçfaAn iSag. 

Charles -Henri Dambray, chancelier çt garde des sceaux de 
France, président de k chambre des pairs, né à Rouen en 
1760, nommé chancelier garde des sceaux des Ordres du roi 
le 3 1 décembre î 8 î 5 , mort à son château de Montigny, près 
Dieppe, le i3 décembre 1829. 

IX. 

t3 mai 1816 — 3o mai 1819. 

Charles- Lottte-FfiQçois-de-Paule de Barentinf ^àtdt des 
icetuz de France sous le règne de Louis XVI, né en 1738, 
nommé chancelier honoraire des Ordres da rot k t3 mai 
1816, mort à Paris k 3o mai 1819, 

X. 

Février i83o. 

*** Bernard, bânn ét Màimtikrt^ chancelier dn conseil de 
Mcasieiirt né en 17^» nommé prévôt maître des cérémonies 
dcsQidres dn roi k 17 avril 1826, dont il se démit en iSSrrier 
iS3o en acceptant k charge de chancelkr garde des sceaux 
des mêmes Ordres; mort en iS35. 



i5a LOROas du saimt-ks? rit. 

PRÉVÔTS, MAITRES DES CÉRÉMONIES 

■ 

I. 

do mm 171$ — ftS ntn 17*1. 

Nicolas Le CamuSy premier président de la Cour des aides, 
né le 9 février 1688, nommé prévôt maître des cérémonies des 
Ordres du roi le 3o mars 1716, sur la démission du comte de 
Pontchartrain ; démissionnaire en mars 1721^ mort à Pans 
le 3 mars 1756. 

II. 

Félix Le PtUêtar de ia Houssaye^ contrôleur général des 
finances, chancelier garde des sceaux du duc d'Orléans, 
prévôt maître des ccrcmonics des Ordres du roi le 2 5 mars 
1721, démissionnaire au mois de juin (k la même année» 
mort le 20 septembre 1733. 

III. 

1 5 juin 1721 — 7 janvier 1743. 

François- Victor Le Tonnelier, marquis de BreteuU, ministre 
secrétaire d'État au département de la guerre, nommé pi^vôt 
maître des cérémonies des Ordres du roi le i3 juia 1721» 
mort le 7 janvier 1743. 

IV. 

I» ttvrisr 174! 7 mai 1749. 

Jean-Jaeques Aniciot^ marquis de Combrondef ministre secré- 
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taire d'État au département des utfaiics ctrangercs, nomme 
prévôt maiirc des cciemonies des Ofdfes du roi le la février 
1743, mort le 7 mai 17491. 

V, 

«4 luin 1749-^ 17 térritt 1754. 

Michel de Dreux, marquis de Brizé^ grand maître des céré- 
monies de France, ne en 1699, nommé prévôt maUre dci» 
cérémonies des Ordres du roi le 24 mai 1749, mort à Paris 
le 17 février 1754. 

VI. 

t% flaan »4)«Ul«t 1754. 

François- Dominique de Barberie , marquis de Saint-Contest, 
mimstre secrétaire d'État au département des affaires étran- 
gères, né le 26 janvier 1701 , nommé prévôt maitre des céré- 
monies des Ordres du roi le 12 mars 1754» senntnt du 4 
avril, mort à Versailles k 24 juillet 1754. 

VII. 

»4 aoflc 1754— 8 mn 177** 

Armand-Jérôme Bignon, conseiller du roi, bibliothécaire, et 
întendantdu cabinet des nKdaillcbuc Sa M tj. su, l'un des qua- 
rante de rAïadcmie traiiçaise, né le 27 octobre 171 1 , nommé 
prévôt matîre des ccrémoniesdes Ordres du roi le 24 août 1 754, 
serment du 8 septembre. Accompagné de M. de Perseville, 
huissier des Ordres , il fut chargé de porter à Madrid les 
insignes des Ordres, qui furent remis le 18 mai 1760 au 
prince des Asturies, le 2 1 juillet ù l'infant don Luis, le 
22 juillet au comte de Montijo et au duc d'Albe; il remplit 
la même mission au près du roi deNapiesleS septembre 1760, 
mort à Paris la 8 mars 177s. 
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Vin. 

14 am 177* — yt&Tier 178). 

Jtan-Baptiste- Paulin fAguesseau, conseiller d*État, nommé 
prévôt maître des cérénionici» !e 14 mars 1772, prêta ser- 
ment le 37 mars et donna sa démission en janvier ijSSi 
mort le 

IX. 

19 janvier ijUS — 22 janvier 1826. 
J^ptUt^ ^ftft^ptlfltOy ^AdK^I^Rff ^I^^^^ICSMMUB ^I^POCSlt j^^^^B^fit^ 

au parkmeût de Pirit, né ta châteatt de Fresocs , prfis Paris, 
en 174a ; nommé piévOtmaltfe des cérémonies sur la démiio 
sion deson pèie, serment du 1 9 janTier 1783 ; moft à Pkris 
le a 2 janvier i8a6. 

X. 

17 avril i8»6 — Janvier t83o. 

*** Bernard, baron de BallainvillUrs ^ chAnctlicr garde des 
sceaux de Monsieur, né en 1760. Nommé le 17 avril 1836 
prévôt mettre des cérémonies des Ordres du roi, sur la pro- 
position du doc de Ooodeauville , ministre de la maison de 
Sa Majesté; serment da ao trrily démissionnaiie en janvier 
1 83o, ayant été nommé cliaocelier garde des sceaux des mi- 
mes Ordres; mort le,.... t835. 

XI. 
18 ffivrier i83o. 

Emmanuel- Henri, yicmii Dambrây, pair de France, préu 
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ferment de prévôt meltre des cérémoaiee des Oïdfei du foi 

le i8 février i83o. 



GRANDS TRESORIERS 

I. 

aS<k9 Mf>ttrabr» 1715. 

Gaston-Jean- Baptiste Terrât, mar^iuis de ChAntomt^ chan- 
celier garde des sceaux du duc d'Orléans, grand trésorier deà 
Ordres du roi le 5o septembre 171 5, démîetioiiiuire k même 
jour, mort le 19 mars 1719. 

II. 

io septembre 171 5 — Icvncr 1724. 

Antoîiie Cmuaf y marquis du Qiatel, receveur général du 
clergé de France, trésorier des États du Languedoc, nommé 

grand trésorier des Ordres da roi le a8 septembre 171 9» 

démissionnaire en février 1734, mort le 7 juin 1738. 

♦ 

III. 

19*14 HMI* 1724. 

Joscph-Jcan-Baptiste Fleuriau d'Armenonviiic, né en 1660, 
garde des sceaux de France, 28 février 1722-15 août 1727; 
picta serment pour la charge de grand trésorier des Ordres 
du roi le 19 mars 1724* démissiomiaire le 24 du même 
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mois, moft au cbAttta de Madtid, piti Fuit, k S7 no* 
vetnbre 17S8. 

IV. 

HiiMim 1714 — aS jttio 1736. 

Charles-Gaspard Dodun, marquis dlUrbauLl^ ne le 7 juillet 
1679, contrôleur général des finances, 21 avril i722-!3 juin 
1726; nommé grand trésorier des Ordres du roi le 240)81* 
1724, serment du 36, mon à Paris le 23 juin 1736. 

V. 

29-30 juillet 1736. 

Wtiïù-V T AX\co\s iVAguesseau^ né ù I.imogcs L 27 novembre 
1668, cliaiiLchcr de l' ranec le 2 icvicr 1717, aommc f^rand 
trésorier des Ordres du rui le 29 juillet 1736; en donnant 
sa démission le lendemain, d'Aguesseau reçut un brevet qui 
lui conservait les honneurs et les insignes de sa charge; mort 
à Paris le 9 février ijSi. 

VL 

ter août tjJô — 10 février 1743. 

Jean-Frédéric Phélipeti» de Pootchiftndn, cmkU di 
Mmrepas^ ministre secrétaire d'État au départemeDt de la 

marine, né en 1701, secrétaire des Ordres du roi, 27 mars 
1724 3o juillet 1736; grand trésorier dc.% mêmes Ordres 
le 12 août 1736, en donnant sa démission, 10 Icvncr 1 74 ^ 
il reçut un brevet lui conservant les lionncurs et les préroga- 
tives de cette charge ; mort à Versailles le 2 1 novembre 1781. 
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VII. 

10 février 1743 — 9 novembre 1747. 

Philibert Orry, ne à Troyes le 22 janvier 1689, contrôleur 
général des finances, 1730-4 décembre 1745; ministre 
d'État, directeur général des hatimcnts en 7737,0001010 
grand trésorier des Ordres du roi le ïo février 1743, serment 
du 17; mort en son château de la Chapelle, prisNogent-^ur* 
Seine, le 9 novembre 1747. 

Vin. 

a3 novembre 1 747 — 3o juillet 1 7 ^4. 

JMO-BaptbteiffMicMiry né le i3 décembre 1701, coiitr6- 
leur général des fioancet, 4 décembre 1745-30 juillet 1754 ; 
grand tréM>rier def Ordres do roi le 16 novembre 1747» ser* 
ment du i*' décembre, gaide des sceaux de France le 9' 
décembre 1750, démissionnaire de la charge de grand tré- 
sorier des Ordres do .roi le 3o joillet 1 7 54 , mort ft Paris le 
la juillet 1794. 

• IX. 

3o ittUlet 1754 % avril 1758. 

Louis-Antoine Rouillé, comte iic Jouy^ né le 7 juin 1689, 
ministre de la marine en 1749, des atiaires étrangères et 
grand trésorier des Ordres du roi le 3o juillet 1754, démis- 
sionnaire le a avril 1758, mort à Neuilly le 20 septembre 
1761. 

X. 

5 avril — 17 septembre 1758. 

Aiitoîii^-lUaé de Vogrer de Panlmy^ sMTfUf ifilrgaMMi, 
né à VaUncMOBit le 22 novembre 1711, ministre de U 
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guerre, i757-i762;graiidtréM)nerd«iC)fdf«ftdu roi, Savril 
1758; dtoiisikmiiAire k 17 leptembce, mort à Fm k i5 
août 1787. 

XI. 

17 sepicrabre 1759 —> décembre 176». 

Jean 4$ Boatfoi^, né k i3 noraibfe 1690» intendant 
des Ordres dn roi, ai mais 1737-déccmbre 1758; grand 
trésorier des mêmes Ordresk 17 septembre t758,démtssioa- 
naire en décembre 1762» coottôkur général des finances k 

aS août 17671 mort A Paris k 21 février 1769. 



ao «l é tf s nib ic 176» t6 Hvrier 1981. 

Henri-Léonard-Jean-Baptiste Brrtin, né le 23 mars 17 19, 
contrôleur général des finances k 4 mars lySg, ministre 
d'Ktat, i;rand trésorier des Ordres du roi le 20 décembre 1 762, 
serment du a6, démissioooaire k 16 février i^Ôi, mort en 
179». 

Xiil. 

18-19 Icvncr 1781. 

ArmandoThMoasy «Mr^etf Hu àt MumUâ^ né k 16 sep- 
tembre i7a3| gank des sceaux de France, 24 août 1774- 
vttîX 1787} grand trésorier des Ordres du rot le 18 lévrier 
1781 , démissionnaire k lendemain, mort le 6 juilkt 1796. 

XIV. 

%o février 1781 — 10 juin 1784. 

Gburks Qr«rier« €om àt ytr^jmm^ né à Dijon k a8 dé- 
cembre 1717, ministre des aifairM étrangArm k 8 {nin 1 774, 
secrétaire des Ordrm dn rot k ao septembre 1774, grand 
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trésorier des mémesOrdres le 20 février 1 761 , démi&sionnaire 
le 10 juin 1784, mort à Versailles le i3 février 1787. 

XV. 

12 juin 1784 — septembre 17&7. 

Gbailei-Aleiaodn d$ Odonm, né à Douai le ao janTier 
1734, cootPÔleiir général dai financei, 1783-1786; grand 
tréioffiar dea Oïdica du roi la 11 juin 1784, tannent du i3 , 
mort à Parii k «9 octobre 180a. 

XVI. 

9 s«|)teaibr« 1787 — juillet i8<4« 

l-ouis Le Pelletier de M ortefontainr , ne le 2 septembre 1747, 
prévôt des marchands delà ville de Paris en janvier 17R4, 
grand trésorier des Ordres du roi, serment du 9 septembre 
i 787 f mort à Paris en iuiUet 1814. 

XVII. 

19 janvier iHib — z mai 1838. 

Rajmond, eomU 4e Ski^ né à fioideauz te 34 septembre 
1748, grand tréiofier des Ordres du roi le 19 lévrier 181 5, 
pair de France le 14 juin de la même année, mort le a mai 
* t8a8. 

XVUL 

4 ttovembre i8t9 — to mars i83o. 

Thropbime-Gcrard, marquis de Lally-TolUndé^ ne à Paris 1c 
5 mars 1751, pair de France k i7août i8i5,grandUésorier 
des Ordres du roi , serment du 4 novembre 1829 , mort à 
Parkk 10 mars i83o. 
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XIX. 
i6 mai iBSo. 

Comtf de Sère, né en 1780, pair de France en 1828, 
graiiii t.cborici dcb Ordres du roi| seroQADt du 16 mai t83o, 
mort le 2 3 avril 18^2. 



SECKtiAiRtb 
1. 

tT ftrrier 1716. — icrmart 1724. 

Claude Le Bas de Montargu, JNorfw ir AMcihir-kUf^Ml, 
trésorier de rextraordiaaûre des guerres» nommé s«arécaire 
dee Ordres du roi le ti ftvrier 1716 sur la démission du 
marquis de Bréau; mort le t** oiars 1714. 

H. 

19-23 mar» 1724. 

André Potier de Novion, «Mr^eif de Gr^^ piemier pré- 
sident au parlement de Parisy nommé secrétaire des Oidres 
du rot le 19 mars 1724» démissionnaire le a5 mars, mort au 
diiteau de Grignon le sa septembre 17$ t . 

m. 

27 mars 1724 — 3o juillet 1736. 

Jean*Frédéric Phélipeauzde POQtdiartrain, mH it'Mee- 
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r^^, ministre secrétaire d'État au département de la marine, 
né le 9 juillet 1701; nommé secrétaire des Ordres du rui 
le 26 mars 1724, JcaiisMunnairc le 3o juillet 1736, en ac- 
ceptant la charge de grand trésorier des mêmes Ordres^ raori 
a Versailles le 21 novembre 1781. 

IV. 

il juillet — 3 août 1736. 

G'.rmaiii-Louis Cluuvelin^ né Moulins-Engilbert le 26 
mars i685; nommé garde des sceaux de France en 1727, 
secrétaire des Ordres du roi le 3i juillet 1736, démission- 
naire le 3 aoûti mort à Paris le avril 176s. 

V. 

« 

3 «oAc 1736 — S4 juin 1756. 

Louis Pbélipeaux, comte de Sâi/i/-F/0rMfM, chancelier delà 
rdney ministre c^État, né k 18 août 1705; noouné secré- 
taire des Ofdies dn roi le 3 août 1756» dâniieionnaife le 
34 juin 1756, en acceptant la chaige de chancelier garde 
des sceaux surintendant des finances des mêmes Ordres; 
mort A Paris le 27 février 1777. 

Vi. 

27 )uiD 17^ — 10 juillet 1770. 

Ahel-Francois Poisson, marquiî de Marigny ^ directeur 
générai des bâtiments du roi, né en 1727 ; nommé secrétaire 
des Ordres du roi le 27 juin 1756, demissîiMUiaire k loiaii:" 
iet 1770; mort à Paris le 10 mai 1781. 

Il 
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Vil. 
ia*ioiiUllet 1770. 

ÉtMniM-Fniiçoisi wurfus d'Alig^, praniar pcéndeat ao 
paritimnt de Fvii,'iié k 17 jniUit 1727; nommé tecritaife 
dm Ordm da roi le la juillet 17709 démimkmiialffe la ao 
du oaflme aaola; moft* Branawick le..«.« 1798. 

YlII. 

%y fvSBM 1770— i3 ttpttnbn 1774. 

Joaeph*Mane r«7^, coittrClear finirai daa fimmmi, né à 
Boen en Forex en décembfa tyiS; nommé secfébufe dea 
Ofdxea du roi la a3 juillet 1770, démlanoonaira k t3 aep- 
tambfa 17741 mort à Paria k iS jKrrkr 177s. 

IX. 

i5-i9 ■■pUMlwi 1774. 

Jean-Françoîs JoU de Fleury, con:>ci!!er au parlcmcnr, ne à 
Paris k 8 juin 171 8 ; nomme secrétaire des Ordres du roi le 
l5 ecptembre 1764, serment du 18 septembre, démissioo- 
naira k lendemain; œortA Paria k i3 décembre i8oa. 

X. 

10 taptambit 1774 — eo iffiltr itIi. 

Charles Gravie r« comte de \'ergenn£S, ministre secrétaire d'I''tûr 
au département des affaires étrangères, né à i)i]on le 28 
décembre 1717, nomme secrétaire des Ordres du roi le 20 
aapiambfa 1774, aeraaot du , dr miMkwnaiffe k »o fém» 
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17S1, en ftceepunt U chtigs do gvmd ttémifr des mlnict 
OidrMs mort à Venaillct le i3 féfriar 1787. 

XI. 

%i ittAu 1781 — 1793. 

Antoine-Jean Amdot^ marquis de Chaillou, ministre secré- 
taire d'État ao département de la maison du roi, né le 

19 novembre 173a; nommé secrétaire des Ordree dn roi le 
a3 février 1781, eermeiit du a5; mort à Paria le 1793. 

Xll. 

t^5 décembra tSi6. 

Antoine-François-Claude, comte Ferrand, ministre d'État, 
pair de France, né à Paris le 4 juillet 1751; nommé secré- 
taire des Ordres du roi parordonnancc royale du 14 décembre 
18 16, démissionnaire le 23 décembre en conservant les hon- 
neurs et prtfrogativea de la charge ^ mort à Paris le 17 jaii- 

XIII. 

s5 décembre tSié. 

Anne-Pierre Charles Timoléon de Laurent, marquis de Vdle- 
deuil, ministre d'État, nommé secrétaire des Ordres du roi 
par ordonnance du aS décembre 1816; mort A Paris le 

20 juin 1854. 
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INTENDANTS 
I. 

3o octobre 1709. 

Chvlct étt CkMi ii Ul NtarOUf pféd<lent A moftier «u 
ptitomcnt de P«i, noniiiié intendant det Ofdfet dn roi le 
3o octobre 1709; aiort k 7 men 1737. 

H. 

It AMIS 1737. 

Jeen ée BwûkmgHf conseîUer honoraire aa parlement de 
Meti, né le i3 novembre 1690; nommé intendant dea Ordrea 
4n roi le ai ma» 1737» démiidonnaiffo en décembre 1757, 
en acceptant la chaige de grand tréeorier dea mimea Ordres ; 
moft le ai Ihrrier 1769. 

5 jâttvkr 1756. 

Auguste- Louis fi<r///2, trésorier gênerai des revenus casuels, 
né en 1719, nommé intendant des Ordres du roi le 5 janvier 
1758; mort le ..... 179a. 
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IV. 
1781. 

Amoîne-leÉii MéUn^ tecfétiin géaéral de l'Ordre royal et 
militrire de Saîm-Loois, né à Suremet en 1724, noouné 
intendant des Ordres du roi le 1781 ; mort à Paris k 

21 messidor an II de la République (10 juillet 1794). 



GÉNÉALOGiS TES 
1. 

3t mars 1716. 

Nicolas l'ascal Cldiramheault^ né le 3o mars 1O98; nommé 
gcnciiiogibtc lies Ordres du roi !c ^ i mars 17 16, démission- 
naire le 3 ( mars 1738 ; mort à Gagny le 3 septembre 1762. 

II. 

j 7 avrii tjb6. 

Jean-Nicolat dt AMiyM« avocat géaénl de la cour dm 
aides de Bordeaux, nommé gâiéalogiste des Ordres du roi 
let7a!vril 1758, déiiiiiiioiinaiffeen|anTier i77S;niortle ... 

m. 

3 février 1772. 

fiemaid Ckirin, néà Ambonvi|le| en GhampagnOi le ao fan- 
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vicr 1718; nommé gcncalogiàic Jcis Ordres du ror k 3 itivrier 
1772; mort à Paris k 21 mai 1785. 

IV. 
aS fnlo 1785. 

Edme-Joteph Berthier^ censeur foyal> nommé commissaire 
rojral pour exercer U charge de généalogiste des Ordres do 
roi par intérim le 2 S jiiifi 1785, démissionnaire le 1 5 avril 
1787; mort le . ... ' 1 

V. 

i5 «rril 178?' 

Louis-Nicolas-Hyacinthc Cliériny conseiller à la cour des 
aides, généalogiste des ordres militaires et hospitaliers de 
Saint-Laxarc cr de Nutrc-Dame du Moiu-C iri-ncl, uc a Paris 
en 1762; nommé généalogiste des Ordres du roi le 1 5 avril 
1787; mort le 14 juin 1799 à Zuricb. 



HERAUTS ROIS D'ARMES . 

I. 

16 |aaTi«r 1716. 

Jean //ai4', payeur des gages du parlement, nommé héraut 
roi d'armes des Ordres du roi le 16 janvier 17 16, serment du 
17 du même mois; mort le 



tjo l'ohork du saint-esprit. 

p 

11. 

i«r i^Si. 

Etienne-Christophe Guejjier. 

ni. 

so «oAt 1794. 

t 

IV. 

Charks-Mkhel Aunuto ifi MarK buiiiier de la chambre «C 
contrôletir des pépinièni du roi. 

lôoctotxv 1760. 

Piarro-Fren^ Ckmém de tadheir» meféchai dce 1^ de 
le maiioa do roi. 

VI. 

3 juin 1770. 

Bffijiintn Ctmdnt éâ 



ViL 

18 levner 1781. 

Jean-Antoine de fjUrt di Wftv», oé au cbâiean delà Rivière, 
en Angoomoi^ le i7anil lySS^nummi bénut roi d'armée 
deeOnIroeduroîle iSIéTrîer 1781, Il porta le» ineigoee det 
Ordre! à 8. A. rintotdoc de Parme, qui, nommé le 
i« janvier 1786, fut reçu le ta novembre à Rume; mortes 
décembre 18091 
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VUL 
3o avril 1616. 

JoMpli-He&ri ék TUUt ét VUkn^ pféiident da tribunal de 
première inetmce ét Veiwillee, né à Veneilke le so mai 

1780; nommé héraut roi d'armes des Ordres du roi le 
3o avril 1 8 1 6 ; envoyé à Copenhague en 18 1 8, où il remit les 

insignes des OrJies à S. M . le roi de Danemark le 20 octobre; 
il donna sa démission le 28 août 1819, et reçut )e titre d'oiîi- 
cier honoraire, avec pcrniission de porter les marques et 
de jouir des honneurs de la charge par lettres de provision 
données le 28 d^embre 1819, enregistrées le 3 mars 1821 ; 
mort le 

IX. 

t*' décembre 1819* 

Gharki- Pierre, éttém iu Umms^ anden membre do 
conaeil municipal de Paria, né à Paria k % juin 1 768, nommé 
héraut roi d'armes des Ordres du raî le i* décembre tStg, 

serment du 1 1 décembre; il porta les insignes des Ordres à 

S. M. le roi de Portugal et A S. A R. l'inlant don Miguel^ 
auxquels il les remit le 19 septembre 1823 , il remplit la 
même mission auprès de S. A. I. le prince impérial d'Au- 
triche, 16 février 1824. En donnant sa démission en janvier 
1 827 en faveur de son fils, il reçut un brevet d'officier hono- 
raire, avec permission d'en porter les insignes et de jouir 
des honneurs de cette charge; mort le 1843. 

X. 

17 janvier 1827. 

Charles*Jule8-Henri> chevalUr dts Maisons^ né à Panâ le 
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4 ventôse an VII (23 février 1799), nommé héraut roi 
d'armes des Ordres du roi, sur la démission de son père, le 
I - janvier 1 827, serment du 11 mars. Le chevalier J. de 
Millions tut charge de porter les insignes dc« Ordres àS. M. 
ie roi de Saxe, qui les reçut le 23 novembre 1828. 



HUISSIERS 
I. 

5 juin 1 714. 

Alexandre Chevard^ chevalier de Tordre royal et militaire 
de Saint- Louis, né le 8 mars 1687, nommé btiiiiier dct 
Ordres du roi le 5 juin 17 14; mort en août 1740. 

IL 

8 août 1740. 

jean~(^harles Lugnet de Perseville, chevalier de Tordre royal 
et militaire de Saint-Louis, nommé huissier des Ordres du 
roi le 8 août 1740. Il accompagna M. Bignon, prévôt maître 
des cérémonies, qui remit les insignes des Ordres du roi à 
S. A. R. le prince des Asturia^ 18 mai 1760; à S. A. R. 
riaiint don Louis, 21 juillet; au comte de Montijo et tu 
éac d'Albe, ta jniUat S760; à S. M. le «oida Naplca, 8 aap* 
tembre C760; mort la 

Décembre 1768* 

Alexandfe-Cbarlcs Caterbi, ancîan hnianar de la chambre 
du roi, nommé «o décambre 1768. 
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IV. 

16 février 1786. 

Loui»-OUvier CanuMie irC4sirn,«ncMn mattn det requétet 
du comte d'Artois, né k lo ftmer 174S, iKUiiaié le ï6 février 
1 786 hnisiier det Ordiee do roi, dont il tviit k sonrivance 
depuis 1783; mort le 

V. 

29 janvier i8i6. 

Niœlas-Pkrre, climlùr Tulm^ grmur général des moo- 

mues, né le ; nommé hniasier des Ordres du roi le 39 

jaoTier 181 6, sur la démission de M. Caminade de Castres^ 
dont il avait k survivance. 11 fut envoyé à Rome, oU il remit 
les insignes des Ordres A LL. AA. RR. les infents d'Es- 
pagne don François de Pauk de Bourbon, 28 juin 181 6, 
et don Charles de Bourbon, juillet 1816; à Berlin, où il 
remit ics mêmes insignes à S. A. R. le prince royal de 
Prusse, 8 icvrier 1824; à Saint-Pétersbourg^ où il remplit 
la même mission auprès de S. Ex. le comte de Nessclr o ie, 
16 mars 1824, et de S. A. î. le grand-duc Alexandre Nico- 
îaewitch, 28 mars 1824. Il fut aussi chargé en 1816 de la 
cliarf^e de garde des rôles et secrétaire de la chancellerie des 
CJrdres du roi, qu'il garda jusqu'en 1822, époque À laquelle 
fut nommé le chevalier Laiande; mort le 
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HISTORIOGRAPHES 

Cette charge fut créée pût hmi ém iê mftmàf 1751. 

I. 

Germain-François Poullam deSaini-Foix, maître des eaux et 
forêts de Rennes, né à Rennes ie 23 tevncr 1699, mort ie 

m 

25 août 1776. 

IL 

sS août 1776. 

Bemtfd Chirmt féoéalogiste des mimes Ordres, né ft Am- 
booviUe, en ChamfMtgne, le ao Janvier 1718. Il obtint, le 
98 {oillet 1770, U surrhince de cette charge d'historicH 
graphe qu'il exerça en titre depuis la mort de M. de Saint* 
Foix, en 1776, jusqu'à sa mort, le ai mai 1785. 

m. 

96 mit 1786. 

Adrien-Michel Blein de Saimmùit^ cansear royal, nommé 
historiographe des Ordres du roi par brevet et lettres pa* 
tentas du a6 mars 1786, mort le ..... 
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TRÉSORIERS GÉNÉRAUX 

DU MARC D'OR^ 

4 

I. 

Février 169). 

Louii-Pimii$oit4f«f^f trésorier général alternatif etqua* 
tiieiiiial da marc d*or, au lieu de Nicolat Chuppia, ton 
bem-fèrc;» par lettres de fiWrier 1693; mort le 7 déoembM 
I7a6. 

II. 

JanTier 170 t. 

Nicolas -Auguste Ckappin, trésorier général anden et 
triennal du marc d'or par lettres de janvier 1701. Les 

offices du marc d'or ayant cte supprimes par cdit Ju mois 
de janvier 1720, le roi lui accorda un brevet et des lettres 
d honneur et de vétérance pour porter la croix de i'Ordre sa 
vie durant et pour jouir des privilèges et exemptions des 
trésoriers du marc d'or en titre, en considération des ser- 
vices rendus à l'Ordre par son père et par lui pendant trente- 
quatre ans. Il a étc rétabli dans cette même charge par 61it 
du mois de janvier 1734 et donna sa démission en a^l 
1743; mort k aë juin 1756. 

m. 

12 avril 1734. 

Éticnne-Chriitoplie QÊtgur, tréioricr général altamatif «t 

I 



i 
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quitriennal du marc d'or, pirkttitidii la lYril 1734$ dé- 
mÎMlooiMin le 19 décembre 1741. 

IV. 

t3 décenbre 1741. 

Charies-Hardooiii de Bernois, nommé tréKiricr ^éoénU 
alternatif et quatriconal du maïc d*or par lettres du a3 dé* 

cemhre 1741. 

V. 

9 avril 1743. 

Nicolas Cimppm , conseiller secrétaire du roi , maison et 
couronne de France et de ses finances ; nommé trésorier gé- 
néral ancien et triennal du marc d'or le y avril 1743, sur 
la démission de Nicolas-Augustin Cliup[ m, son oncle, qui 
en conserva la sur\'ivance; serment du 24 avril, démission- 
naire en 1771» mort le ..... 

» 

VI. 

1769. 

N Cbtm, tiétorier général alternatif et quatriennal du 

marc d'or, ea rcmplaeemeat de Haidoain de Beanmoit, en 

1769. 

Vil. 

1771, 

N.... 1V««idk«M, nommé tréaoriar génénl andao et triennal 
du marc d*or, en remplacement de Nicolas Chuppin en 
177 1 ; nommé trésorier général du marc d'or par édit du 
mois de mai 1783. 
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CONTROLEURS GÉNÉRAUX 

DU MARC D*OR 
I. 

14 février 1713. 

Jean Co^off, payeur des reateade l'hôtel de ville de Paris, 
nommé contrôleur da marc d'or à la mort de François 
Bance,le 14 fiivrier t7i3; mort le 20 avril 174a. 

II. 

7 avril 1 734. 

Celles VSinwr, secrétaire do roi, nommé contrôleur général 
ancien et triennal du marc d'or (office rétabli par Tédit du 
moia de janvier 1734) par lettres du 7 avril 17343 mort le - 
6 mai 1754. 

III. 
7 «vrii 1734. 

Pierre CmtUt, nommé contrôleur général alternatif et 
quatriennal du marc d'or (office rétabli par Tédit du mois 
de iaovier 1734) par lettres du 7 avril 1 734. 

iv. 

Louis Vtrnur it Jeymourt, nommé contrôleur général an- 
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cicri cl triennal du marc d or, en titre le 6 mai 1754, à la 
mort de Gilles Vernicr son père , dont il avait la survÎTaoce 
depuii le 17 août ij^z ; mort le 27 décembie 1759. 

V. 

37 ilnitr 1754. 

Jukt-DiTid CnmtH 4k Bosrg, premier comniii des finanoet 
et payeur des lentei de rhôiel de YÎlle de Paria» né le a 5 
iairrier 1725, oominé ooatrfileiir général alternatif et qna- 
triennal damaïc d*ar k 97 février 1754^ aiir la démiarion de 
Pierre Carrelet» et fot reçn le 1* mara auivaat; démlaalon- 
naireen 1768. 

VI. 

»7 éécMlm 1759. 

Nkolaa-Cfaarka M3d éê MctiUtrij^ nommé contrôleur gé- 
néral anden et triennal dn mare d'or , aprèa le décès de 
Louis Vemier de Joyencourt» le 27 décembre 1759, et fut 
reçu le 18 janvier 1760. 

Vil. 
176!. 

N tdurain, nomme contrôleur général aiternatii et qua- 

trieanal du marc d'or en 1768. 

VIII. 

1771. 

mden 177t. 

IX: 

1776. 

H C4melmd^ secrétaire du roi et receveur générai tré* 

sorier et payeur des gagea des secrétaires du roi, nommé 
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contrMeor générai alternatif et quatriennal du marc d*or 
en 1776. 

X. 

1780. 

N Cfuttdnt di VengîTft nommé contrôleur général andea 

et triennal du marc d*or en 1780. 

Cm dtti^gM de TréMvien et de Gontrâleun génériiiz da mtre d'or 
fureiit tupprinéet ptr édîtdu mois de mai 1783, mei» te» titutelret 
en oonten^teat, leur vie dvnuit, les honeeun et privilèges. 



TRÉSORIER GÉNÉRAL 

DU MARC D'OR. 

Cette charge fut créée p«r édit du mois de mai 1 783 en remplacement 
des offices supprimés des trésoriers et contrôleurs du marc d'or. 

TroRchia, ex-trésorier ancien et triennal du marc d'or. 



TRÉSORIER RECEVEUR 

£TPA YEUR PAR TICUUER. 

I 

Celte chaige lut créée per édit du 7 janvier 1 784 en ftveur d*Antoine- 

Marie-lMMC Milin, 
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GARDES DES ROUES 

SECRÉTAntES DE LA CHANCELLERIE 

Cette cluirgc, créce par lctlrc« pttrmes du 7 juin 1772 , donnait 
droit aux décorations, honneur» cl prérc^tives de« officiers non 

I. 

7 jdia 177a. 

Philippe Chaï kâ Duchau, 

II. 
1775. 

N Mmdoimit, 

llh 

1785. 

Akké HttUf grand Ykaire de rcicbev^ne de Bouiyes. 

IV. 
1816. 

N CheMlier Tiolier, huissier des numes Ordres, Dominé 

tecrélaire de U dMoceUerie par intéiim. 

V. 

Louis-Eninmnuei, chevalier Lalandc, né à Rouen le 21 ven- 
démiaire an in de la république i •> octobre 1794), nommé 
garde des rôles secrétaire de la chancellerie des Ordres du roi 
par ordonnance royale du 29 >anvier 1822, sur le rapport du 
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ministre de la maison du roi marquis de Lauriston, et sur 

la demande du marquis de Villcdcuil, secrétaire des Ordres 
du roi. Le serment tut prêté, le ii février 182a, entre les 
mains du chancelier des Ordres, Dambray. 



GARDES DES ARCHIVES 

• SECRÉTAIRES DU GREFFE. 

Cetta chiite fat créée par lectret^teatea dtt %6 mars 1786. 

é 

\ 

I. 

AdrieD-Micbel BUa de Sâimonf nommé le même jour 
historiographe desmêoMS Ordfc*. 

H. 

^7 iiafier i8aa. 

Looii-François, chevalier Cauchy^ garde des archives de la 
' lUBille rpytle et de le diambre des pairs» né A Rouen le 
37 mai 1760; nonmié, par la même ordonnance que le che- 
valier Lalande, garde des rôles , secrétaire de la chancel- 
lerie. Il prêta serment le 13 février entre les mains du 
chancelier de France et des Ordres du roi,. Dambray; mort 
le 1S47. 



1 
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TABLE GÉNÉRALE 



DES NOMINATKmS FAITES 

DANS 

L ORDRE DU SAINT-ESPRIT 

3l DÉCIMBKI 1578 ^ 3o KAI i83o. 



HENRI UI, 

Roi de Flnufie «t de Pologne, fondateur et prendtr glwA iBBÎtn 

de l'ordre du Saint-Esprit. 

Né à Fontainebleau le 19 septembre i55i, mort à Saint* 

Clouii lu 2 août 1589. 

Ce prince, en 10 promotions, reçut 10 prclais comman- 
deurs et nom ma 140 chevaliers, dont 26 sont morts sans 
avoir été rct^us. 

Il rc»jUt 6 grands otiicicrs : i chancelier, 2 prévôts maitref 
des cérémonies, 2 grands trésoriers et i secrétaire. 

Il nomma 6 officiers non commandeurs : 2 intendants^ 
2 hérauts rois d*armes et 2 huissiers. 

HENRI IV, , 
Bai d« Fnuot «ld« Mcvtrfti 

Né à Pau le i3 décembre i3â3, mort à Paris le 14 mai 
1610. 



184 l'oedkk ou saiht-esfeit. 

Ce prince, co 6 pnmotkmt, a noomiéS pfâitoet 77 die» 

▼alîers, dont 16 n*ont pms été reçus. 

Il a reçu en outre 5 «rands officiers commandeurs : 2 chan- 
celiers gardes des bccuux, i prévôt maître des cérémoaies, 
I grand trésorier, i secrétaire. 

Il a aussi nummc 4 otîiciers non commandeurs : 2 inten* 
dants et a généalogistes. 

LOUIS xm. 

Roi di FffUfie «t 4* Nftfwi». 

Né à Fontainebleau le 27 t^tembre 1601, mort A Puis 
le 14 mai 1643. 

Ce prince, en 8 promotiooiu A nommé i3 oommandeoft 
et 14» cbevalieis dont i piélat» et 35 dievaUen loot mont 
MHS avoir prêté serment. 

Il reçut 1 1 grands officiers commandeurs : i cliancelier, 
3 gardes des sceaux sorioteDdants des finances, 3 piMcs 
mattres des cérémonies, a grands trésoriers, z aecrémiies. 

Il a nommé 8 officiers non commandeurs : i intendant* 
a généalogiM, 3 hérauts roit d*armes, i huissiers et 3 reoe> 
veurs généraux do marc d*or. 

LOUIS XIV, 

Rm de Ffanwc «;t de Navarre. 

Né au chaicau de Saint-Germain-en-Layc le 5 septembre 
i65bf mort au château de Versailles le i'' septembre 1715. 

Ce prince, en 32 rronj<jti )ns, reçut 19 prélats comman- 
deurs et 118 chevaliers, outre 3 prélats et 55 chevaiien 
nommés qui sont morts sans avoir prête serment. 

Il reçut 39 grands officiers commandeurs : 8 chanceliers, 
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3 funkt dM «oeanz» rariateiidaiiti dm finincei, 9 prévôts 
maltict det €Miiomef , 1 1 gnodt tiéiofkiiy S wciétr^rci 

greffiers. 

Il a nommé 36 officiers non commandeurs : 5 intendants, 

2 généalogistes, 2 licrautb rois d'armes, y Uuibiiers, 9 tré- 
soriers et i3 contrôleurs du marc d or. 

I 
I 

LOUIS XV, 
Eoi de Ffaaot et dê Navam. 

Né à Versailifis le i5 février 1710, mort â Venaillea k 10 
mai 1774. 

Ce prince, en 73 promotiona, reçut 27 prélata oomman* 
décurs et 219 chevalien» outre i prébt et 17 chevaliers 
nommés qui sont morti sons avoir prêté serment. 

li reçut en oofre 3i grands officiers commandeurs : 

4 clitnoelien gardes des sceaux, 7 prévôts msltres des céré- 
monies^ la grands trésoriers^ 9 secrétaires* 

Il a nommé 29 officiers non commandeurs : a intendante, 

3 généalogistes, 6 hérsuls rois d'armes, a bniseiers, 6 tréso- 
riers, 7 cotttr<yenrs du marc d'or, a lustoriograplies et i se* 
crétairs de la chancellerie. 

LOUIS XVI, 

Kot de Krsnce et de Navarn. 

Né à Versailles le 23 août 1754, mort à Paris le 21 jan- 
vier 1793. 

Ce prince, en 23 promotions, reçut 0 prclats comman- 
deurs et nomma 64 chevaliers, dont 2 sont morts sans avoir 
prêté serment. 

11 reçut en outre 11 grands oliiâciers commandeurs : 
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3 chanceliers gardes des sceaux surintendants des finances, 

1 prévôt maître des cérémonies, 4 grands trésoriers, 3 secré- 
taires. 

Il nomma 14 officiers non commandeurs : i intendant, 

2 génciiiogistes, i hcraut roi al armes, i huissier, i historio- 
graphe» I trcîorier, 2 contrôleurs, i trésorier général du 
marc d'or, i trésorier particulier^ 2 secrétaires de la chancel- 
lerie et I guéi des archives, 

LOUIS XVII, 

toi àt Fnan ft di Kamm. 

à Venailka te 27 man 1785, mort à Ptots te 8 juin 

«795. 

LOUIS XVIII, 

W à Vmùllei le 17 nofvmbre 1755, mort à Pwm te t6 
mputûbm 1814. 

Ct prince, en 27 promoticm nomma 7 préteti oommaa- 
denn» 71 cherilters ; 2 prâat» tenteaient piétèieiit leniiait 
sous son règne ; 3 prétett et 35 cheraliefs prétèreat serment 
sous le régne de Charles X ; 3 prélats et 36 chevaliers sont 
morts sans avoir (itc reçus. 

3 

Il a reçu 5 grands olhcicrs eon^manJcurs : 2 chancelier» 
gardes des sceaux, i grand trésorier, 2 secrétaires. 

Il a nommé 6 officiers non commauLleurs : 2 hérnuts rois 
d armes, i huissier, 2 gardes des rûks secrétaires de la chan^ 
ceiterîe, 1 garde des archives. 
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CHARLES X, 
Itoi ét PiMM «I dt Ntvam. 

Né à Versailici k 9 ociobfe 1757, mort à Goritt (Bohême) 
le 6 novembre i836. 

Ce prince, en i S promotkmt, nomma 5 prâati comman- 
deon et 54 chevalien; 1 prâati et 35 cfaeralien nommés 
fier JjOQÎe XVIII, 3 piéktB et 44 cfaevalieiB nommée par 1^^ 
pfteèient iennent entre tes maini; a prélati et 9 dMnnlieffs 
iont morte eans avoir été règne. 

Il a reçu 5 grande ol&cten commandenre : i chancelier 
gaide des eceanx, 2 prévôté maliree dee cérémonies, 2 grande 
tréionefi. 

Il a nommé i officier non commandeur : 1 héraut roi 
d'armes. 
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STATUTS 



L'ORDRE DU SAINT-ESPRIT 



SOMMAIRE des articles contenus dans les Statuts 

de l'Ordre du Saint-Esprit (l). 



I. — Qall jr anra en cet Ordre un soavenin chef et grand maitre , 
qui aura tiwle autorité sur lei confrères, comundean et ofiders 

d'iceluv. 

II. — Que le roy sera à jamais chef et souverain grand maitre de 

l'Ordre. 

III. — Queies rovs, successeurs de Sa Majesté, ne pourrotttdisposerdudit 

Ordre qu'après avoir reçu le sacre. 

IV. — La forme qui se tiendra lorsque les roys, successeurs du souverain, 
jnreroiit robeerralioiidcs ttalitt dniit Ordre, et coMient Os en recevront 
riiabîtctleooOier. 

(i) Ce Sommaire et les Statuts que noiu reprodnisons plus loin sont ceux qui 
ont été pttbliéf en 1703 rimprimene royale, d'après les ordres du roi Louis XIV 
a isne la ëMÊm de Pkoe ChkarifaMlt, gënéalo«;iite te (Mtoes dn rat. oei 
Statnti ont éii léinpriflrfi plwdcm foltetec dei eddhiont. 
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V. — Qtc ta fBHM di serment du roy, chef cl SMTenia gmd mitit de 
l'Ordre, «fa traMerite an livre dn tacre. 

VI. —Li promesse que fait le roy, de prêter ledit scnMM CttK ht aaiat 
de l'ardievoque de Reiott, on d'oo mtre iveaque. 

VII. — Le seraKot da rojr, chef et sosTeraia gmadaiaiitre de l'Ordre. 

VIII. <— Let aitidesdcsstataUdesqMlsIenr Mpowtadàpeaier. 

IX. Le DOHbre des cardbaai et prélats qdseroiitaiiocicKât'Ofdre. 

X. Qne le grand-aanmoicr et tes w cc ew e ufs adfit estât serait aani 
associes à rOfdre. 

XI. — Le lie« oè les cardinaux et prelau seront élhs; qacb hahiHatas 
ils porteroat, et qad laiig ils ticndnwt eo leur sèaace. 

XII. — Le senaent des cardîaati et prélats, à la receplioa de l'Ordie. 

Xni. — A qaclle intcalioo a erté iasthné ladtt Ordre. 

XIV* -i Qm aol n'y aera refià, ^aH a'ait aa pféalaUc fut profesaioa de 
sa Saj. 

XV. Qndia persooaes poorroat estre reçUs aadh Ordre, et l'Igi 
requis ; et que les coaiBiaadeBrs serûat gentibboMMS de trots raoes ai 

moins. 

XVT. — Qu'il ne sera loisible à personne quelconque de requérir et pour- 
suivre ledit Ordre. 

XVII. — Qu'il se tiendra cbapiue le peaultietoe jour de décembre, et ce 

qui s'y fera . 

XVIII. — L avis des cardinaux, prélats et aMnauuuieurs sur la réception 

des proposez. 

XIX. — La forme de procéder à l'admission des proposez, et à la vérifi- 
catrau de leurs preores. 

XX. — Qu'il s'expedira commission pour informer de la religion, vie et 
mœurs du nommé pour entrer en l'Ordre, et à qui décernée. 

XXI. — Comment se feront les preuve» de noblesse, et en vertu de 
quoy. 

XXII. — Que Ton comnicUra deux commandeurs pour informer de la 

noblesse de ccluy qui sera nommé pour entrer dans l'Ordre. 

XXIII. — Ce qui sera fait après les prccez-verbaox rapportez, pour rece- 
voir ceux qui auront fait leurs preuves. 

XXIV. — Que le chancelier represeatert eu l'aiatniblée les chai^is et 
grades des nouveaux commandeurs. 
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XXV. — Ce qn'aoraot à faire les estrangers regnicolc» et natandiseï, 
estant éMs et asiodcx i rOnfav, ponr b pime <lt leiir nobkne. 

XXVI. — A quoy seront tesiis les fils, frères, nevenx et oomsins d'us 
comaumdeiir, estant oooiiBeK par le aonverain 

XXVII. — Que les nouveaux commandeurs feront faire l'habit de l'Ordre 
i leurs dépens. 

XXVIII. — A quel jour 1 liabii et le collier de l'Ordre seront baillez. 

XXIX. — Ce qu'auront à faire les nouveaux commandeurs après avoir 

ei>le avtrlii de leur élection. 

XXX. — Ou lift) où se mettront à l'^^Use les nouveaux commandeurs, 

avant que d'avoir reçù l'habit. 

XXXI — Ce que doit faire le chancelier i la réception d'un nouveau 

commandeur. 

XXXII. — Que le greffier baillera au nouveau commandeur la forme de 

son serment. 

XXXI II. — Les fonctions du prevost et maistre des cérémonies de l'Ordre 
h h recepUon d'un nouveau coaimaodeur. 

XXXIV. — Le grand trésorier doit présenter an roy le collier qni sera mit 

au col du nouveau commandeur. 

XXXV. — Ce que dira et répondra le nouveau commandeur après avoir 
reçù le collier de la main du roy. 

XXXVI. — Serment des commandeurs. 

XXXVII. — Que nuls estrangers, s'ils ne sont naturalisez, ne pourront 
entrer dans l'Ordre, ni antres qni anroot déjà ntfi d'autres Ordres, 
enepté les dievnlias de S. Michel, les cardioanx, arcbevesqnes et 

éve^qno<;, ?t ceux qui, par permission du souverain, anront esté on SCTOnt 

faits thevaiiers de la Toison ou de la Jartierc. 

XXXVIII. — Quels deniers le aottferatn aUsde à l'Ordre pour l'entret»- 

nement des commandeurs. 

XXXIX. — Le nombre des commandeurs. 

XL. — Que le souverain ne peut accroistre la poision de l'nn des com- 
mandeurs à la diminution des autres. 

XLI. — De la collation et provision des commandes. 

XLII. — - En que! temps et lieu il sera pourvû aux conunande» vacanto. 

XLI II. --- De l'office de chancelier, et qu^l doit Irireven «tprante de 
noblesse de mesme qn'on commandeur. 

il 



I 
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XLl V. — Que le chanceher aura eu garde le sceau de TOrdre, et de queil'' 
manière il doit sceller les tettres touchant kt tÊàm de POrdre. 

XLV. — Autres fonctions au tha.ncclicr, et quel serment il doit faire. 

XLVI. — De l'office de prevosl maislre des cereinoaio, et qu'il doit faire 
vceu et preuve de noblesse ainsi qu'un commindf . 

XLVII. — Au'.rr , fonctions du prevost maistre des cérémonies. 

Xl.VIlI. — Ce que devra iaire le prevost, quand li sçaura la mort d un 
cardinal, prélat, commandenr et officier de l'Ordre. 

XLIX. — Quel serment fera le prevost à sa réception. 

L. — Ce que doiveot ie& cardiuuii, prcUts et comotta nd eurs, au prevost 

de l'Ordre, à leur réception. 

Ll. — De l'office de grand trésorier. 
LU. — Les fonctions de grand trewrier. 

Lin. — Que c'est au grand trésorier à faire faire les colliers de l'OrJre. 
Liv. — En quel lieu, et devant qui, le grand trésorier rendra compte de 
l'administration des deniers de l'Ordre, 

LV. Autres fonctions du grand trésorier, et quel sèment il doit faire. 

LVl. — De l'of&ce de greffer et de ses fonctions» 
LVn. — Autres foncti<»s da peffier. 

LVIII. — Que le greffier est tenu de faire un registre h part des infor- 
mations de ceux qoi seront reçûs dans l'Ordre : et le serment qn'il doit 

faire. 

LiX. — Que le chancelier, le prevost, le grand trésorier et le greffier de 

l'Ordre sont commandeurs. 
LX. — De l'office de héraut roy d'armes. 
LXl. — Aitfts fonctions dn héraut. 
UUf . — Dt f oMot dlniMcr. 

LXIII. Qve c'est m souverain à remplir les charges maotcs des ofli- 
dtfs de rOidre; et de qMUc Mîeit ikfcroat ievr senneM 

tXIV. — Pour qncb cts ks mens et pensions des c oin i ànd e pr s et 
meidss offidcis penfCttt otre ssisis. 

LXV. — Qiiellcs «emptions le sowrentii accorde m cardinaiix, prélats, 
conHsasrfeMS et <dScMn de IPOvdrc* 

LXVÎ. — Ut prifil«ges dont jouiront les oudinaui, prelatt, connnan- 
denn etolficicii« 
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LXVIl. — Lct cardinaux, prctatt, gwwnwiiHiri tt «Mkn «ewmt Hwa 

prendre des lettrci de pravisi^Bt 

LXVIII. — Quel nombre de conuuiieniv •« leeeiiaiffe fem Itur 

chapitre. 

LXIX. — Que les commandeurs lefout isire, esUnt rctçûs dans l'Ordre, 

un arbre de leur généalogie, 

LXX. — Les jours ordonnez pour Ja celebrati n dr tifpstede l'Ordre. 

LXXî. -— De la marche, rang et habits des CfiniimuN, prélats, comman- 
deurs et ofiiciersj allant açcoinpagqer le souvçraia ^ vcspre^, veille dçj« 
eercBionic. 

LXXII. — Ce que doivent faire ies cardm^MX, pr^Uts, çomtoaadeurs et 
dficien, le jour de la cerenonie au anlifti 

Lmn. -< C*^a àonm faiif ktcwiaddowi it o$Q<r» ipif w«it 
iiMlii|NMez les jours de oeremoiiie. 

tXXIV. — La iMiM fait, U wvmiB 4aoi« I 4îsnar «is cttdîiwui. 
mtdats* oondundciirs A oficiiR* 

LXXV. — Dai liah g l i »»as dn soamniii» d«s Mrdwani, |ir«bu, coph 
mandeurs et officiers, ta («v dt ta ttnmtm» à v«prai le 

â la raesse des trépassez. 

LXXVI. — Les héritiers des commandeurs dkedcx assisteront an service 

desdits jours, et de leur séance. 

LXXVI I. — Qu'il se tiendra chapitre le jour de l'office des Morts. 

LXXVI IL — Ce qui do!» r^ire obeervé les jonrs de cérémonie, targue le 

souverain se trouve indisposé. 

LXXIX. — De l'élection de trois commandeurs commissaires, pour avoir 

soin de l'observation des statuts. 

LXXX. — Pour quelles causes les commandeurs et officiers peuvent estre 

privez de l'Ordre. 

LXXXi. — Ce que le souverain a donné et légué à l'église des Au- 
gnstitts* 

LXXXH. — Du rang que le souverain veut estre observé entre les che- 
valiers et coomiandenrs. 

LXXXIII. « Dtt rang et séance qQ'anront les ammandenrs. 

LXXXIV. — Les prélats, commandeurs et officiers , obligez de porter la 
ooii brodée snr lenrs liabiRenens. 

LXXXV . — De la façon de la croix que les cardinaux, prélats, comman- 
nenis ck uum e is ne r urare porwnnn an on* 



UQCXVI. — Dtt œllter que le souveram doQoe aux commandeurs. 

LXXXVII. — Ce que chaque cooMModonr doil pcfcr a iMitae mk 

Augustins, lors de sa réception. 

LXXXVIIl. — Les devoirs et obligations des cardinaux, preUts, com- 
mandeurs et officiers, en ce qui regarde les pncres. 

LXXXIX. — Quand les spoTcrains et tes commandtwi de l'Ordre tetoat 

tenus de porter le collier. 

XC. — Autres deroirs des commindcars envers le souverain. 

XCI. — Le souverain exhorte tous ks cardinaux, prélats, commandeurs 
et officiers de l'Ordre, de ^rivre ensemble en bonne fraternité et dilection. 

XCil. — Ce que fera le souverain quand li arrivera quelque didcread 
CBllV tel ttXHMHldBVt et offCMII* 

XCIII. — Les commandeurs qui auront querelle entr'eux ne pourront, 
dmil kdk^ aMiilcr i h ccKWMie. 

XCIV. — Ce 4|w doimrt fA« kt cudiaui, pnfali, «MBondom « 

XGV. — Dn pomr qat le lomniB te mm, et à m ncoems, 
d'esliblir tostes lois, sututs et méammea qv teratt jagfici wtomùm 
pov l'accroineneit de TOrdre. 
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Hcttjt piT to fpnœ de DieO| Riqf de Ftam etde IHilogiie : ^ 
preieni et ivaur» mt— * en miet cnoiet oeeei te wcoiiniMit u 
Todfr^wimiiftf dei)ifi» vnn en Icsf diyoïMeiiy ooiii>ctcfliiduiiC| 
ne ie peut dcMnrmr te sefane et éundle Piovidenoe, de lequeUe 
d^^ entoeoient tome notre lelîdBé;ctiln'ytiicn en ce bei 
■onde qu de là ne reçeîre ton ion bonheur, et le vray moyen de 
ee Ucn legvr et gonvcneî- Que v les leoinchei ciéitiiiei ne le pen^ 
fent sooMndfe de n pdmBce, kl plus gnndei et «n mitu ée i en 
plus grande autorité ne peuvent aussi prospérer et se bien conduire 
sans sa grâce et providence. 'C'cii pourquo} , des nos jeunes ans, 
i'nyant ainsi creu et connu, Nous avons adressé nos vœux et collo- 
que notre principale et entière fiance en sa divine bonté i de laquelle 
reconnoissant avoir et tenir tout le bonheur de nosire vie, il est bien 
raisonnable que le remettant en mémoire, Nous nous etforcions aiisïi 
iuy en rendre i^races immortelles, et que Nous témoiL;nions à louie 
notre postérité ses grands bieniaits : singulièrement, en ce qu'il luy 
a plû, entre tant de contraires et diverses opinions qui ont exercé 
leurs plus grandes forces en nostre temps , nous conserver en la 
connoissance de ion saint Non , avec une profession d'une seole 
Foj Catholique, et en romon d'une seule i glise Apoftolique et 
Roaiine,enlaqaeUe nom voalons^iH toy pUiat, vivie et moarir. De 
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ce qu il iu) d pij SI, par 1 iii piration du benoist Saint-Esprit, au 
jour etfcstc de la Feniccoiie, unu luus les cœurs et volonici: Je h 
Noblesse Polonoise, et ranger tous les Estais de ce puissant et re- 
nommé Royaume et Grand Duché de Lithuanie, à nous élire pour leur 
Roy(l): et depuis, à mesme jour et feste, Nous appeller au régime 
et gouvernement de celte Couronne très-Chreslienne, par sa volonté 
et droit successif (2;. Au moyen de quoy, tant pour commémoration 
des choses susdites^ que pour toûjours fortifier et maintenir davan- 
tage la Foy et Religion Catholique : pareillement aussi pour décorer 
et honorer de piot en fUa L'Ordre et Estât de la Npblesse en cettuj 
ROftredit Royaiiiiie; et le lemettre en son andenne dignité et ipleii- 
deur, comme œhij anqad, par indiDatioD naturelle et per laiaoo, 
noua avons toAfoun porté trèa-gnad amoar et aisction; unt parce 
Itff coniilft nom pondpde Ince et iMiié Royili, cpie 
pow avoir, devnm et dipÂ wmn ai tanin à la Conmme, Mt 
pienw on pmaMnii gnmnoBy ■amaiMRi m Kamna^m vmmoi, 
de cana amiiHiftf et tinirilfiT bvaiNit gm i a i it l et valoar* ou Ift 
wad iihtio et tecnaiandaMeoaiw twatea Ici Ht/km tiUanflwn ; 
Nom avons aviséi avec noitie tfi^>]ionoi^ Oaneet Mofe, à laqvMHs 
nom ifoomwiiaoai av^r, aptès Dien, aoiM principale et oMfeve 
obligation ; ka Princes de nostre Sang et amies PilMes, OMoide 
nostre Couronne, et Seigneurs de nostre Conseil estant prés de Nons, 
d'ériger un Ordre Militaire cciiuy nostredit Royaume, outre 
celuy de Monsieur S. Michel, lequel nous voulons et eiiicndons de- 
meurer en sa force et vigueur, et estre observé tout ainsi qu'ii a esté 
depuis sa première institution jusqu'à présent. Lequel Ordre nous 
créons cl instituons en 1 honneur et sous le nom et titre du benoist 
S. E^j)rit ; par l'inspiration duquel, comme il a plû à Dieu cy-cievant 
diriger nos meilleures et plus heureuses ridions, nous le supplions 
aussi qu'il nous fasse la grâce que nous voyions bientost tous nos 
Sujets réunis en la Foy et Reli^pon Catholique, et vivre à l'avenir en 
bomm aasitié et concoide les mis avec tes ailles, sons l'tobserviilon 

(1) t^mdtm, 
(i)}eanlti7<. 
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entière demt Uîx et obéimiioeîte Noos el de m» wi cc e mm i Km, 

à son honneur et gloire, à la louange det boni, et confiidoB det 

mauvai s, qui c^t le but auquel tendent toutes nos pensées etactions, 
comme au comble de nostre plus grand beur et félicité. 



I. 

Prcnuerement en cet Ordre il y aura un Souverain Chef et Grand 
Mni-.trc, qui aura toute autorité sur tous les Confrères, Commandeurs 
et Olticiers d'iceluy ; auquel seul, et non à autre, appartiendra la 
réception de ceux qui y entreront; toute direction et puissance de 
£aire Statuts, et de dispenser ceux qui seront pour certains cas dis- 
penabkt, eioepté ccnaint ssùâa qui laioitt cy-iprès spécifiez, 
dcfqadSf pour quelque CMue et occasion qui se puisse preseater. 
Il le pourra jamais dispenser : de quoy il sera tenu de pifiter MF- 
ment et fm voen solennel à l'entrée qu'il sera recù en Grand Mais- 
tie; el£uie toitce qae peut de droit et raison «m Gund Maistre 
d'Ordre» et me tontes les fiicoheK etpdssanees qui se trouvenNiiy 
aiipaitenir de droit on pihil^, tom ainsi que si elles estoient c7 

II. 

Que Noos serons à jamais Cbef et Souverain Grand Maistre dudit 
Ordre, tenu et nommé le premier Fondateur dicehiy* Bt laquelle 
grande et sovfenoie Maistriiet Noos snwns dés^ présent unie et 
inoDiporée à la Couronne de France^ sans qu'elle en puisse jamms 

et considendioas qui se puissent présenter. 

Ifl. 

Que les Roîs nos successeurs ne pounrom disposer en /açon quei- 
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comiiK dndii Oidre^ des denieii sfisciesà îodvf^ ni coofcccr sncane 
GsBBflide (i^, encore tjo^illeftt vicivte> <|pi'flpite Avofe icçftie 
ttdtt Sicre €t CoonNumMiii ^s^. 

IV. 

Auquei jour ils seront requis par l'Arcbeteique de Reims, ou celoy 

vient de ce que Henri III destinait primitivement h chacun d'eux ur'- rri^-nandé 
fflilttaire de t.Sooécus formée aux dépens des grâoàes abbayes du royaume. Le œo- 
SOMOBent du chef de PÊglise toit nkessaire pour cette aliénation des biens dn 
ctafi; un ambaisadew in omyé à tumt ptm litDdcr, ail» CMaHol Vlll,aé- 
conteni de la paix de Bergerac, 17 septembre 1 577, qui faisait de nombreuses con- 
ceuions au culte réformé, et soutenu par le deigé de France, qui voyait avec lencar 
WÊ «p i é tei e t m ses privilèges, refusa son approbation. Le nom de eouMMMdoN' 
resta cependant aux oieMhiei ét POrii* Al Saint-Esprit, mats l'usage s'établit peu i 
peu de le donner principalement aux prélats ; les laïques prirent le litre de chevalier. 

Sous Henri lii, l'aliocaiion accordée i tous les membres de l'Ordre fut dei ,000 écas; 
MM Lndi XIII, d'april» wm êUÊMÊtm «frit donêe i lihi flwwiti te 4^ 
C(iÉbiei<|4,lcicanBBMi,|«ltals,dimBaict officiers recurent une pension de 
?,(v>o livres par ati provenant des recen-''; du tnarc d'or, qui devait leur être payée 
chaque Un d'année sur leur simple quittance, malgré l'art. XXXYUI dei statuts, qiti 
vMddt ^ It iwycacat cÉt Hai es détint. 

Sous Louis XV, d'après une décision royale du 2) mai 1766, les commandes des 
vingt plus anciens chevaliers furent doublées, celles des étrangers ercppt^es. Par une 
décision du } juin 1770, dans l'assemblée des commissaires, il lut arrête qu'on sn^ 
pttenhSa Mi^gtié 4* <in > im wf qw Its As eoaunndtt ai iriie de» vingt iMcnièni 
fussent portées h la même somme dr f /^-o livres; en sorte quêtes trente premières 
commandes soient, à compter du i«i janvier 1771, portées à 2,000 écus, jusqu'à ce que 
les béotôces de l'Ordre permettent d'augmenter successivement les autres ainsi que 
Im trente premières. 

(2' Cfiie deuxième disposition de Partick tieçm te ébn^ i ukm delà pmde 
|»aquetous les grands maîtres de l'Ordre. 

HomIiv, appdé aor k trOne le a août t $ 89 par Vumuim de Henri m, était cal- 
viniste et, par ce motif, n'avait pu être nommé membre de l'Ordre ; il abjura sa reli- 
gion à Saint-Denis, 2{ juillet i î9J, fut sacré le 27 février de l'année suivante dans la 
ciibédraie de Cb«tres, et nçnt le Inulewiin le collier de l'Ordre du Saint-Esphi, 
afih avoir pièà te tenncnt de grand nrftre. Cependant D fit vw pcanoâM da 
l'Ordre avant son sacre, mais par lettres patentes da }0 déONlfelt I1S9 S dèdgM te 
maréchal duc de Biron pour présider le chapitre en son nom. 

Louis XV, sacré à Reiou le a6 octobre 1722, ât plusieurs promotions auparavant, 
tl par team patenta, donéei i Parte te 14 {aiivteri7xo, 11 do^gea kdned^)!^^ 
légent dn royaume, de tenir chapitre à sa place. 

Louis xviil, qui n'a pas été sacré, a fait cependant de nombreuses nominatiooi. 

Charles sacré i Reims le 29 mai 182), fit deux nominations auparavant 
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qui le représentera audit Sacre cti l'assemblée et présence des douze 
Pairs et Officiers de la Couronne, qui y seront officians, de jurer 
l'observation des Stnîiîîs dudit Ordre, selon la forme ci-dessous 
écrite; ce qu'ils seront tenus de faire, sans en pouvoir estre dis- 
pensez pour quelque cause que ce soit : et le lendemain dudit Sacre, 
le Roy recevra l'habit et ooUier dudit Ordre, par les mains de odnj 
qà Faora sacré (i); à ce assistans les GardiiUMB, Prélats, OmmKXh 
dain et Offiden «iadk Ordre» qû 7 tmt poorm 
ei mus wj ironvcr* 

V. 

A cette ûHf now ordotmoni ipt la fonne dudît termeot sera 
seré et tmuciile m line do Sacre (2) avec les autres Sennens que 
les Rois sont tenus de faire avant que d'estre conramiez, sans jamais 

pour Tavenir esue ledit Acte et Serment obmis. 

VI. 

Et d'antamqoed^ noos avons, par li giaoe de Dieo, tecft ledit 

(i) Henri IV fut saaé h Chartres, le 27 février 1 5:94, par Nicolas de Thoi, èfi ^ i e 
de cette ville, et le lendemain préia serment de grand maiue de l'Ordre. 

hOÊk Xniftn sacré à Reims, le 1 7 octobre 1 6 1 0, par le cardinal Fiançoii de loyeuse, 
A le Ifdfmiln i^éta serment de grand aattie. 

Louis XIV fut saaé à Reims, lej juin 16J4, par Simon Cras, évoque lîe Soissona, 
praaier nafliacant de l'arcbevéque de Retins, et le leodenuio prêta serment de grand 

Louis XV fut sacré I Rdms, le 26 octobre 1722, pat Arn .m ! Jules de lUhu, 
archevêque-duc de cette ville, et le lendemain prêta serment de grand mattre. 

Louis XVI fiit saaé à Reims, le i) juin I77{* par le cardinal dt la Rocbe- 
AfBM», ndKvêque-dK de ccne «Ule, et le tendegefa pitia aonett de grand 
nîatee. 

Charles X fat sacré à Reims, le 29 mai j82j, par le comte de Latil» afdwvêqefr- 
duc de cette ville, ei le ieodemain prêta serment de grand maître. 
(2 ) Le seimet qui fut prinMé à Lods XVI lejeor 4e ioo taoe, et sor kqad n 

serment de grand mattre de l'Ordre du Saint-Esprit, est aujourd'hui exposé dans les 

vitrines du musée des Archives de l'Empire, récemment ouve-rî Ce manuscrit, sur 
véliA, est entouré de charmantes miniatures dues aux pinceaux des metileuis artistes 
deUtodeXVnKdède. 
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SmnicI GomMMMOt(i), now coMidoM iMt et presttr Mit 
Seiiuent oKre Im wêsêê AvdbcroiiitK KfliHiy on mHik 

Evesque qu'il nous pUira commettre en son lieu , en la première 

assemblée que nous tiendrons dudit Ordre, en la présence des Princes, 

Oilicieisdc noiLic Couronne et Seigneurs, qui y scronl par No'js con- 
Toquez en l'Eglise où se tera U célébration d'îceluy, nos mami» tuu- 
chaniesia sainte vrayeCroix,et les iaiais Evangiles : tiuquel Serment 
solennel, ainsi par Nous presté. sern fait et passé acte, lequel sera 
enregistré audit livre du Saae pour servir de lesmoignage à l'avenir 
de aoitiedit Serment. 

VII. 

Serment du Roy. 

Nous Henry, la L,race de Dieu, Roy de Fiante ci de i'ologne, 
jurons et vouons solennellement en vos mains, â Dieu le Cieaieur, 
de vivre et mourir en la sainte P'oy et Religion Catholique, Apostoli- 
que ei Romaine, comme à un bon Rov Trè-î-Chrestien appartient, et 
plûstost mourir que d'y faillir ; de maintenir à jamais l'Ordre du Saint- 
Esprit, fondé et institiré pnr Nous, sans jamais !e bisser déchoir, 
amoindrir, ne diminuer tant qu'il sera en nostre pouvoir : observer 
les Statuts cl Ordonnances dudit Ordre entièrement, selon leur forme 
et teneur, et les faire exactement observer par tous ceux qui sont et 
tenmt €j-«prèt iccûs audit Ordre ; et ptr exprès ne contrevenir 
jamais, ny dispenser, ou eiiayer de changer, ou immuer ks Statuts 
mcfoaèki dlcdnj. 

VIII. 

Sçavoir eit, le Statut pariant de l'union de la gnoide Maistmei la 

fi) Henri III, appelé à la couronne de France par la mort de son frère Charles ix 
le }o mai ({74, fut «âaé à Reims le i) février suivant pat le uidioai de ûuise^ 
<«êi|Md» IMi, te Éége aidrié^iscoiMl de Rcte 
canBiil QuOa de tonaiw. Mon i Avigm le té décanta 1174. 
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Couronne de France : celuy contenant le nombre des Cardinaux, Pré- 
lats, Coniinaniieurs et Otticiers (i), celuy de ne pouvoir transférer 
la provision des Commandes, en tout ou en partie , aucun autre, 
mus couleur d'apanage ou concession, qui puisse esire. Itan, celuy 
par lequel Nous nous obligeons, en tarît qu'à nous est, de ne pou- 
voir dispenser jamaii les Commandeurs et Officiers rtqfa en l'Ordre 
de ooimnuiueret recevoir le prédetix Corps dtNoitre Seigneur Jesu»- 
Christ, attt ioun ordonnez, <fà sont les pMw jour de l'An et 
dt la Pentecoste (a). Coms» seMbliètement cdnf ptr leqael ieH 
dk^e Mous, et toot Gnnnndeurs et Officiers ne poommt tttie 
mttm que Otthoiquei et Oemibbeauiifli ét tnm laoet prt etadiee» 
tmoL qui le é&hm, «itre mm, tétf ptr leqod Nom mi 
oHPMtOQtponfûir d^eB^ikiyCf iflieiuiiesdcMefi effoctes in fevtM 
cmmnHBRK vaHm ueHHmieBi ei uuiueiiy pev ^pem™ 
tiBiieeetoccui(m<]Beceioh;id«dmtteM4itOr4re« 
gen (4) sib ne sont natonlÎMZ et regmcotoi* Bt faniUemntCfetaj 
auquel est contenu la fome de$ ycrax et Tobligation de porter 
toûjonn la Croix aux habits oïdinaiies, avec celle d'or au col, pen- 
dante à un niban de wft de conleur bleoC céleste (5), et VtMt 
ata jouis destines. Aind le jurons, voûons et promettons sur la sainte 
naye Croix et le saint Evangile touchez. 

(0 Cette {Nremîére disposition a été modifiée pai une déclaratioo rojaledooaéeà 
VcnaDIesleSiMin 178). (V. rart. XXXIX et la note.; 

(a) Psrnt boBt do 10 ténia léoS, accoidée sur U demande de Henri IV, le pape 
Pwd V (CuriOt Bvghèse) dispeon Ic» flWMiiidaM m cficte 4c l^Oiriit 4e vm- 

gatiofl de la comrannioa. (V. i'jn. LXXIII et la MM.) 

()) Gene dbposhk» t mtvciit été négligée. (V. Pan. XV et la mm.) 

{4] Par dici-Mon du 5 1 décembre 1607, le roi Henri IV établit « que l?s r-i^ i"t prince» 
souverains et les seigneun estrangen poitnont otre receus dans l'Ordre, et qu'il sera 
envoyé ven eox m conmasdairci chevaBerpowkarteilkrleconieretUcroix <i 
leur vestir le manteau en la fonne qui km un pRMilie...» CetM dédanHka a ISfitt 
de oombreittes dérogations sous le Restauration. 

($) Cent manière de porter les insignes de l'Ordre a été owdifiée.Sous Louis XIV ; 
l« CMimatideun r^eiu ef pottèiMtk robu Um CB bandonUéie de gauclwi ds^ 
lMtBlliMfM«llei««|taBMipaitèmKiCiitiacsMx peodsMiâMHkMMMi 
mÊom da c«l ; kt dbàm «■mmJmii portiwM II irtia mmmâi. 
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IX. 

Ayanî principalement fait et créé le présent Ordre en l'honneur de 
Dieu, Nous ordonnons qu'il y aurn en iceluy quatre Cardinaux et 
quatre Arcbevesques. Evcsques ou Prélats, qui seronî choisis entre 
les plus grands et vertueux personnages du Ciergé de nostre Royaume ; 
lesquels serait CMMundeiixsdudjt Ordre, feront preuve de Noblesse 
en la fome cj4fiètOidoaiiét, «iront entrée, séance et voix déii- 
berativt mi Chapitres généraux, A^emblées et DélibeiMioiit ^ te 
liaidfiint pow tes affoires de l'Ordre, tout ainsi que les aatRtGoni- 
■Mdnn s CBsenbfe rhity â^iÊÊottÊBî de ki iftigwn» yktf moBoni 
ctAgB des Piiiioet,Scigiwiiit»GeiidUionBet«tOfficte 
nm tt l'Ordre : et de Non Wie enttndreet moainr 
fitres Ittfinttefl et diot^ie oonnieilnMti ptfceni dnditOidKt 
en iric de lidiie Rdl^oiu 

X. 

Outre leiqodt qvitre Caidinant H quatre Prélats, Nous avons dés 
à preieDt tnooipoBé et mi pow l'tvenir iindit Oidre cd titre doGon- 
mmdtm, aoelre Grand Anmonier (i) et aet l occewc i ii i aodit 
eM; leiqaele tonidoii ne eeroot leiins de fine piem de No- 
Ueiie(i). 

(t)OHii dbpoiMM aMiMMdM trtt^ii^CBMat MttlMriiXVii Ls )i dêcnrtR 

1744 , le coadjuteur de Strasbourg, Armand de Rohan de Ventadour, fut nommé 
grand aumônier de France en nirvivance de son onde, le canlinil Armand-Gaston 
de Roban ; ie serment fut prêté le 6 jaavierj74j , et, bien qae toutes les places de 
l*0iilfs itMn46t MX pittili ftHMBt it i ipltei, B Alt ccpcndnt nçà ftmiHtuàm de 
l'Ordre. « Quoique M. le cardinal de Rohan et M. le coadjuteur portent tous deux 
l'Ordre, dit le duc de Luynes, cependant ils ne remplissent à eux deux qu'une seule 
commanderk, ttU. ie coadjuteur n'a point été proposé au chapitre de l'Ordre pour 
«ne raiaoïi. Ca enoyle cm digne de remarque, d'autant plus quli tst noaven... • 
{2) Cet article, qui porte unedéro,';iiion unique à l'obligation pour lesmembres de 
rordre de faire des preuves de noblosc , a été aiasi composé en faveur de Jacque 
AiBjrat (■éàlfchB ca oaobie mon le yfétiier 159}}, évêque d'Awaie, 
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XI. 

Letdits CanSnaiix, Archevesques, Evesques on Prdatt, toom par 

Nous élùs et cboisb 

vront de nostre propre main la Croix dudh Ordre, à PEglise, aux 
jours ordonnez à cet effet, et non autrement, comme aussi sera nostre 
dit Grand AumosPiier : iaqueiie Croix, lesdus Cardinaux seront obligez 
porter à toûjours pendante à leur col, avec un ruban de soye de cou- 
leur bleue céleste. Et iesdits cinq Prelals, outre celle qu'ils porte- 
ront au col, comme Iesdits Cardinaux, sepont tenus d'en porter une 
autre cousue à leurs robes et manloaux , tout ainsi, et en la raesme 
forme et manière que les autres Commandeurs. Seront tenus d'assister 
aux Fesles et Cérémonies qui se célébreront dudit Ordre : sçavoir 
est, iesditt Cardinaux avec leurs grandes chapes, et Iesdits Evesques 
Ott PfebttTestDt de soutane de couleur violette et un tnantelet de 
nenie ooideiir, anqaellaCroix dudit Ordre sera cousuë, leuriiNpiet 
et canudl ; et aoi jonn que le Service se fera pour les Trépassez» 
leidiii Gerdinaiix porteront lenit dnpes violettes, et Iesdits PrelaH 
feront TCftoi de noir en la forme iudtte : lesquels Preku, les ont 
ipfês les siitiet> diront Jn Mené, et célébreront le Service divni 
les joan de h cérémonie, en gardant emr'eazy tant pour la cele<* 
biatkni ânih Service divin, conune en tout ce <(Di lem et dé- 
pendra de b atece en l'Eglise et AmembMe dw& Oniieaeolement, 
k rang quia acooDStomé d'estre obaerré entre les Bodesiasdqoesde 
noaiie Rovamnei nuns si ladite ceremonie se cddxn danalediooèae 
dehm d'entr'enx, celuy qd sera en son diocèse preoedora lesanm. 
Et mdit Grand Anmoanier, fl demeuoa à l'Eglise auprès de 
nostre personne) comme le requiert son estât, sinon cpnnd il hij 
esdiena de celdner et fidre le Service divin^ lequel 0 cddMemik 
son rang conmo les autres. Les d îtt Caidinaaz et Pidais fieront il 
tenr réception ès mains du Souverain le sennent qui s'ensuit. 
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XII. 

StnuM dts CârâmâMX tt Prdtti 

Je jure Dieu, ei vous promets, Sire, que je vous seray loyal et 
fidelle toute ma vie, vous recomioîstray , honoreray et serviray, 
comme Souverain de l'Ordre des Commandeurs du Saint-Esprit, 
duquel il vous pîaist présentement m'honorer ; gîirderay et obser- 
vcrnT les l^oix, Strîtiiîs ft Or^ionnances dudil Ordre, sr^ns en rien y 
contrevenir ; en porteray les marques, et en diray tous Jes jours le 
service autant qu'un bonune Ecclésiastique de nia qualité peut et doit 
faire î Que je co mp t ro l it ray personnellement «m jours des soleomtta, 
tV aaapeschement légftine qui m'en garde, dont je donneray 
avb à vom Majesté ; et ne reveleray jamais chote qui aok trahée ai 
eondiii «n Cbapitiei cHoelajr : Que {e fenj, comeOlaiy et praco- 
len^lootceqQiiiieieBibteii en maconidence appeiteRfr&lliiQami- 
tcntknif gnndeoret atignentilion duditOnfae t Prieny toAjonn iMoi 
ponrle tahi^tntt de voitre Majesté, qne<)esCoaaoiuideiirsasup* 
posta <Fioehiy, irtnms et trépassez. Ainsi me soN Dien en side, et 
SOS saints Evangiles. 

Xill. 

Et comme nous instituons le présent Ordre en Phonneur de Dieu, 
et pour de plus en plus exciter et adsireindre nos sujets à persévérer 
en s:î sninte Religion Catholique. Apostolique eiRomainei et pareil- 
lement pour illustrer Testât de la Noblesse de nostrç Royaume» âYQRS 
dit, statué et ordonnéi disons, statuons %\ ordonnons, 

XIV (i). 

Premièrement, que nui ne pourra estte IMt Commandeur, et réce- 
nt i cet anide, ngoureoMmeat obimé ptr le fencUteur de fOrdre, nàne i IMgard 
* llcori IV, ^ iiiH liritfit éa lalit, «éiéiliail « M Ipils Mb'l^ 
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voir riubit dudjt Ordre, si notoirement il ne fait ['rotession de ladite 
Religion Caihodque, Apostolique et Romaine, et n'aii protesté vouloir 
vhrre et mourir en icelie. 



3CV. 



Secowtaem, 4|ii1> ne «oit Gentilhonive dt wm «t d'innes de 
tnk ufi» fNtemelles pour le laoîm (1), saut estre remarqué d'au- 
cuns cet leprochablet^ ni prévenu en jiniioe, et n'ait pour le fcgvd 
des Pimces XXV ans acooniplis, etXXXV ans pour les autres (2). 

(1) Cene disposition a été MHtveot nétffie, cl Henri III Iiii>aièBe nomma cbeva- 
Her Gombaitt, »oa raahre dlitat» < poor ki boues anmea qsli loi fatsoit. » (Mése* 
nd.) Les rob dans certains cas riqu^r^ntpas de montrer une grande s<h'*nTf pour 
J'dwervation cuoit de cet aiude. Uèu plusieurs pmomugex refusèrent, pour le ma^ 
dci preuves, ta Mncdooqnelear cttndtleioi} tepin» raiumiiiable «nnple de ce 
letoert «cM dt ■■écbil de nbert. Seai ta lictnnnadoa ccia^ 

Mu 

AU chapitre tenu à Rouen par Henri IV te 7 iaovie 1 {97, il fut décidé que 
« nuls bâtards oc acroientiwauinHfitOidreiitaoBccmdn loi leooiiiM 
et nais atrtits». Oo Mil que la bâtardise étak fesndiecoUÉWKUdie Cl — y^lreh 
d'arriver amidbU à «a frand nombre de places. 

(2) Cetartir!? 3 hè ainsi formulé depuis le i" janvier i $85. 

L'âge fixé par les statuts piioutifi était de viitgt ans, égatontat pour toiu ks com- 
mandeurs. 

Après la itisaMni dadied*Oilèanià fooolaAleM, te as avril 1607, Htnl it 

fit assembler on chapitte et leur déclara qu'il voulait donner la croix et le ruban Ueu 

à son fih, romme il avait fait pour le dauphin le 12 octobre ifioi, et à î'avenirà tous 
les eaiaats miles qui nattraieni en légitime mariage, et le même jour il remit la aoix 

unsi revêtus êr^ marques de l'Ordre ne Ikbaient nombr? p irrri 1-s r»iev-i'>rs qu'a- 
près leur réception, dont la c^émonie se disait après leur ptemière communion : à 
leur nai&saace, ils recevaient ordinairement les insignes des mains du grand trésorier 
et wn do soi hri-néoMy aaia doaief |WMv*04Bf |Nne ^oi'Bi devahM ictktf teoi 

cordcn Ir j^tir d"* \rm récrptinn, rrirr^mç ^'\h nç l'nvjirnî pa"^ rfrii. rhiT T.iTtf îe^ fils 
et pctiu-fils de Fnnce reçurent les marques de l'Ordre a|»és leur première commu- 
■ioa; les piinoat dK«nget les légitimés, à quiaie OM léfoios ; les pfinces issus de 
Mlaons soovwiIm», ft vlagl<>d^ «sa I lie Awrfim fli «eMMidCH^ 
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XVI. 

liintKf dodit OfdiC) dM^nont et piDiKMcrons ceux tpit boB 

Hoot temUcn^poiir emier andh Ordre rctMtenknttUeàpoMBiie 

qadomfpe de le icqtMfir et iNiaiBoim 

dedimt dét a pmest indignes à jtiniit d*j ^punrnt cm çpâlt 

deBMmdenim OQ fcftmtdemuider poor etix : i^qne 

neur que nous entendons estre dkiribiié par grâce et mérite, ne éok 

^u)el à bri^UË:^ et monopoles. 

XVII. 

Bt jiçoit qoe no» eqicfiont qne Dien non feni la gnwe ctà Bot 
iQOoeMeDiiy pir lin^iiiiilPB de wn Saint E^krit^ ijoe nous învo(|noBi 
à celte finànostie présente iBltwilioPt<fie noos ne dMnwoiisctpn^ 
poserons p e isome ponr estre assodé andît Ordre, ne soit orné 
des <|iiailt6s snstStes ; néanmoinsi afin d'obvier à tontes soipiises et 
rendre nostre choix sans rcpradie, tant (inH nous sen possible, 
mkms <ioe tons les ans il soit tenn on Chapîtte le pemdtieoie jour 
de décembre au malin, et après dîsner, ti blotti est, où assisteront 
les Cardinaux, Prélats, Commandeurs et Officiers dudit Ordre (2), 
auquel nous proposerons et nommerons ceux que noui aurons avisé 
choisir pour entrer audit Ordre (5) ; et prierons les assistans s'enquérir, 

(1) Malgré U dupositioo de cei article, ks princes et princenes prétendirent, sous 
la rigaici, iwir «■ droit ét i w bnuiu i i ét chwa i e n <t co—mSmw. tmiÊÊét 

France voulaient désigner deux et même trois chevaliers, les filles de France un au 
moins, les petita-ûls, les petites -Ailes de France et le premier prince de sang, un. 
Soas le ministère du duc de Bourbon, les auue« princes du sang demasdaieat le 
droit de pitMrtitkM dw» toute ptomotioi de phn 4e tik chewiiafi. ffiiiaUMMP».) 

[2) rï.irr; rc rh.iptîTC [ii^vjirnt hrc Y'V.-CC' le:^ rommandes. (V. l'art. XXXVfl!,") 

( i ) Cette disposition ne fut rigourcuMoient exécutée que sous Henri lit ; i partir dti 
lègue saiiaM «BfoU floner la date <ks chapitres, (v. l'an, xxvui et la note.) 
Lei ognmiideus mmr piiiiMfi dt la pcm de kar pCMiofe de },oqo Wnm 
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^ y um aticiiiie dune â vedire sur eu pour wraf , en mfonMt 
(kleOementiii Ghi^jitre qui se tiendra àceite fin le premier jonr de 
l'an, devant veipies. 

xvin. 

Auquel Chapitre lesdits Cardinaux, Prélats ei Coaunandeurs, 
qui auront assisté a ladite piopùbiiion, seront obligez se retrouver, 
et nous dire chacun en leur conscience leur avis sur la réception 
de ceux qui seront par Nous proposez; de quoy, à l'entrée 
dudit Chapitre, ils seront adjurez par le Dieu vivant , et sur leur 
boimeur, par le Chancelier dudit Ordre, de Nous dire vérité. 

XIX. 

Avenant que la dite propociiion qui aura esté par nous faite , 
soit approuvée , et que ceux qui auront esté par nous proposez » 
soient trouves et juges dignes d'entrer audit Ordre, Nous les en 
ferons avertir. Et sera desbrs délivré ou envoyé 1^ cbacun d'eux 
particulièrement , les coaunissions qui leur seront néoesssires, pour 
la vérification tant de leur religion, âge, vie et mœurs, que de 
leur noblesse et oaraction. Par lesquelles commission^i , ib seront 
bien au long avertis de la forme qu'ils devront tenir pour la véri- 
fication de leursdites preuves : ensemble des noms des Commis- 
saires qui auront été commi<^ et députez audit Chapitre, ès mains 
desquels ils auront à lernctire tous les contrats et titres qu'ils 
voudront produire; comme aussi dans quel temps ils le devront 
faire : afin que lesdits élûs observent en tout et partout ce qui 
est enjoint et ordonné par les Statuts dudit Ordre à ceux qui j 
désirent entrer et y estre associez, pour la véiification de leun 
preuves. 

pendant un an, sMls n'assisteat pas au diapiuedu 31 décembre, sans excuse iegri- 
itaK jugée telle par le chapitre. (DéetantiiMi àt Lvak Xllt,éé Saioi-Geraïaui, le 

«4 
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XX. 

Lesdites preuve? se feront toûjoiirs pour It i égard de ladite 
religion, vie ei mœurs, et semblablemeni pour l'âge, par l'Ar- 
rhrve<-que ou Evesque du diocèse où les nommez et proposez 
feront leur résidence : auquel sera à cette fin décené commis- 
sion scellée du iceau de l'Ordre, par laquelle loj sera mandé 
iafooMT diiigeiMnent de la religioiit vie, âge et noeBrs dudit 
aoiHié , et laquelle information sen envoyée close et scellée èt 
«ams da Chancelier dudit Ordre, m mois deraiK (e pteinier ioiir 
de Pan. Ovtie laquelle inCoraiaiion^ nous ordomoni que ledit 
nonuné poor entier audit Ordre , teia tenu araat que d'y pouvoir 
cstie reçA, finre profession de P07 idon la fomiepreiciite par le 
Saint Siège Apostolique, entre les mains de nostre Grand Aumos- 
nier, 00 de l'on des Prélats incorpores en l'Ordre, estant à nostre 
suite : et de se s oussigne r au livre contenant la dite Profesdon, 
avec les autres (i). 

( 0 « Le livre des professions de foi des chevaBen derOrdre du Saint-Esprit est coascivé 
aujourd'hui au Musée df<. Souvetains. C'est un manuscrit sur vélin de 4: feuillets na- 
mérotés de 1 à 6) La reliure en maroquin rouge de ce mannsait, refaite par Capé, a 
été a cHi p ii il c ui t w e Bt colite nv ccQc 9^ fidMmt dcpidt l'on^hiÉ <hi llvffc, cviit éiè 
détériorée par v;n frêqufnt image : elle est ornc'" sur ses plats des armes de Henri 111. 
qui fut roi de Pologne avant d'être roi de France, entourées du collier primitif de 
l'Ordre, des chiffres et des emblèmes créés k Toccasion de l'Ordre du Saint-Esprit. 
Ml CnMRi ce OTMMCvn mh cgunndii iim^Ra wus wK ■■nRfrai ^M ^mmh 
lIntérieuT du livre >•> (H. Barbet de Jouy. yvtice sur U %îusée des Somerains.'^ 

La profession de foi qui est écrite en téte de ce manusciit est ainsi composée ; « te 
cnj ea D(en le Poe «wt pttiMrat, Ctcaienr da dd et de la tare, De toutes dioMt 
«MHCiClinUlilli, Et en nostre Seignew ICNs Christ, filz unîcque de Oio^ Qui tst 
né du perc deuant toi^s les siècles. Dieu de Dieu, himicte de lumîêie, vray Dieu du 
Dieu vray, Engendré et non faict« coosubsiantiel à son pcre par lequel toutes choses 
dai élé fckML. Oai ot deiceritta des dent MariMMi etvev uaat Mte. eta eflé 
incarné du sainci Esprit et de la vkqpe Mark, et a «té faict homme, Crucifié pour wm 
soubz Ponce Pilate. A enduré la mort, A esté ensepuely, Est descendu aux enfers. Le 
uoiaieme lour est resuscUe, suiuant les Saioctes esaituxes, Est monté au ciel. Sied à 
le dent de MM pue, Dett«è U vkadra ca gloire penr taflcrla fin ei la omai. 
Le règne duquel ne prendra iamais 6n, Qui procède <îu pere et du fiIz, Qui est adoré 
et glorifié aner !e pere ei le f:!z. tout rnsenthle. Qui a parle par la bouche des Pro- 
phètes, le croy »embUbiement une »âinite Lglise CaihoUcque et ApostoUcque, le 



Dlgltized by Google 



APPENDICES. 



211 



XXI. 

Les preuves de Noblesse seront (jutes par antiitt de maiiag^ 
oa pwtages, tesiamens, donations, transactions, avens, dé- 
DooibreaieDS et hommays, et eitraits des fondatioDs des pères, 
ajeux etbisajeaiy dont ksdhi nommez seront tenns exhiber les 
origioani ès mains des Commissaires qui anront esté nommez pour 
la véri6catioa de leun preuves, six mms après qulls auront esté 
avettia de leur élection. Et en cas que iesditi nommez ne puissent 
reco u vrer lesdils originaux^ lesdits Conunissaires se trensporteront, 
s'ils peuvent comasodément le £ûre, sur les lieux où seront ksdites 
pièces oii^nales, pour, en leurpresence, et de nos Officiers et 
Procureurs des lieux, faire foire lesdits extraits. Et où ils n'y pour» 
roient aller, ils seront tenus avertir Sa Majesté des noms d 'aucun'» 
Seigneurs des provinces, en présence desquels le au nommé et 

confesse vn bapiesme pour la remissioa des péchez, et :à lesurrection des moiu, £t 
tavitdaiieeleadaadr. leica«7iiMi«tcnbniie [égalc)iMBtki oïdidaMApM' 

tolicqufs ei Ecclesiasticqties et toutes les autres obseruations et constitutions de 
l'EgUse. l'appronue U saincte Esciittue selon te sens et interprétation qu'a tenu et 
liiat caoMCitle p men ti w aicit la SitEgUie et ne U j^eadray iamais n; iaterpre- 
Miay aMiMNit qtie selon le couniin eooMMMMtt Cl acc^ 

n le confesse anssi qu'il y a vraytnent et proprement sept Saaemensde la Loy nou- 
uellc, qui ont esté instituez et ordonez par nre Seigneur lesus Ciuist au salut du genre 
IwnriD, a «caaoir le atptesme, laContoution, l*Badiafirtie, la Péateace, Itmlflic 
ItadiPi, les Onlitl al le Harilga, k^uds donnent et confèrent grike. Pareillement 
îe recroy les cérémonies approuuées et receûes de l'Eglise Catholicque en l'adminis- 
tration solennelle d'iceuz saaemeas, Outre ie confesse qu'en la saincte Messe le vtay 
propre et propWaloiitt nattcc cm cîfert pev ksvioanit et ttepmeitCt^v^aidBct 
saaement de Tautelest vrayment, realement et substantiellement le corps et le sang 
pareillement l ame !i Hiiiinit^ âf nre Seigneur lesus Christ, et qu'il f f^ict mutation 
et changement ae tout ie pain au corps, et de tout le vin au sang de àre Seigneur, 
laïad ItMHiniiaa l*lgliieCBilwlicyieappeya T i M ii rti i iMil i HDB « qaa coab«l*me 
des espèces seulement on ptend tout entièrement lésns Christ. le tien et croy ferme- 
ment qu'il y a un Pisrirstcire et que les ames qui y sont détenues sont aydée^ par les 
pneres et suffrages des ûueics. ie confesse qu'il faut honorer inuoquei ics ^locu 
^ iHBiai wm ïfm CfcriH, atgaHa fat et amenai 4ei priewi et aniiaBa* Diep 
pour nous, qu'il faut porter honneur et reuerence à leurs reliques, le ne doute aussi 
aucunement qu'il ne faille aussi anoti des ymages de nostre Seigneur lesus Christ, de 
la benoiste Vierge Marie et de tous les Saincu, et leur rendre l'honneur qui leur est deu . 
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proposé pourra faire lesdits extraits : et de cela en bailler un acte 
audit prétendânt , lequel sera après mis ès mains du Chancelier de 
rOrdre, qui fera là-dessus expédier par le Greffier dudit Ordre une 
c< — 'mto tt mMàÎÊM GentiiAominBt tusdeieguez par lesdiii Con- 
missaim; pour, ipfékz avec eut hm OÉkiert ei Procneun 



XXII. 

Les ComMBooi poor !■ véiificMioii d eiditei pranrct de No* 
Umm seront ioA|ouii ■diméei à deux GoBnsndevn diiiBi Ofdie, 
qvà seront tfoni élAs toxdHs Chapitres^ pour, appeliez nos 
Officiers et Procureurs des lieux, si besoin est, informer diligem- 
ment et bien par tesmoins, qu'ils choisironi cJ office, et qui ne 
seront produits par lesdits nommez , et par actes authentiques, si 
ksdits nommez pour entrer audit Ordre seront Gentilshommes 

k croj «lui que la poimnct tant d'excomnanier que d'eslargir les pardons et 
WUjfSNct, M Wnte àPC^lw pvMMn Mgicv Rnt ChilK« ciiiwIPlMfe 

d'iceîles est fort vtile el sjîutaire au peuple Chrestien. 

« le croy coostaminent que rbomme a son Hberal arbitie par iequei ii peut bien ou 
Butl Uàtt^ Qi^ le pecbew l'ctt isstifié par la seule foy mais aussi par ta onam 
boMM. léneMfMlihSaiMttl^teCailiolkqM, ApONttHeqMci fUMÉteepotrlt 

rraye mère et maistresse de toutes les autres, et prometz et iures ^Taye obéissance 
au Pape vicaire de lesus Cfaiist tt vray successeur de Saina Pierre pruice des 

€ Oanintage ie ttçff imtt «» «pd a Mé definy, IiImI «t «noté par ta taincts 
Canom et Conciles generanx, en a>«dantttt Cl aUMM tMtt ce tt OMimill 

comme daiiee et reprouée hérésie. 
M C^Mt Ii SckMte fay CidiottcQve doM fe §Kf prafadoK 41 It tny cd fcriil 

et synccrité de cœur et confesse de bouche deuant Dieu, ses Anges et to^te la cour 
Céleste, v' dftKinï vi^n»;, Monsifur, laquelle i'' fr^meT» iure tenir, fafre et obseruer 
moyennant la giàcc ce Dieu, ae point en poim lans utuais y contreuenir directement 
, mf BtiywBaw ai mcw «iMe taqwa n douta naplr de u vit. Alaiiae 
•oit Dieu en ayJe et ses saincts F.uangiîes. Amci:. 

ti Faict le dict « >««;ri^m« ^ decambre mil cinq cents toissante et dishùa. 
— Henry. • 

A la Milt 48 Mm llflfcMinil de foi, dont les mots faict, etc., sont écrits de la mais 

du roi, viennent toutes les promotions, inscrites à leur date, qui om cié faites 
depuis la fondation de l'Ordre jusqu'ea J769, et les sif natures autographes de tous 
ta nuMbics ()ai eut été icco» due ronta peidMt Mlle longue pMade. 
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ée tnii neet jMkineUcft : si kt $nmom et armes qn'Ui portent 
OBI Mté pottei par leurs pères, ayeux et bisayem» et de qoellea 
tsra et leigMiirie» ils ont joui et piia le titre; d le oomeiiu 
tox preuves qui auient calé l ept é aem éea entve leoit maitia en 
véritable ; et si leiditaMnnct ne aontattetots et oomniiicaa de 
cas et crimes conticvenans à la Nobleiset dont ils dnisti'OM 
pfOGès*veri)tl, avec un cmatt dloelay, qu'Us envoyeraot, on mois 
avant ledit pcearier four de l'an, audit Chancelier, ck» et scellé 
dttsœl de leurs annes^ affiimé sur leur % et homeur, et signé 
de leur main , snrec les titres, contrats et pièces produites par les* 
dilsnoonneB : deimdiRt Sadite Majesté audit Chancelier de les 
recevoir, qu'ils ne luy soient présentez un mois devant ledit jour 
de l'an (i). 

XXllI. 

Ledit Chancelier ayant reçû lesdits procês-veriMnix, en avertira 

le Roy lequel s'assemblera tous tes ans, dix jours devant la fin 

du mois de décembre au plus tard, avec les Cardinaux, Prélats, 
Ccnnmjndeurs et Officiers qui seroni a sa Cour ; par iavis 
desquels il choisira et députera jusqu'à huit desdits Commandeurs, 
en la présence desquels ledit Chancelier ouvrira lesdits pro- 
cez-verbaux. Et seront les titres desdits nommez, visitez, pour 
après en faire leur rapport audit Chapitre, qui se tiendrrt ledit 
pcnuUieme Je dccembre : du nombre desquels huit Commandeurs, 
il y aura toûjours l'un desdits Cardinaux, deux Prélats, les deux 
CoQunissanes, qui auront vériûé lesdites preuves, et trois antres 

(t) Par lettres pateotes données par Hem IV, le 9 janvier 1 595, 11 a été aéé une 
duHTge de géiiéal<^lftt de Mrdre en finreiv de nanrd Girard, sieur du Haillan, 
UmvlQfiaplMl de FMaCt,pour dresser toutes ki pimct cl fèaéalogies des comnun- 

dfur?, avec entrée aux assemblées et cluipîtres, y rendre compte desdites géncalogies 
et soulager le cbancelier, aux gages de 400 écus pnr an, qui ont été augmentés jus- 
qÊfkfoo ptr «M déHUntioB dn dHqdtie «■ 1619 ; par édll daaoi «■ àktaàK 
17S7, la finence de la charge de généalogiste des Oniici dn soi ftt fixée ii 20.000 
livres et Ifs gages à 2,700 livies pour droit d'exctcice en OUIK de l'blérét Jtt dénier 
vingt des sommet qui auront été payées pour la hnance. 

! 
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Commandeurs qui seront, ainsi que dît est, élûs ; et où lesdits 
Commissaires sci.ncnl absens. Jeux autres Commandeurs seront 
subrop:e:' en leur lieu. Et seront loûjours lesdits procez-verbaux 
envove;' ; ar lesdits Commissaires, soigneusement ganla pir ie 
Gieûier de l'Ordre, pour servir où bénin m». Et en cm que tons» 
on ptrtte d'iceux, en soient jo^et digoes par Nooi, et les dem 
tien de ladite Aneablée, Nous et nosdits Socoenenn, cooMne 
Gnods Maittfet et Soinrennni dodit Oïdfe, feram dnix et âec- 
tiondecelojonceaqneben Noot ecnUen, ktqneb lerott mr 
VbtuÊt wÊÊm lypcUei tndit dnpiiie pm le Hennt R07 d^nci 
dudh Ordre, ponr cttn aven» per Nom de leur m od et ie n indit 
OidrCi ec Icor eiire oHomé ce ^fli onrant à fùn, 

XXIV. 

Ledit Chancelier rapportant lesdits prooeirvetbaux, Nous repre- 
tentera anni en ladite Anemblée^kt chaiiges et grades, dont kiditS' 
Diéiendani auront etféhonorea. et les lienz où ib nona nrant 
lervi en noe campe et années , suivant ks mémoires <pie chacnn 
d'eux joindra à ses ptcnTcs, afin de rendit lenr recepliea pins 
honorable. 

XXV. 

Et comme les EstrangerSi regnicoles et naturalisez en nostre 
Rojamne , auxquels nous pennettons par la prétente Institution 
entrer audit Ordre, tout aintt que nos sujets, en se soùmettant ans 
Regleoiens et Statuts dioeluj , ne pourraient bonnement accomplir 
en tout et partout, ce que nous avons ordonné ettre obiové 
csdîtas pnnves, il suffira qu'ils ednbent et mettent és mains dudit 
Chancelier, tes ofîgmaux des oontiits de mariage, testamens, 
ou investitures de leurs peies, ayeuz et bisayeuz, ou des actes 
extraits des archives et lieux publkt des villes et lieux de l'extrac- 
tion et origine de leur liaison, 00 les copies des contrats et 
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pièces cy dessus dites , dûëment faites, avec lesdits extraits, en 
vertu d'une Commission, qui sera expédiée de l'ordonnance uu 
Souverain, et scellée du Sceau de l'Ordre, adressante à personnes 
qui seront pour cet effet nommées aux Chapitres, sans qu'ils soient 
tenus faire plus amples preuves. 

XXVI. 

Nont ordomuNit tam, qoe les fils» licres» neveux, et cou* 
sins gemnins d'un Gomnmdeur dudit Ordre, poitant mesme 
nom et annes, et estant de mesme eztnction^ ayant esté par 
Nous nommes pour entrer audit Ordre, ne seront tenus pro- 
duire, pour le regard de leur Noblesse, autres preuves que celles 
que leurs pères, fireres, ondes ou cousins, auront ftites, avec 
les titres nécessaires pour prouver leur degré de parenté : nuis 
seront obligez à faire celles de leur religion, vie, moeuis et Âge, 
tout ainsi que les autres. 

XXVII, 

Afin que ceux qui seront honores dudît Oidre comparoîssent 
aux iesles et cérémonies ^kéay, avec l'habit dudit Ordre, 
comme nous voulons qttHs soient t^m de faire sans estre cou- 
tndnis en emprunter : Nous entmidonf qu'ils en fessent &lie à lenis 
dépens, avant que de pouvoir estre reçAs audit Ordre. 

xxvili. 

Lesdits habit et collier dudit Ordre , ne ponifont jamais estre 
vestus et baillez par nous et nosdits Successeurs, que le dernier 

jour de Décembre, aprcs Vespres, en l'iigiise où elles aurom esté 
dites, en la forme qui s'ensuit (i). 

(i) Cet «ilkkii'iiié ilfMmaicflMiit obicnré que MDtHivi lll. a panU du («gœ 
$wfËM, M «9it Sottcr It dM« 4e» collMiow 4ci iiiigiMi de ftkàn; cnHii, aost 
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XXIX. 

Ceux qui auront esté reçus pour entrer audit Ordre, se trou- 
veront ledit jour après disner au lieu oà les Cardinaux, Frelats, 
Commandeurs et Ofiftciers s'assembleront avec Nous pour aller à 
PEgMae oiûr Vespres (i) : en Uqodle iU «eront condin», nudiaDt 
è part, ou deux à deux» sMI y en a phisietirs, selon qalb amont 
oié a|ipclks ca leur élection (a), c'en à içavQif ceuz qd leiem 
feçûs en amie joor, teion loîr ftge, vettot de cfaamtea et 
pompoîau de toife d'aigem, pkine, ou aum étoffe, avec airgent, 
et le plot lK)«oiabfenMnt 91% paon ont 

XXX, 

Estant arrivez a l'Eglise, se mettronl à genoux, gardant ledit 
ordre, auprès des bancs qui seront à cette tin posez dedans le 
chœur ''4\ de l'autre costé de ceux de? Officiers. Les vespres 
chantées. Nous paitiions de nostre siège, et irons auprès de 

Louis XIV l'usage s'établit de Une plusieurs promotions pat anitèe, à la (ht de la 

PiBMc<M (U frmiàniéapémfiitt kamimmcékéÊtmAitÊi >ter*fllUdife- 

lieu, le 14 mai if'? 0» ^'^ '«^ Circoncision, i'*'"jjnvicr ila première réception 

faite à cette date est celle du dauphin de France, fils de Louis XIV, en 1682I, ie jour 
de la Purification de la sainte Vierge, i ftvner (U première léceptîoQ IbUe à cene 
date «rt «die du amte de Toulouse, fils légMnê de Looii XIV, es 169)). 

La cdrémonle de la collation des insignes de l'Ortîîc s*' fit , depuis cette époque, !e 
matin avant la messe pour les commandeurs ecclésiastiques, et après pour ks cbe- 
valien ; les grands officiers c<Miiiiiaadeiin prêtaient serment dans le caUÂet dn roi. 

(1) Cet article a toujours été otMervé,nait la procession, d'après les modifications 
qae nous aront indiquées sow l'article prictdeBt,ae iainit non ptan pott «Uercooir 
vespres», nuis pour entendre la mené. 

; 2) Voir, rar le langl obeervcr dans cette proeetsion, l'art, ucxi. 

(?) Voir, PU le coMome des membres de l'Ordre après leur réception, poor 
les jotir^ de cerrmonie LXXt. et pour le», jours ordinaires LXXXIV et LXXXV. 

(4) Qjjand les cérémonies se faisaient dans une égUse dont le choeur avait des 
•Idiei, les aaclc«dwfaBenMiiieli4emdaMkilumiHetallee,ctto 
kt basses ; dans l« chapelle de Versailles, oè U n*y avait avcttoe «tallc, on le» 
ilnwla pat des banqaettes afin de te coahntm à notre anicte« 
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Taitlel, kt OfSàm nncbutt demi Nous; cl wnt «8» en 
la duâie j préparée pour cet effet, le Pieroet tt Uâm 
de Cerenonce dodit OïdiC) les Hennit et Htrinier Bunchm 
devant luy, ira avertir les deu Doct demierf reçût en l'Ordre» 

si celuy desdits élùs, qui devra estre reçû est Prince, cm 

Duc , et au cas qu'il ne soit Prince ou Duc , ira seulement avertir 
les deux Coiiunanùcurs plus anciens reçûs en iceluy, d dllet prendre 
le premier desdits élûs : lequel ils amèneront et conduiront 
entr*eux deux , marchant ledit Prévost devant , jusqu'où mous 
serons assis : où estant arrivé il se mettra à genoux, et luy sera 
par Nous baillé le manteau et collier dudit Ordre , à ce assistans 
les Officiers d'iceiuj, pour faire chacun leur oiâce^ ainsi qu'il s'en 
sait. 

XXXI. 

savoir est ledit Cbancelîer , pour présenter et tenir TEvangile, 
sur laquelle ledit Gentilhomme aura les deux mains p<Mées> en 
fiûsant son Yœn et serment (i). 
•* 

XXXII. 

Puis après le Greffier baillera audit Gentittummie la forme des 
neeax et serment qu^ dem âdre, éctifi en partbeniin : lesquels 

(i) Cet anictefm te «Hctqoi a àésnvéav le «m de FOfdie.(V. l'an. XUV 

et la oote.) 

La fnââèn dréneide de b eeliaiira dn cdflter , flte par Heail 111 daM 

Vifflat des Augustins à Puis, a été reproduite dans tous ses éètéU par le burin 

plein de fmwse de S. Le Clerc, Cette charmante vignette se trouve en tête des Statuts 
de i'ofdte du Saint-Esprit, imprimés à l'Imprimerie royale en 170J, réimprimés en 
1711,1741, i7eS.CenèMiiiîcl,4aniaéparN. OiifelotetgiinéparLanGan,ie 
trouve dans \c catalogue des chevaliers, commandeurs et officiers de l'ordre du Saint- 
Esprit, imprimerie BaUard,in-fol., 1760, à ia suite de la première promotion faite par 
Henri IV. Ces mêmes artistes ont également rq>résenté dans cet ouvrage les céré- 
NMiricsdéaiiea4aMte»art. xxxlVetXXXV. UcMmoatedetocollaiîeadacottter 
se trouva après la deuxième promotion faite par Louis XITI tt CCUc dn MmombI de 
maio a{»és la deuxième promotion faite par Louis XI V. 
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il lira lay-mesme à haute voix, puis en sj^ncra la cedule de sa 
maiii; et Nous la présentera. Laquelle cedule sera après enre- 
gistrée par ledit Grether au registre de l'Ordre, pour servir de 
témoignage du jour de sa réception, et t'oiigiiial d'iceUe|Mur luj 
tm au Trésor des Clunifs dudii Ordre^ pour 7 cm seîgDcii- 
Mneoi gpnie. 

xxxni. 

rfevoR ei wunre ocsuereoMiiues nfNis piesennii le iBiineiB 
et mantelet dndit Ordre, dont nous le vestirons, en disant: 
L* Ordre vous revett et courre du maiûeaa de son amiable compagnie et 
union fraternelle^ à i'LXdluuon de nostre Foy ci Religion Cal 
Att nom du Pere^ d» FUs^ et du Saint Espru^ en faisant le signe de 
la Croix. 

XXXIV. 

Et après le Gnnd-Tresorier dndit Ordre Noos pte ie n t ec a le 
collier dlceloy* toqud nooi aettroas an col dndit Coonmidenr, 
diiaiit : RÊcmz iê noûn mm U ColUtr éi mutn Orén dà 
Btnoia S. Sifritf âMqad Ntmit emmi Sotimm Grand MéOn, 
909t netnom .* a éyn m ptrpkaâk mwêhumu tâ Mwî tt Putm 
4ê Mfti» Sdgmr tt MmifÊmr Jesn-Otria. Bu tig^ ét quoy iwu 
fmmémÊm de porter à jmâit maatt m mt AaM» axtmcw» la 
Owx fkéaji a k Cnk iw m col me sa raKw ic eoatair Mmê 
tÂMe : et Dieu vous fasse It pêce de ne contrevenir jamais orne Monc 
et serment que vous venez de faire, lesefuels ayez perpétuellement en 
vosirecœur; estant certain qut n lous j cûnlici'cncz en aucune sorte ^ 
vous serez privé de cette Compagnie, et encourrez les peines portées par 
les Statuts de IVrdre : Au nom du Pere, du F Us, et du S. Hsprit. 

XXXV. 

A ^007 ledh Commandeur répondra : Sirv, Dm m'm éome U 
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ffâtif et piustiH k mm fw jouit y ftiUir : rmenmiÉ tm-^lmmèlt* 
mat nm H^êtUàêtkmmm Ét^q^Unat û plàmfun. Et 
en acbmnt^ Nobi boMii la maûi. 

XXXVI. 

Serment des Commandeurs, 

Je jnreetiroaê i Dieu en la face de son Eglise, et vous promets. 
Sire, sur ma foy et honneur, que je vivray et moiirrjy en la Fov et 
Religion Caiholique, sans jamais m'en départir, ni de l'union de 
nostre Mere sainte Eglise, Apostolique et Romaine : Que je vous 
porteray entière et parfaite obéissance, sans jamais y manquer, 
comme un bon et loyal sujet doit faire. Je garderay, defen- 
dray , et soûtiendray de tout mon pouvoir l'honneur, ies querelles, 
et droits de vostre Majesté Royale, envers tous et contre tous. 
Qu'en temps de guerre je me rendray à votre suite en l'équi- 
page tel quMl appartient à personne de ma qualité : et en paix 
quand il se présentera qudqa'oocation dlmpoitaiice, toutes et 
quantes fois qoll vous plaira me niaiMler pour tous aervîr oonire 
quelque pcnomie qui puisse vim et mourir, sans iml excepter, 
et ce jusqu'à la mort : Qu'en telles occasions je n'abandonneray 
jamais vostre Personne, ou le lieu où tous m'aurez oiâonné servir, 
sans vostre expr^ cong^ et commandement signé de vostre propre 
maîn, ou de celui auprès duquel vous m'aurez ordoiuié d'estte» 

Que je ne sortiray jamais de vostre Royaume, spécialement 
pour aller au service d'aucun Prince estnmger, sans vostre dit 
commandement : et prendray pension, gages ou estât d'autre 
Roy, Prince, Potentat, et Seigneur que ce soit : ni m'obligeniy 
au service d'antre personne vivante que de vostre Majesté seule, 
sans vostre expresse permission : Que je vous revderay fidellenient 
tout ce que je sçauray cy-après importer i vostre service , à l'estat 
et conservation du présent Ordre du Saint Esprit, duquel il vous 
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plaist m'honorer : Fî ne r mseauray ni permetlray jamais, en tant 
qu'à moy sera, qu'ii soit ntn innové ou attenté contre le sen'icc 
de Dieu , ni contre vosue authorité Royale, et au préjudice dudit 
Ordre : lequel je mettray peine d'entretenir et augmoiter de tout ^ 
mon pouvoir. Je gardenjr et observeray très^rdigieaseinent tous 
les Stitnts et Ordonnances dloekiy. Je porteray à jamais la Croii 
cousQé, et celle d'or ta ool, coome il m'est ordonné par lesdits 
Statuts; et ne ttonveray à toutes les Asteoiblées «tes Chapitres 
pmwn, toutes Ici fois (pli tous plaira m le cen— wlcr, ew laen 
tous Kiiy pnQKMsr aes eacnacsy les^jneues |e ne ticnorif poir 
bomet» si cUes ne som appTovvées et Mtonsées de ¥oalif liaj^ 
avec l'avis 4e le pins gnndepaft des CoMnandens qû aenmt piii 
d'BUe, signé de vostie num, et scellé 4n flod de l'Ordre, dent je 
aeray tenn retirer Ade. 

xxxva. 

Et d'autant que p ir le susdit Serment, il est expressément porté 
que lesdits Commandeur-^ ne s'obligeront nu service d'aufun Prince 
estranger, ce qui ne pouvoit estre bonnement observé par ceux 
qui sont sujets d'autres que de nous : Nous déclarons que nuls 
Estrangers, slls ne sont legnkoles et naturalises ca ccttuy 
nosDe Royaume , ne pourront entrer audit Ordre en quelque sorte 
qpie ce soit (i), ni pareillement nos sujets , qui sont déjà de quel- 
qu'autre Ordre ^ excepté toutefois celuy de Monsfour Saint Micfaelf 
lequel désirant renwttre et nuAntenir en sa preniere spleodenri 
Nous voulons et ordonnons qu'il se puisse porter avec celoy-cj, 
par ceux qtn seront honorez de l'un ou de l'antre* Excqitotts aas4 
de la susdite exclusion, les Cardinaux du Saint Siège, Archevesques 
et Bvesques, et pardllenent nos Sujets, lesquels par permission 

(l) Cet Midi a été modifié par une décUntion du roi Henri IV du j i décmbre 

1607, portant que les rois et prmces souverains et les autres seigneurs ètrangfr? non 
refnicoles pourront être admis dans l'Ordre, et régiani l«s cérémonies qm seront sui> 
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de Nous, ou des Rois nos prédécesseurs, auroient esté, ou 
seront cy-après recûs t^s Ordres tic la Toison et de la Jarretière, 
en considcrauon de la proximité, bonne paix et amiiié qu'il est 
entre Nous et les Chefs et Souverains desdits Ordres : tous les- 
quels Nous entendons pouvoir entrer audit Ordre comme les autres, 
observant les /ormes et Reglemena, prescrits par la preseate 
Institution. 

XXXVIII. 

Pour entretenir cet Ordre et donner moyen aux Cardinaux , Pré- 
lats et Commandeuri, , de se maintenir eu Vc^ui honorable qu'il 
convient, et Nous servir ès occasions qui se présenteront, a esté 
laii un fonds (i) de la somme de six-vingt mille écus, lesquels 

(i) C« fonds Tut augmenté le dfdt très-considérable du marc d'w (darfcn 
dus par tous les off^i'*:-'' <^\i myaume pour Î3 prestation du serment de leur chsrge), 
mù lui fut accordé par Heiin 111 en 1)82. Ce droit fut augmente duparisis eo 1628, 
doaUé ca 16)) et ca léjé, p«b final ai 4onaiBe leyal «a 171e, «t «Uè aa ni 
moyennant 400,000 livres de rente en 1721. Pour la perception de ce droit du marc 
d'or, il fut institué des trésoriers et contrôleurs en i6{6; letirs provisions furent refor- 
mées en 1658 ; ils furent tenus en 1660 de prêter serment au chancelier et de compter 
a u grand tréMiier; la finance de leur dnige ftit angoMmét en 1^1, ik iuMt 
déchargés de nombreuses taxes en 1658, supprimés en 1720, rétablis par l'édit de 
janvier 1714, et déhniiiveiBMt stappnaés en 1783. Ils furent alors ren^Uacés par U 
dniJBc du t i i i o ii t t gUtoi du wmc d'or, <|tt'cici(a terfcnf ^o a chia MiédbaiMaMau 
L'4dit de création de cette dernière ciiargc «a fiaah la finance à 400,000 livres et 
donnait au titulaire un droit de j denier par livres de taxation et la Jouissanci* 
8|000 livres accordées pour le payement des rentes perpétuelles viagères constituées 
ponr Sa Majesté par l^>idiie. 11 était chargé de pcroevolr le dmll éa HMiC d'or et de 
payer les 600,000 livres de d<^tad<m de l'Ovdre oittt ks maim du trésotte. 

L'Ordre du Saint-Esprit procura souvent au roi des ressources importantes : 
ainsi, co 16361 il lui prête 200,000 livre; en i6)o, il lui piéte une même 
eoaMoe; Uab XIV prit dct Mmiet ponr t'aoqnilier de ees denee, et pat édit 
da ams de décembre 1656, ordonna de faire payer i l'Ordre 20,000 livres par 
an à prendre sur la recette de Paris ju^rtiî'i ce qu'il pût faire rembouner le principal. 
Mais ces mesures furent inefâcaces. Les intérêts pas plus que le capital ne furent 
paféf p«BiNiloagianipe,ii oaeafige par lee Mme defidkda janvier 1710. pir 
les lettres patentes du 4 man 1721, et pat la déclaration du iS mai delà mèmà 
année, portant constitution au profit de l'Ordre de 400,000 livres annuelles et perpé- 
tuelles c à prendre sui les deniers piovenaDt des droits d'aydes, gabeltes , et uaq 
finiNi fcmeectantNi diate et laiperitlftai, et qiécialenent mr ioidiaifid^fdet 
et «andei de la vWc di Paiis, tant pear lear tnk liea de» 2é,Ma 4ene 
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leur seront Jcpartis pour en estre n ^yé-; par chacun an en plein 
Chapiir! , et en nostre présence, selon l estât qui en sera par Nous 
fiait ei arreslé ; sans que lesdits derniers, de que!qne nature qu'ils 
soient, ni autres que Nous et nos Successeurs y pourrons cy-aprés 
adjoûster et destiner, puissent estre à jamais distraits, ni employez 
à autre usage qu'à Tentretenenent et payement des pensions deiditt 
Cominandeuii, sdon ie dépanetaent qui en ania ené fût. 

XXXIX. 

Voulons et ovdoiuioiis le prêtent Ordie cttre oompoié et rempli 
du wmibic de cent penomet , outre le Soovenin; auquel nombre 
seront compris les quatre Cardinaux» et les dnq Prélats , le Chan- 
celier, le Preroat Haistre des CeieiDoiiîes, le Gisnd Trésorier , et 
ie Greffier, qui sont Commandcuti» sans que jamais pour quelque 

audit Ordre pour sa fondatton et dotation par Hfnrî III lorsqu'il en fit l'institution, 
que pouf ckfBeurel quitte par Sa Majesté envers ledit Ordre de a,}} 1,6 ai livres 
i^MltéMmdoatSt M a|aié sPoi oocvée hqr ctde ndeviMe «a priae^pmi et 
intérêts à cause de plusieurs prests et avances faits par ledit Ordre aux rn> «î"; 
prédécesseurs et portés à son espargne en i<i)6, I6(0 et i6{6, pour subvenir aux 
besoins de l'éiat et aux dépases de la guene, En considération de laquelle coosti- 
tMlM de 400.000 Wnrn de notée, Ml Oïdie amok eUé et abaodMné à Sa Ma* 
jesté !e droit du marc d'or, doublement d'iceluy, et l»* d:r-«iTi€ des dons prover^ant 
des libéralités qœ Sa Majesté fait à ses si^u, lesquels âpparteaoieot audit Ordre et 
filielMtpHedeea fandatioa ec dotadMi* : lâqods dioiii Si Mticeii «mit rènb 
â wm dtaein f«r ledit édit; à condition toutefois, ainsi qu'il est expresséroot 
porté par iceluy, que ledit droit de marc d'or et doublement d'iceluy et le dixième 
des dont deneareroient à perpétuité et par privilège spêcul sans aucune dérogation 
MvadoB athcies et hypeAeqMS h ta (MUKie debiAie renie de 400^000 lfffice< i> 
* ... A l'époque o4 la France . engagée dans une guerre continentale et maiithw, mee* 
viit des défaites de tous côtés, l'Ordre du roi fcurnit des subsides relativcmerît consi- 
dérables. On litCB effet dans la Gazette de t- rauct du 27 juin 1 760 : « L'Ordre du S. Esprit 
met. née dMiblntlaB nrias ittCheBlM^ 10 WÊ/à dernier. eAn n toi m eecinn 
de deux millions de livres, i titre de prêt, Sa Majesté a autorisé ledit Ordre à em- 
firunter r^'ff 'omme, savoir ■ urt mUlion de livres à coîTititn'ion de rente'! héréditaires 
sur le pied du demer vmgi, et un million à constituiioa ae rentes vugèr» à tous 
lgeilidMacttMM«wta|Mdetepo«eeM,ala de powvoir n peieaMK dee 
Tcnticrs Le roi crée au profit de l'Ordre 200,000 livres de rentes exemptes de toutes 
retenues de dixième, vingtième, deux sois pour livres d'tceua et autres impositions 
à prendre sur le produit de la ferme générale des postes. De ces 200,000 livres, 
IMecn caplekn jo,^ m paieMem dci téiHM dei fOMci Mtédi iilw t; 
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et itff iil iflli ane ce toh le dk nonbie Dune en tÈtn aw- 
nenté (i), ni que Tacatioii afenant de Kime dei places detditf 
Ganfintaz, Pidali ou officiers, l'on puisse rempHr Mites places, 
de personnes pour servir en la mesme qualité. 



XL. 

Ne sera aussi permis au Grand Maistre Souverain de l'Ordre , 
aocroisije la peuioii de l'un deadia Gomouaideiiiiy à la diminutioii 
desaotrei. 

XLf. 

A Nous seul, et aux Rois nos successews, comme Soaveraiiii 
Gnmds Maistict de TOidre, afipvtiendii l'entière ooUatioii et pio- 

100,000 au paiement des arrérages dc^ ::r>[' s viagères, et tes )0,ooo livres de surplus, 
avec k moatant des arrérages des tentes qui s'amortiront au remboursement, du ca- 
pitd des jo,ooo lims de icam héiéditaiiei impfk km fentoonenait Lorsqu'elles 
seront totalement remboursées, Sa Majesté sera acquittai* r:T. ?r-; i'^^r-^r" du susdit 
prct de deux mUlions et ne devra plus que ce qui subsisteia encore de rentes via> 
g^tt. »— L'ordre du Saint-Esprit devait encore sHinpoier d'ntres MCftfces ; quand 
il déviai «leemiellement nécessaire de relever notre marine dédnèe par les édWCS 
succeîîifs es«;uyés dans les Indes et au Canada, l'Ordre fut un àtn premiers à voter 
des subsides. Dans une assemblée des commissaires et des grands oiticteis comniao^ 
dtnn tant le 14 décembre tfét chet le dianortler det Onface» m la propocUpa 
daceate de Saint Florentin, qui remplissait cette charge, on décida i l'unanimité 
« qu'on suppîieroii te toi de pentiettrc qu'on proposa au plus prochain chapitre 
d'employer une partie des tonds de l'Ordre à la coostructtoo d'un vaisseau de 80 pièces 
de caaoas. » Cccie oAe ftit aeee^ée et le vaiteem ta appdé ir SuM-S^fft. il fit 
plus tard partie de l'escadre qui croisait dans la Manche sous l-; t ires de l'amiral 
comte d'Orvilliers, et prit part au combat d'Ouessant, 27 juillet 177S. cunt alors 
monté par le duc de Chanres, Louis -Philippe- Joseph d'Orléans, qui faisait ses pre- 
adèrtt «met daat b aiariM. 

Par une déclaration donnée par Louis XV le 2 décembre 1770, enregistrée en la 
Chambre des comptes le 1 5 juillet 177}, il fut encore créé au proAt de l'Ordre une 
tente de aoo.ooo livres moyennant l'abandon fik au roi par l'Ordre du Saint-Esprit 
tel jaia 1770, d'ane »:»nmede4nillkMdefvfei.0eneicaiedevA due pibe tar 

PexcédjiT r!-,i droit du marc d'or. 

(1) Cet article a été modifié par l'édit du roi Louis XVl, du 8 janvier 178), fixant 
à Mat le nombre des cbevalien français, outre le roi, les prinees d« lang étaUb 
hors da royaume et les teaatCI* tMMqfitàs il est réservé six places. (V. aussi la aete 
de fart. X, eil'caecfliBD fae aeas avoaa a^gaaléc à propoeda gmd laaôaia.) 
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viM de loatti tel OmmmétÈ, um qie jiMi aoot pnnion 
céder ni ttuipmr nom dnit en M m etpvtktàpenooK 

^kA^^ftlfM^IfttfV^H^k ^U^liMk ^I^^^^^^BI^B^h ÉihÉI^^A^^rt4^k ^l^jd^jeftstf^^V riM^^Brit^^^^sS^hÉlk ^■■stt^^^H^^^A 

dofiailt, «pinage oii «moceneat dodâirié^ en quelque façon 
^ceioit. 

XLII. 

Oivantage, sera tusa émitonent observé que, vaquant une 
CMunindene, il n'jaeia paraoïit pourvft, tmon aux ChapîtRs 
genennx, en la fonne susdite, sans pouvoir pour occasion quel- 
conque avancer ou anticiper le teime (i). 

XUil. 

Il y aura un Chancelier de l'Ordre (2), lequel fera vœu et preuve 
de Noblesse, ne plus ne moins que le^ls Commandeurs. Aura 
nul écus sol de gaget ordinaires pour son entreteneacot (3), et 
portera la Croix comme un Commandeur. U sen toûiours prins et 
dioiti entre les plus doctes» dignes et leables personnages de nostre- 
dit Royaume; afin que ladite dutt^e aoit adainistrfe tant plus 
bonoiiblenient et <iîgi ^K* B ti 

(1) Noas avons signalé, par «M DOtt «nu Vm. XXVIII, l'abrogadon de cette 

rèfile ; de p!ui i! fut tenu qtielq«efoi< des chapitres extraordinairfs soit pour nommer, 
soit pour admettre ies preuves d'un chevalier ou d'un commandeur que ie roi voulait 
tècoopeiiier d'une manière ^pédale. On bd accordait généralcmeat dans ces diapitiei 
extraordinaires la permission de porter les insignes de l'Ordre jusqu'à récqtdiM» 

'3I Dans l'assemblée des commissaires de l'Ordre tenue le 28 janvier 177?, fut 
agitée la question de préseniei à la déiiberauon du dupiue, de savoir s'il ne faiiaii 
pas dogncrexdaiivaneni aux prélat» la dimc de fiiantrlirT de l*0idtedn Saiat-Iiprit, 
oofluneU est fait dans l'ordre de SalaMItclwt» fttVêiL XXI. Aprèinne d êttbéraU on 

orageuse, la question fut rejetée. 

()) Par édit donné à Versailles en décembie 1787, lu au sceau du Saint-Espiit 
le 19, les gages du chancelier de l*OidK toeK fixés i 4,000 livres et «ntant fxm 
droit d'euidee en ontie de U cooanadedc s«M)Q livres. La finance de cette cbaife 
futfixéeà |o,o«olhrrct}ksqndb|ii0MOOBniMe«ontiliredflnaétipaitirdniOTi^ 

vier 178^. 
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XLIV. 

Iceluy Chancelier aura en garde le Scel qui sera fait et ordonné 
par ledit Ordre (i)^ doquel il .«scellera toutes Expeditiom» Pnm- 
sîons et Mandeaei» oonoeroant ledit Ordre, qui seront commandée! 
par nous et nos socoesseors, en l'Assemblée générale desdhs Car* 
dinaoXf PrdafSj ConuMnd'enn és Offideriy et non aoimneni* Et 
sera to^onn soosctit en la aignaiore desdhes Lettres en ces mots : 
Par U Roj Chf a Soamabi Gnuid MaUtri^ titm m PAsumbUt 
gmende des Commandean ir VOràn da 5. Stfrit (s). 

(1) Le Mcindel'MrednSaint-itpflIcftcoaMrvénlIi^ de» So uwmîim, m 

Louvre; il représente la réception d'un chevalier tel qull est dit dans les art. XXXI et 
XXXn ; i! est en cuivre et mesure 0.1^5 millimètres de diamètre; toutes les figures 
sont historiques ; sa date est de i (79, qui est la première année de l'existence de 
POidfB. Lt njcf y cm itprlMné m !■ léeepOon dMvillcf (k ni fonvcnb 
grand mattre est assis, devant lui est agenouillé ie gentilhomme élu, le duc Louis de 
Gonzague, lequel fait son vœu et serment la main posée sur l'Érangile, que tient et 
lui présente le chancelier) ; le parchemin sur lequel sont écrits les vœux et sermeoC 
qM Péta doh Kit i iMMe voit M piMé dMi to aala» tt gnIBer ; k Saim 1^ 
au-dessus de la têtedu roi, l'inondant de ses rayons et de sc^ flammes ; sur l'exergue 
sont gravés ces mots : « Hihiu ni ds es Nom Roy ok Fiunci st db Pol[oomi] 
AYTwiim n tofTOMin M l'«io[ri] du emmtiw dv S. Bsnur. • 
Le gnié leeMM ledkhdcciieveitepakkiit idukadtaowTaiectRMife. 

(2) Par brevet du 7 juin 1772 il fut créé une commission à vie. érigée en charge en 
décembre 1787, de la place de garde des rôles, secrétaire de la chanceUerie, en faveur 
de Pliilipp»4UiarIes Duchesne, avec 1 ,Soo livres de gages. «1 II jooira detbooMun des 
oflkfaiswaicomnundeurs, et recevra sous les ordres du chancelier les oppositions aa 
titre ou au sceau des offices dépendant des Ordres , les significations des mainlevées , 
ceitiâcats d'existence ou noo-existence d'opposition ; û sera chargé des SNaâcnciitssur 
kgiaMd tvémkr pow ks dépuaci oiiionttiiaiRs, de présenter m vki 00 aa iceiii, 
et de ledkrcn présence du chancelier les provisions des chevaliers et des commis- 
sions de tontes espèces relatives audit Ordre et qui sont par tes statuts susceptibles du 
visa oa du sceau ; de dresser les informations de vie et maurs des ofhciers non com- 
mnideanct loadci de pr«Maiioade lenr cément entte ks naks dn chmceKer. • 
Par rédit du mois de décembre 1787, la finance de cette charge fut fixée comme celk 
du généalogiste, du héraut, de l'huissier et tf^Tr\f dp^ archives, à :o,ock) li'VTes; de 
plus U jouira, i titre de gages, de l'intérêt au démet vingt des sommes qu'il aura 
Fféli pow te flnHee dn ott aMcCf d en onsCf i dire dn didii d^BHRkSf HnHBdM 
aura 2 .Soo livres. .., le garde des iSki Cl te mcÊttÉtt de te dwndkik f,an9 Um» 
qui counont du t<r janvier 1:^. 

If 
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Ledit Chanodier m» tenu m trouver ans Cluyiiiiei genmMi, 
^ie uariiot » aoiquels Umficiuvge de piopoier tout ce qui 

aai coMMDdé par ledit SouTenin : Et fera feiie fidelle n^- 
poit dci iflfomalMNtt et pnoèt veriMBz $ qui aarant etté fiili et 
eivef ei par leidili Caidiaaii^ Pieiati et GonuDandeaiSy on antres 
coBMaîi à ce fiMCt pour acrvir à la leceplioii dei Cendli hooiiim 
qui aérant iwwMif pour entrer en l'Ofdre (i): à quoy il prendra 
gnde quH ne aoituaé d'aucun àbott^fiiude» on conntvenoe. Tiendra 
la naîB que let Statntf et Ordonnaooes dodit Ordre, soient etaete- 
ment gardes et obsenrez par lesdits Commandeurs et Offiders. Et 
avertira le Souverain et l'Assemblée, de ceux qui y contreviendront, 
pour procéder à h correction et punition d'iceux. Recevra aussi les 
plaintes et doléances desdits CoannanJcurs et Officiers (2). Aura la 
superiniendance sur le maniement des deniers dudit Ordre , et as- 
sistera toûjours à la reddition des comptes du Grand 1 lesoner. 
Ledit Chancelier jurera et prometîra à sa receptioQ, garder et ob- 
server tout ce que dessus, sans y kiiiir. 



XLVL 

Et afin que lesdiis Statuts, Ordonnances et Cérémonies dudit 
Ordre soient gardées, entretenues et observées, comme il appar- 
tient» Nous avons aéé , érigé et institué en ioduj, un Office de 
PrsvMt Haistre des Gennuaies; et cdiiy qui en sera pourvû 
fera vœu et preuve de Noblesse, ne plus ne nNÔis que lesdits 

(1) Un généalogiste des Ordres fut nommé en tfff fm IUk en fNCdomtt 
« soubpT I' rhsncelier. n 1 V an xxu et ï» note.) 

[i]i'iu àïici duCoa»etla tut, rcadu le 2 octobre 1742, le chaocdier seul est chatgtï 
dt Mocvoif lit ^p^orittoM as dus m wê tttM ée POnbc 4(t ^/H&^m dépcndantt 
dci Ortm. (V. «it. xuv ctu m.) 
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Commandeurs. Il aura sept cens cinquante écus sol de gages (i) : 
il prendra garde que les Statuts, Ordonnances et Constitutions 
dudit Ordre, ne soient aucunement enfraints par les Coumundeurs 
et Officiers dndtt Ordre : mettra peine de t^inforaier diligemment et 
tecretement de ceux qui ne les observeront; pour, si la faute eit 
légère, en avertir doncenent kt défaillant, afin qu'ils se conigeiit : 
sinon, la fuie enregistrer par le Greffier de l'Ordre, pour en eitre 
fiût lappoft au premier Chapitre qui se tiendra. 

XLVIL 

Prendra garde aussi, qu'aux jours et Kestes de la célébration 
dudit Ordre, toutes choses soient préparées a l Eglise, comme elles 
doivent estre, tant pour le parement d'icelle (2), que pour l'assiete 
et rang des chaises et bancs du Souverain, Cardinaux, Prélats, 
Conmiandeurs et Officiers dudit Ordre. Ensemble des Ambassa- 
deurs, des Rois et Princes, et autres qui doivent assister à ladite 
Cérémonie. Et que les Armoiries dudit Souverain et desdits Corn- 
mandeuca , soioit rangées et attachées au-dessus des bancs, auz<- 
quels ils semnt mm. Et pour ce foire ledit Prévost sera tenu se 
trouver oà nous aérons, pour te moins huit jours devant ladite Feate 
sans 7 ûôlltr 

(1) Par édit donné à Versailles en décembre 1787, !a et publié au sceau de l'ordre 
du Saktt-Ei]»rit le 1 9 dn même moi», tes gages do prév6i maître des céréraooies foreni 
poitÉsl itOoo KvffBf cl jfOoo KfRs pour dfoli 4'cicfcifis, co outre dcf ),ooo Bvict 
de sa commande. La finance de ceite charge fut fixée à 50,000 livres. 

(a) Le Musée des Souverains conserve aujourd'hui, en outre des vases sacrés et 
autres objeu servant au culte et appartenant à la ciiapelle de l'Ordre du Saint- £sptir, 
le pncoMit, la leanne dt lêtaUe, le dai* de l^td d» Salm-Biprit, te ddt aom 

lequel était assis le roi grand maître, quand il recevait un chf.-.ilifr : Ir tapis du pupitre 
sur lequel était pose le livre des Évangiles , k tapis recouvrant le phe-Oieu royal, i« 
coussin du prie-Dieu. (Toutes «s étoftt MM de tue veite cnée de Hmmn <r«r et 
porunt au centre les année de France et de Pologne.) (V. la desolpIiM MCtt 
fitte par M. H Barbet de Jouy, Notice sur le Musée des Souverains, pages xx-xivï.) 

1)1 Les cérémonies de l'Ordre se firent dans le pnncipe dans la chapelle du cou* 
twtdei AvgBMiRi» à Piiii, <A des Hdlei tetatt dlipoete dw te cteNf pew 
iteeveir tel im w Wff de titeioie vombim; Mte dvdi «Mk* te Imh à- Vv» 
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XLVIU. 

Quand aucuns desdits Cardinaux, Prélats, Commandeurs et 
Officiers duJil Ordre iroiu Je vic à ircpas, ledit Prévost sera tenu 
avoir véritable certification de leur mort et trépassement, du jour, 
mois et an : par quel inconvénient naturel, ou autre accident, et de 
Testât de leur dernière fin. De quov il fera bons et véritables mé- 
moires pour noas en avertir, afin de laire faire le Service des 
trépassez, ainsi qu'il i)p|»rtient; puis le fera enregistrer par le 
Gieffier. 

XUX. 

tedh Prévost meuii peine tiiw de s'enquérir et tçtvoir, quand 
fl 7 snra quelque débit, oontentîoo, ou querelle entre lesdhs Cooh 
nuDideiin et Officiers, pour incontûient amii en areitir, afin que 
BOUS y puisdonf remédier, et enpescher que les choses ne passent 

plus avant. Et fera serment, à sa r^eption, d'effectuer et observer 
soigneusement les choses susdites. 

L. 

Tous les Cardinaux, Piclaîs, Commandeurs, qui seront u:cù>. 
audit Ordre, seront tenus à leur réception, de bailler audit Prévost, , 
pour les droits de son Office, ce qui s^nsuit ; c'est à sçavoir, lesdits 
Cardinaux, dix aunes de velours cramoisi; lesdits Prélats dix aunes 
de veiours violet; et lesdits Commandeurs douze aunes de velours 
noir : déclarant, si aucun d^eux est dilayant d'y satisfure, qu'il 
SSII RMMl ailtaill de ce que cela pourroit monter, sur sa Com- 
nsode^ pour «lie par ledit Grand Trésorier baiUé et payé sndh 
Prévost. 

Miiks (U pieaiére fut cekbrèe le i juin 1666 et Louis XIV y leçttt le doc d'Oriéuu, 
It àÊC asMiboB, le priau de OoMi ttlt Ak di Maine), ce» article canadNnt 
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U. 

Uy aura pareillemait audit Ordre un Tmomt^ qui s'w^Uea 
Gnoid Tfésorier diidh Oidre, lequd fera vm de u Rdjgpoii. Et 
atta lept ceos cinquante écut m1 de ^aget onUaaiiei (1). 



LU. 



l\ aura en garde toutes Chartres, Privilège ^, Lettres, Mande- 
ma», Escritniet, Registres, et enseignemens touchant la fondation 
dudit Oidre, tes appartenances et dépendances : recevia, ina- 
niera, payera et distribuera les pensions, gages, charges, et 
toute aotie sorte et nature de deniers affectez et employez à l'entre- 
tenement et liais dudit Ordie (2), et à l'occasion d'iceluy, aura la 
garde des Omemens de l'Eglise appartenans audit Ordre : et sem- 
blableosent les Manteaux et Mamdets des Gommandems aervans à 
Pestât et Cérémonie dudit Ordre : lesquels il sera tenu de lepfésenter, 
et délivrer ansdîts Commaiideun, aux Chapitres et Cetemonies, 
et après icenx retirer et garder soigneusement, jnsques aux autres 
Chapitres et Cérémonies 

LUI. 

Sera tenu laire faire les Colliers que nous donnerons ausdits 

(1) VmhÊitêmàk VanHktcndéoenAre 1787, hi avKCtade RMhetfiifde 
ce mois, les gtgct do grtnd trésorier furent portés, en oatre de sa commande de 
j,ooo livres, à j,ooo livres et autant pour droit d'exerrice. La finance de cette 
càarge fut fixée à 50,000 livres. Ces gages devaient coam du 1*' janvier 1788 

pW «BMK <|m WSKm vKM nCTW IK leiRWC, Cl m fOBt INI US UIWCHI 

tlOt qni est fixée par l'édit pour ceux qui n'avaient pas encore de ûvxKt. 

Auprès du grand chancelier il fut éubli. en joût 1628, des receveurs fjt a é am 
du marc d'or et du ciiumiàoe des dons (V. l'an. XXXViii et la noie.) 

(I> V. Pait. XLVtiet icsiNtti; voir avri, i la tolKdc ce* aanm, la Hm des 
objets et bijoux ayant appartenu i la cluipdte de fOnkC du Saiat-|||>lt tl 1 
M Musée des Sourcoins français, at Loine. 
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Commandeurs , du poids et façon qu'il sera ordonné : nous fes 
présentera à l'Eglise à leur réception. Et avant le trépas ou priva- 
tion d'aucuns d'eux, sera obligé de les retirer de leurs héritiers. Et 
oà aucmit d'eux wraieiit icftisans, ou trop tardifs à les rapporter et 
mettre entre ses mains dans te temps ordonné; sera déoemé 
commisâoo à la poonahe dadit Tieiorier, à tel de nos iugei et 
Officiels qve neitier ten» pour procéder à la laioe et vente dea 
bicBStiiieaUei etinneiibici, deUimi par ledit deflant,iiiiqiMiàla 
coQcnimoede h valeur dudit Collier. Et eu leii le pajeneat pie- 
fieréà touief aunes denei et bjpodiàques peur privilegîéei qu*eUet 
soient (i). 

UV. 

Ledit pmd Tïeiorier sera tenu de rendre bon et loyal compte 
par diacnn an anidtti Chapitres généraux, et non ailleun, de toute 
la recepie et depenM quil aura lahes des denien dùdit Ordre : 
lequel conpie sera rt et examiné par ledit Chancelier, et cinq des 
Commandeun commis par ledit Chapitre; où nous voulons aussi , 
qu'assiste IHm des Piesidens de nostre Chambre des Comptes à 

(i) t^OiiadiiéMiferlkttdkhargédWpartte4eNifeidieMpvMAi4a7}ai^ 
vier 1784 qui crèi une charge de trésorier d nocfcwr pvtkaiiir dei Ofditi du ni, 

dont les fonaioRs fnrent ainsi déterminées : « 1! anra soas les ordres du surinten- 
dant etd« giand trésoiier la manotention des deniers de i 'Ordre; recevra les sommes 
provMflM etlMiéGMMiiM } MtviA, dcpsii It i*' {uifftar I7e4* wf Ict ifâUuiMÊ 
éàtmA tiénckr, m à» trésorier du marc d'or, les 600,000 Unes de dotation i 
raison de to,ooo livr*»^ par mois et des an're<i revenus de rord;e et en fera emploi 
sur les ordoonaocci ci mandements du cnaoceiier surintendant a la prébende et pen- 
êm tedwviHcfi, M|N9tmiMd«tsapt«t4MliMMitecoMM»dni»,ei^^ 

officiers et autres officiers, et généralement â l'acquittement de toutes charges et 
dépenses ordinaires et extraordinaires ; il sera tenu de faire remettre les colliers et 
aolx des comnumdeurs et officien décédés ; sera chargé de l'argrateiie, ornements et 
«■Mi effets nobttkii im le taaà oéiorier est dépoïkaite; il jMlni dci Imomot 
et prérogatives, cl portera la décoration Jis officiers non commandeurs. La finance 
de la cbarfc est i 300,000 livres, les gages au deaiei vingt de ladite finance, 
cB.mitte 1 4,00c Utmi pou dioit d'eienkc et nirài» fiiei ci ),ooo lina pour frais 
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Puît, OU Intendaiit de m» ilnaiices ou tel aulie de nos Of- 
fiden qu'il nom plain oidomier. El acrant tout leidili comptes par 
eux aifcttez, finez et i^nes dleeux, mit au Tiaor det Chardfes 
dodît Oïdie, dont il «en délivré oo|»e midit Gnmd Tkcaorier, Uen 
ot <^imîi*i«ii^- an w u rf — i m ^ <ift<Ktf Gbucolier. GflUI» 

^^^W ^"^^^^^^^^^^^^^^w ^V^WV^M^V^FM^V^^^^^^FV ^^^B ^^V^V^^^^^^P^r^v ^^^^^^^^^^^^^^ ^^^^^^^^^^p^^^^^^p^^^ ■ ^^^^^^^^^ 

moidenis, et de 4seluy qui aura , aini que dit ett, ealé |Mur août 
clM>isi ; qui luj senrtra d'coiiere deacfaaigedo uianiemeiit deidiit de- 
ueif. Lediti cmq Gonnandeon commit à l'audition dcadhi 
comptes seroat changez tous les ans : et ne pourront anister deux 

fois consécutives à la reddition et clôture d'iceux. Et quant à celuy 
desdits Président , ou Inieadani, ou autre que nous tauisiroiii , il 
aura quatre cens écus Ue gages par chacun an, desquels il stfa payé 
par ledit Grand Trésorier, des deniers qui luy seront par Nous 
cidonncz pour cet effet; avec la jouissance des mesmes privilèges, 
franchises , immunitez , et exemptions , que les Cardinaux , Prélats, 
Commandeurs, et OltiCicrs dudit Ordre: dequoy DOUS lui ferOQS 
eipedicr Lettres si|;Bée$ du Greffier dudit Ordre. 



LV. 



•'1 



Noos voulons aussi que ledit Trésorier soit tenu &iie on line 
de tous les dons, auffoentuioiit» cl bicnfidts qui senmt 
donnez, et finis à roidie, tant par Nous et nos Socooseun , que 
par lesditt Cardinaux, Prdats et Goomandems : auquel sera in- 
scrit le nom, surnom, et ce que diacnn d'eux aura donné, afin 
d'avoir mémoire pexpetnelle des bienfiucieuR, et prier Dïen pour 
eux. Ledit Ttaiorier^ à sa receptim, promettra et pireniaolemnel* 
lement, ^aider et observer entièrement tout ce que dessus sans j 
finUir. 



(I) A iilace di piiMett de tt chiirtve d» cMipiei «I ifltt^ 

itfut nié une dnifed^Mcadmt pailkriler des Oïdieida ni iMrtaem do 7 dé- 
cembre i}8o. 
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Pareillement, y auf.t audit Ordre, un OUicier appelé Greffier de 
l'Ordre, qui fera vœu de Religion, et aura cinq cem érm sol de 
gages ordinaires (i^. Il sera tenu faire deux livres en parchemin, 
en chacun desquels sera escrite la fondation du présent Ordre, les 
Statuts, Causes et Ordonnances d'iceluy (s). Au commencement 
étÊ^uk livres sera peinte une histoire de la représentation du Son- 
▼eraîn, et de i'assiete deadili Cardinaux, Prélats, Commandem et 
Officiers, te jour de la eemaonie. Deidhs livres, hm sera en- 
dmmé m dideur de Ï^E^jh/t éti mit» ladite fondatkm, encioadaoi 
■ncoAe, dont ledit Gmd Tmetoner anm la d^:etl'mlte sem 
iiRi|uiiii appone ei vqpreieBic avoïc aoBreniR paf icqit vimier 
l'Oidie* aui diipteet et Goaventioiii le fefORt par chacun an, 
pMr 7 aroîr recours, t'en lervk et akkr en ce ^ bdoin aeia. 

LVIl. 

Le du Greffier recevra, escnra el enregistrera bien et tîdellemeni 
toutes les Provisions, Appointemens, Conclusions, Ordonnances, 
qui se feront auxdits Chapitres : fera et signera toutes Commissions, 
Lettres, Mandemens et Expt JiUons qui seront nécessaires , tourfumt 
et concernant ledit Ordre. Déclarant nulles, et de nul etiet el valeur, 
toutes ce!'e^ qui pourroient cy-après estre signées par autres que 
par iujr. Luy est inhibé et deffendu aussi, d'en signer et expédier 

(f) Le nom de sccTéîaire fut .substitué plu^ tard à celui de greffier. Par édit du 
mcm de décembre 1787 i« fiaaace de cette charge fut 6iée â 50,000 livres et le» 
Pin â |,ooottvni,4l anal powdraii d'awdet en evtieda t,ooo Kncf decon- 
■aode. 

(a) Ces livres des statuts, causes et ordonnances, ont été imprimés plusieurs fois. 
M. Colgard^daas sa Bi^Uotbèfut biraiMque, ûgaaklm Adkioasdc t )Si , 1 (94, léao, 
t$t9t iéiU iMi> 17^4* I74« <t *7tt' Li BibttolMwia ivpàiil* pstièdc 
yiariêande cti cicaiplaiiti «arviliiL 
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aucunes , pour quelque cause et occasion que ce soit , qu'elles 
n'ayent été proposées, délibérées, et ordonnées par ledit Souverain 
seam audit Chapitre gênerai de l'Ordre: dont il ser.i icn : laire 
registre certain, lequel ii apportera, et représentera en chacun 
Chaire (j). 

LVin. 

Il tiendra ami reglttie â part des informations, procez-veibauz» 
et cedules, seront rapportées audit Gbapitte, de ceux qui seront 
leçfis en l'Ordre, pour rendre téin<»gnage des preuves qu'ils auront 
fiâtes de leur Religion et Noblesse, comme aussi du jour de leur 
réception. 11 enre^strera pareillement les Mémoires qui hij seront 
délivrez par le Prévost de l'Ordre, tant des &uies et délits commit 
par lesdits Commandeurs et Officiers, pour nous les rapporter et les 
lire auzdits Chapitres, que des deoês avenus dHceux. Et promettra 
et jurera à sa réception, d'exécuter, garder et observer les dMSet 
susdites, sans y faillir. 

LIX. 

Tous ksdits quatre Officiers scnot Commandeurs, porteront ia 
Croix cousue en leurs habillemens, et une autre Croix d'or au Col, 
comme losdiia romnMindciiii 

(i) Pu lettres patentes du 26 mars 1786, il fat érigé en une commission à vie les 
deux places réunies de garde des archh'es et secrétaire du greffe des Ordres du roi fp. 
uveui de Adrien -Michel Biin de Sainmore, censeur rojral, qui exerçait depuu dix 
aw tt pnoUtt plan de coanii éa Oidni da loi pat coaniniM ptrllrâuin da 
secrétaire commandeur, avec les honneurs et privilèges de l'Ordre et la décoration des 
officiers non commandeurs. Cette réunion eut pour motif d'économiser les pensions 
dont l'Ordre était surchargé, de perptoier les instructions qu'exigeait le travail du 
freffe, d'MmwIa KOiîst au dép6l da iRkiNt émfHkmqiû éMMicat du secré- 
tariat, de procurer au secrétaire commandeur un officier qui pût le seconder dans les 
détails de sa charge, ainsi qu'en avaient les trois autres grands officiers et d'éubltr 
m «licier «yutt canclfae ptor d flUiu «a familks des cbevaUerset œmmiiideiira 
des eipédittOM ceitifito des pwii » ulia— de teir itouk» dii* l'Oidie. 



i 

! 

I 
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Dmntage» il j anra audit Oïdie ua Officier appdié Haaot Roj 
d'AfBCt de rordfeda Saint Eaprit (i), qmfenclM)isl,fittiaittpro- 
fenion de la Religion Catholique , honnie de btN»e f e noané e , et 
eipert en tetk charge : qui aura quatre cens éan sol de gages 
ordinaires (2) : portera une Croix d'or de l'Ordre, pendué au Col 
avec son émai!. li iura knu iaire un livre (f), auquel scr,^ni dé- 
peintes au viay les Armoiries, timbres et tenans de tous les Cardi- 
naux, Prélats, Commandeurs et Ofticiers qui seront reçus en l'Ordre : 
oh sous cliai.une d'icelies Armoiries, seront écrits leurs noms, 
surnoms, seigneuries et qualiiez. Et pour ce faire, chacun desdits 
Cardinaux, Prélats et Commandeurs, sera tenu luy donner un marc 
d'argent à sa réception. 

LXI. 

Quand il sera besoin de fmt quelque signification» oundenient, 
ou dénonciatioii 9 à 4)aek|Q*iin desdita GoanDandem et Officieny 
ledit Hcmit en ntta bdiaifigei et denppoiter an SoQTeraini en pkhi 

(1) par arrêt du Conseil d'État, du 19 mai i6}7, héraut, l'huissier et les autres 
oftcién de l'Ordre du Sauit-E^piit ne peavent être taxés à cause de leurs privilèges 
pov ici prte«t emprunts portés parte dèdmtlMda 18 dèoMAce Un ntiedi 
30 mars 1641 porte les mêmes défenses pour des impositions, à peine aux contreve- 
nante d'en répondre, et un autre do II déceabK i648 qui loainlknl le bàaatU 
i huissier dans la qualité d'écuyer. 

(a) Par édt éa Mb ds ilfciBlw 17S7, te finance de la charge de bêraut ni 
d'armes fut fixée à 20,000 livres, et les gages à l'intérêt de la finance au denier vingt, 
en ouue d'un droit d'execke de i,}i2 livres, lesquels conmeoceiont i courir le 
fanvier 1788. 

()) im osmitiHrks bOMs, qnafités et blasons de Tordre du Saint-Esprit, sont 

três-noinbTeux, mais excepté Martinean 'Mathuiîn . qui a publié en 16^2, in-fol , 
Paris, Les nom^ samom, qualitu a blasons du chnaUtrs du Saiut-Ssprit criez par 
MrJTIi^ inan aim MiM de IM« attaché aoti tton an racMi 
cette matière, noms puacm oepwtet que le livre trffidel dressé conformément i 
l'art. LX par le héraut de l'Ordre est aujourd'hui consen'è aux Archives de l'Empire 
eicoté M. M. 8]9, |o,a^ )''*4 ". Ces quatre volumes, petit in-4, sur vélin, contiennent 
toMB la anNMci pdnMa de» ctetalim atrac ktUasomdea aHaMntCtt.t «1 
s'éModcat dipab ta oiaikm da VOiàn fmqà*n tjty. 
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Chapitre, la réponse qui luy aura esté faite, et ce qu'il aura appris 
en son ▼oy^ge, oonoermot le bien, honneur et service dudit 
Ofdve. 

LXU. 

Nous ordonnons aussi, qu'il y aura un Huiisicr audh Ordre, 
lequel assistera iL la Cérémonie dudit Ordre, avec une nasse (i), 
qall poftera sur le col, laquelle sera £dte exprès pour servir andit 
Ordre. Il aura trois cens douze écns sol de gages ordinaires, qui luy 
seront pojez, tout ainsi que ceux des susdits Oflîden, par ledit 
Grand Trésorier (2). Ledit Huisner sera choisi fiûsant profession de 
la Refigion Catholique : et sera tenu se trouver aux Cbaphres qui 
se tiendront, pour garder la porte, et fiure ce qui dépend de ladite 
charge. 

LXIII. 

Avant le décès de lun desdits Officiers, l'élection de celuy qui 
luy succédera, sera faite par le Souverain : entre les mains duqud, 
il fera ses vœux, et recevra l'Habit et la croix, comme les Com- 
mandeurs, excepté les Héraut et Huisder, qui feront leur serment, 
et recevront leur Email et Croix par les nains du Chancelier» en 
présence dudh Souverain. 



LXIV. 

Les pensMOS desdîts Cardinaux, Prélats et Commandeurs, et les 



(f) U Mdoe dt M. BiriMt de JM7 nr le Wuêe des Smnrenfau donm la des- 
cription de la masse de Thnissier de l'Ordre dn Saint-Esprit (p. xxiii, lett. G). 

[Ti Les ga'jcs delà charge d'htiissîer des Ordres du roi furent portés h t,24S livre» 
par l'édit du mois de décembre 1787, plus l'ioiérét au demei vingt de la finance, 
qaiftittaèei 20,000 Ihm. 
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yil^Bi «MHni UIHJUi» ne pOHIMK OhIC OjpSH^K» ni iBPIy 

pMfqoahiieauNe^cetcNty dcemlsit pa« adîft dteM et 

decbenmi : cnooiet pir peminaon agiiée de la mim éaOamà 
M«ittre, etacdiée do Scem de l'Ordre. 



LXV. 

Voulons et entendons, que lesdits Cardinaux, Prélats, Comman- 
deurs ei Officiers dudit Ordre, soient cy-apres exempts de contri- 
buer au ban et arriereban de nostre Royaume, et de nous payer 
aucuns rachapts, lods, ventes , quints et requints, tant des terres 
qu'ils vendront, que de celles (julls pomront acheter, relevant de 
Nous : sans que, à roccamm des coustumes de nostre Royaume, 
portant que l'acheteur soit tenu payer le quint denier du prix de la 
rendttion du fief, il puii»e ^tie mcnne cboae querellée on de- 
mandée audits Cardinaux, Prélats» Commandears et Officiers dudit 
Onbty m pMdttenam i ccni, deaqMia ib mm fûm teadtet 
a cqaM ik M (i). 

(0 Les privilèges contenas dans l'article précédent et dans celui-ci, et ceux accor- 
dés par l*édk du aïois de ours 1 580, « que tous les cardinaux, prélats, co m aïad a iw 
«dMmqiilMiMéettcraM cf-^çiH raeai et atate «db OriM, MîMteide- 
mfurent toujoun et à perpettiité francs, quittes et exempts dp tous emprunts, sub- 
sides, impositioos, péages, travers, passages, fbrtitîcations, réparations, gardes et 
fMH de ffficft, dUMieau d ferteina, ni de CMnparoir, envoyer on conolbver m 

taa «I arrière ban qui iCfOftt levet tÊtUÊL WOfmm : qa'Us soient exempts de 

BOat payer I l'avciir aucuns rachapts , sousrachsptî quints et requints, lods. ventes 
Cl astres droits et devoirs seigneuriaux unt des terres et héritages q^u'iis vendront et 
■dm— m »C» pri viUits eat M caafiaaâi par teoi tas ynrfs tuÊUHit POrdre 
du s. Espritea 1S99« l6{8, 1661, 171 1, 172$, 1727. I7Î4, 1761; cependant sous 
Louis XV un arrêt du conseil d'Etat du 26 mai 1771 révoqua cfs privilèges, qui furent 
réubiis par arrêt du même conseil du jo aoAt 1786, uof la restriction apportée par 
fmtH de 1771 1 Pait. LXV, c^iiU^ qae tes m u fi k m aeondées paw les 
ventes ou ackais de tMM sliUdl^Mmiil aux seules acquisitions faites par les corn 
mandeurs w oftcieii «a fmm^ et ne «moi pas éesaéies Komm mnéom à kacs 
veuves. 
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LXVI. 

Datantage, nous voulons que lesdits Cardinaua, Pniatty Com- 
nawltuiaet OfiSders dudit Ordre, ayent leurs caoMB coaaaîMS au 
Requestes de noskn Palaûà Paris ( i) ; et loâiweiit de teoa et aea»> 
blaÛct privilèges, qae font not Offiden Dotrtiquet et Gomnia^ 
aau : detqnda privilèges, nom ferons eipedîer nos Letba et 
Déclafidei», peur estie pubUéei et eniegîstiéet, tant en noa Covs 
de Pariencot, Chantes dea Gemptea, etConn de noa Ayde% qae 

LXVII. 

Chaeon desdhs Gaidinanx, Pidats, Commandeurs et Officieia 
sen tenn piendie Lettres de pravîiMn^ scellées dn giand Sceau 
dudtt Oïdie, et signées par le Greffier d'îcetuj, pour luy servir de 
témoignage dn jour qoll anra esté associé audit Ordre. 

LXVIU. 

« 

Les Délibérations , Mandemens et Ordonnances qui se feront ès 
Chapitres généraux dudit Ordre, ne pourroni eslre valables, si elles 
ne sont approuvées et faites par l'avis des deux tiers des Comman- 
deurs qui seront assemblez; en comptant pour deux voix celle du 
Souverain; Et ne se pourront tenir lesdits Chapiiies , qu'il n'y ait 
quatre Cardinaux ou Prélats, et dix-huit Commandeurs presens, 
sans les Officiers. 

(i) Pu édit du Qioit demot is8o, tàêtM êtu privilèges des membres de l'Oidie, 
mari tu DÉiDiaa qat lit OBAMms, prilatt, a—tiiliiiii et MUtm, pcTinw 

cimes persoonelles, posMSf(rin»et hypothécaires, quand bon leur scmbleTa, tantes 
demandam %iPm ééfBaiiM, «t ceUes où ÎU voudKuu se joindre oa piendie l'aveu , 
charge, gantfli « défcMM, «d —im écfmt Itf eeneUen des TeqaéKi <ta Palai» 
i Paria, sans qu'ils soient tenasde plaider ailleurs, et qu'il cette fin leur seront 
àiét^ ri«'s lettres de committimus. Cei prîvilégaa «M élé i 
d'août 1669 et par édit de décembre 172). 
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LUX. 

Et ifin que le temps i venir, un chacun puisse connoistre au vrav, 
la Noblesse, vcrius cl munies de tous ceux que nous appelerons et 
associerons audit Ordre, Nous voulons, que tous le'idiTs; Comman- 
deurs, après qu'ils auront esté reçus, fassent faire en parchemin un 
Arbre de leur généalogie, et un mémoire des lieux nusquels ils nous 
auront servi : lesquels arbre et mémoire, ils feront signer et certifier 
par ceux qui auront été commis à vérifier et rapporter leurs preuves. 
Laquelle oen^catîoft contkndn te jour qu'ils en amront £ût rappait 
audit Chapitie, et Cùtmt ils auront vû et vérifié bien exactement 
kiditet pfcnm.; codant que ladite Genealo^ et ledit mémoire 
soient écrits et enregistres an Greffe de l'Ordre, et que te Greffier 
d'iceittj oertiSe aussi, comme lesdîts Gommandeuis Commissaires 
amont en noitre présence bk ledit rapport, pour I l'avenir y avoir 
icconfti quand l'occasion se présentera, comme A chose veritaUe, 
et à laqiaeUe il sen à jamais ajouté fojCt). 

LXX. 

Tous les ans, la Fesie de l'Ordre se célébrera le premier jour de 
Janvier, en TEglise des Augustiiia de nosire banne ville de Paris, 
qui est le lieu que nous avons choisi et destiné pour cet effet. Et si 
les affaires publiques de nostre Royaume ne nous permetloient cstre 
en nostre dite ville de Paris ledit jour, ladite Fcstc se célébrera où 
nous serons, en la plus spacieuse Eglise que faire (2) se pourra, 

(1) aie charge de généalogiste ht criée pn Hast IV, pov àima let |énéilQ- 
gi« et friie ks aiémoires à la place du grand chancelier qui éuit investi de cet 

fonctions. (V. art XXllV Plus tard, une charge d'historiographe fut instituée par 
Lottti XV, afin d'écrire l'butoire de l'Ordre et de ses dievaiim ; mais à en juger par 
ktoBvrages qri bobs 001 été UMa, nous povfon crafre q«e cane etofe fbt ma 
sfaiécure. 

{2] Depuis qiif lp<; cérémonie». Hf \'f)r(\îc firent dans îa chapelle du château âe 
Vcfsaiiics. on icsciva dans ie sanctuaire de cette chapelie des piacei pour ie piicut du 
coarent da Onads-AvgosiiM et pMr le ssoiMia; mb Q eit pnbaUe cen» 
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OÙ nom yoéem et cataidoiit «iw «e trouveM «i Minent tons 
ks Cardînaui, Piditi, Cmmtadem et Oflideit dndit Ordie, 
tHi n'oot antie ooMundement de nous. Et à mené qii*ib 
amverant en nottre Cour et sohe» ib en avertiront le Prévoit dndit 
Onbe, afin qoll fiKse préparer lenn ecottont en l'Bg&e o& ae fen 
ladite Cérémonie : UHpieUe conneooeca h veille dodh jour à 
vespres, où lesdits Cardinaux, Prelati, Commandeurs et Officiers 
accompagneront le Souverain de l'Ordre, depuis son Palais jusques 
à l'Eglise, ainsi qu'il s'en suit. 

LXXI. 

C'est à fçavoir, l'Hnissier marchera devant, le Héraut après 
THnissieri le Prévost, le Grand TkeMmer, et te Greffier, ledit Pré- 
vost an milieu des deoi antres» et le Chancelier seul après (t). Puis 
marcheront ledits Gommandeun, deux à deux, selon le nng qui 
sers cy-après dit. Après lesquels, lia ledit Souversin et Grand 
Maistre, qui sera suivi des Cardhiaux et Pidats qui seront dudit 
Ordre; ledit Grand Maistte et les Commandeurs, vestus de longs 
manteaux (2), ftSm à la ia^n de ceux qui se portent le jour de la 

rtser. e était tombée en désuétude au temps de Louis XV, car une lettre du R. P. 
Fourniei, prieur de ce couvent, eo date du 16 janvier 17)9, adrmée au comte de 
Saint- Florentin et appuyée d'un mémoire {Archha de l'Empire, carton M, 64], 
opose des léduMNioai m si^ ét Fficercice de ce droit, qai leur ha. namm k 
29 janvier 17J9, «dont ils usèrent à la cérémonie du 2 février t^'- !':irnée suivante. 

(i J Qjpod il y *mt des chevaliers aovioes i recevoir, ils prenaient ranK dans la 
pneaûott entre le chancelier et tes aBdnt ditffaBen. (Pour le cosMne des ao* 
▼kes, Toir l'art. XXiX.) 

(2) Par décision prise ïu chapitre tenu par Louis X!!! !e décembre 1619, il fiit 
arrêté que les H demeoretaieot à perpétuité sur les broderies des manteaux et sut 
amm4^m, «1 MéMbt de» rois Hevl ni ttHottl IV. u tonmt «micr des cJie- 
valiers techu^ par décision du chapint de roidmda 2 fènto 1777. « A partir dl 
T'f janvier de Tannée suivante, les chevaliers et officiers laïques porteront ^-n hiver un 
iaabit de vdoars noir sans broderie, doublé de soie noire, boutonnières uates avec 
boMQw d*or raKacaet. pareneais dlaUti teodét en or sur «m étofe desefefcrtt 
pareille à celle de h veste, qui sera aussi brodée et doublée de soie blanche ; manteau 
de velours noir doublé de soie noire avec des revers brodés sur une étoffe de soie 
verte, conformément au dessin approuvé par Sa Majesté ; chapeau noir garni de plumes 



* 



ArvBVMCBt. 

S. Michel, Je velours noir en broderie tout autour d'or d'ar- 
gent, ladite broderie faite de fleurs de lis et nœuds d^or^ entre 
trois divers chiffres d'argent ; et au dessus des chiffres , des 
MMMit et ttoii de In, ii 7 aura do finabes d'or semées. Ledit 
fmkl flMBimi sett garni d*un mamdflt de toile d'aq^t verte, 
^ sera cosvcit de broderie ttle de mesme façon que celle du 
pÊUk mÊÊÊMm\ itaerfé qoe an Keii dee cbiflrea» il y sen mis des 
celeabea d'argent* Uedita naatenn et eonielets tcrant denUce 
de talÎB jaune enogé* Et te poitefont leadka uuniem TMieutset 
du coné gauche, et rewertme sera du coeié droit, seton le patron 
^ en avens nn nue : ec peneront cnausses ec pooipoincis Diancsi 
avec fiiçon à la di ic retien du Conunandeur : un bonnet noir et une 
phine blanche. Sur leadhs manteaux , porteront à découvert le 
grand cellier de TOidre qui leur aura tà donné à leur receptioa. 
Pour te fcgud desdiis Offiden, le Chancdîer sera yètn tout 
ainsi que lesdits Commandeurs : mais il n'aura le grand Collier, 
ains seulement la Croix cousue au devant de son manteàu, et celle 
d'or pendant au col. Le l'revosi, le Grand Trésorier, et le Greffier, 
auront aussi des manteaux de velours noir, et le mantelet de toile 
d'argent verte : mais ils seront seulement bordez à l'entour de 
quelques flambes d'or, et porteront aussi la Croix de l'Ordre cousue, 
et celle d'or p«»Tidante au col. Le Héraut et l'Huissier auront des 
manteaux jiin, et le mantelet do velours vert, bordés de flam- 
bes, comme ceux des susdits officiers Ledit Héraut portera ladite 
Croix de l'Ordre avec son émail pendue au Col, ainsi que dit est. 

blanches ; bas blancs; pour la cWmonie de la Pentecôte, mêmes broderie-i ei doruTfS 
qu'en hiver, avec U diiérence qoe le fond de Kétofle, pout Thabit et le manteau, sera 
m wMÊilÊÊÊm Mkit. im dM«t mi cMMMrinrs poiunoe m Um ti <• lié 
«I hilÉr d<wt le fond sera pareil ï ciM Aa dwnitn, tm tebamii m^omte, miÉi' 
sans onieinents, veste unie, maaieau satts revm, chapcan sans plumes; et ceax d« 
cbcvilîes en cas de porta la deuils paniculien même de respect ne pourront 
^cMM^cf de iwMrcBt vaUNiBC ton^s'lli ^i^crait â propos É'asÉHEf É esot otrt^ 
monie. » Postérieurement à cene modification du 2 février 1777, il fut déâdi <|ue les 
vestes efes officicn seraient brodées comme celles des dievalim. Ce nouveau costume 
a été adopté par Chattes X, à l'époque de son sacit, comme on peut le voir dans 
lii* kme in mine dti f<i l w » ri ii tamwm «s tsmm U RiqÉt. 
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Et l'Hutsiîer une Croix de l'Oidre, mais plus pethe que celle des 
autres OBxâm» Au reiottr «lesquelles vespres, lesdhs Commandeois 
et Officie» iroiii k confesse, pour se piéparer à la Comnmmon qulls 
devront feiie le lendemain an matin. 

LXXII. 

Auquel jour lesdiix Caxdinaui, Prdats, Gommandeuis et Officiers» * 
acoompagneront de redief ledit Souverain au mesme Ordre et habil- 
lemens que dessus, i l'Eglise, o&ir la Messe : à Foflerte k laquelle 
nous oiÀnons autant d'tois au soleil comme nous aurons d'années, 
et lesditt Commandeurs chacun un écu sol; que nous avons dès à 
présent donnez et affectez k l'entretenement et nourriture des Reli- 
gieux novices desdits Augostins (i). Lesdits Commandeurs front 
ensemble à l'offerte, marchant, toutefois l'un après Tautre, gardant 
l'ordre de leur séance. La Messe finie, les Commandeurs et Officiers 
recevront en nostre présence, le saint Sacrement du Corps de nostre 
Seigneur. Exhortant lesdits Cardinaux, Evesque et Prélats, de rece- 
voir le précieux Corps de Nostre Seigneur ledit jour, devant que de 
venir à la Cérémonie^ ou après, ainsi qu'ils aviseront (a). 

. LXXlli. 

Les Commandeurs et Officiers, qui à cause de leur âge, débilité, 
ou indisposiuon^ ne pourront attendre à recevoir le saint Sacrement, 

(1) Une lettre du frère chevallier, procureur du couvent des Graïub-Au^ustiat, 
CB date da 14 novenbre 1760, adrenfe au comte de S. PtoreotfD, denindait î 

connaître la distinction qni existe entre la promotion et la réception, et i savoir i 
laquelle il devait percevoir l'offrande du roi et des chivjlîcrs. Il leur fut lépondu qu'il 
avsit été décidé ^ lea ofrandes seraient payées aux promotions et non aux 
réceptions, coauMlctrdi^euledeuttndaiem. 

(2) Henri IV demanda, en 1608. au pape Paul V de k délier de cet article, ce qni 
lui fut accordé par bulle du 16 février. Depuis ce temps le grand maître. les com- 
lUBdeun et officien n'ont pas été asueints à communier le jour de la féte de l'Ordre. 
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jusques à la fin de la Grande Messe, en avertiront la veille, à ves- 
près, le Grand Maistre : lequel commetira quelque homme d'Egiise 
pour assister k kodenaia au natia à ieiur voir racetoir k àt niât 
SaacneBC. 

LXXIV. 

Après lidîic Il€n6| St FBConduifQok k Gmid Miâilre en ton 
PaÛi, là oft ktdîtt Caidtnmi» Pidais, Coamnideiiit et Cbanee- 
Her de l'Ordre lensnt aitti, et ^snenmt I la tabk, et aux dépens 

dudit Grand Maistre, en signe d'amour. Auquel Palais, et en un 
lieu à part, sera au^si dresse une table, là où disneroni ledit Prévost, 
Grand Trésorier, Greffier, Héraut, et Huissier (i). 

IXIV. 

A llKiiie des veqiRS) keky SouveiiÎD, CanSnanx; Pid«ti« 
Commandeiaict OffideiSt par oidre, conune dit «t, portant man- 
teaux et maniekts de drap noir, excepté oelny du Sowrerain, qtn 
sera d*écatlatie brune moiée, sur lesquels manteaux aem to^ijoars k 
Croix dudît Ordre cousQe, comme sur les auires, iront en k mesme 
Eglise, oûir vespres pour les trépassex, et le lendemain madn iront 
oâirk Mené et k Serrice. A Toffifirte de kqueik Messe, kdit Sou- 
verain, et lesdits Commandeurs, offnront chacun un cierge d'une 
jivre de cire ; et estant à l'offerte, ledit Greftier leur dira les noms des 
Souverains, Canimaux , Ticlats et Coinmandcuis dudil Ordre, 
trépassez depuis la dernière cérémonie: pour les ames desquels celuy 
qui célébrera la Messe, dira d'abondant à la fin de l'ofTertoire, un 
De profondts. et une oraison des trépassez. Et au sortir de la Messe, 
leur sera donné à disner par ledit Souverain, comme le jour de 
devant. 

f i) C'est d'après une déclaration du roi du 26 août 1605, le prévôt maître des 
cérémonies, le grand trésoria et le greffier de l'Ordre furent admis à la uble de 
SiNaieiii* 
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II sera die»! leiditt joitn, en bdile Eglne, des ciia|»cU^ 
vne la écunons de ceni qui teront deœdez; au bas et denieie. 
desquelles chapelles, sera posé im banc coovext d*im drap noir, sur 
lequel seront rats les Colliers des Commandeurs trépassez ; et der- 
rière ledit banc, y en sera mis un autre, où demeureront, vêtus en 
deuil durûut le service des irépassez; et iceluy fait, nous apporte- 
ront et présenteront iesdits Colliers, qui seront reçùs par le Grand 
Trésorier. 

txxvu. 

Après disoer se tiendra le Conseil et Chapitre gênerai dudit Ordre, 
auqnel nous assisterons avec tous les Cardinaux, Prélats, Comman- 
deurs, et Officiers, et non autres, de qudqne qualité qu'ils soient. 
Et devant que de rien mettre en avant^ sen £ût serment solenuid 
par Nous et les assistans, de ne révéler, ni découvrir à personne 
vivante, ce qui sen dit, traité et conclu en ladite Assemblée, à peine 
d'esire privez de l'Ordre, et dedares tnûstrea et infimes. Udit 
Scmem fiiû, qni sera enregistré par le Gieflier dudit Ordre, sert 
proposé par la bouche dudit Chancelier, tout ce quH pensera et 
oonnoistra estre à propos et nécessaire, pour llioaneur, bien, accroîs- 
sement et conaervarion dudit Ordre. 



LXXVill. 

Avenant (ce que Dieu ne veuille) que le Roy, Chef et Souverain, 
tombât malade au temps de la célébration de la dite festt ei Cer^ 
mooie^ et que pour cette oecaôoo il n^f pAt aitîstert ea ce cas les 
dits Cardinaux, Pvebiii, Commandeurs et Officiers, ne délaisseiont 
de se trouver an service de l'Eglise : mais ne porteront leofs grands 
namams, ains seulement ieuis ColHe»; et neanmoini dorant la 
Geremonief fieront tenu KTtrencet an hant <Ui <jfà len préparé 



Digitized by Google 



A»PSJI1I1CBS. 



pour le Roy, luutuiiiii 4Lie s'il estoit présent. Et recevront après, la 
pension de leurs Commandes, tout ainsi que si sa Majesté avou esté 
présente audit Chapitre. 

LXXIX. 

Seront élus tout les ans trois desdits Commandeurs, qui s'appel- 
leront les Commissaires pour l'observatH» des Stutttts dudît Ordre^ 
dont Tun sera Ecclésiastique et les deux autres Laïques : lesquels 
l'amblerom tous les trois mois, le pfenier dimanche d*m desdits 
mcS$f avec le Chancelier dodit Ordre^ pour coofcffSf ensenbley et 
tenir Sa Majesté avertie de ce <|n'ils irou veni m «voir esté fint pv 
lesdto CsfdinanXi Prélats^ Conmandems et OfficîeiSi oontrevcnant 
èltehsikm dudh Ordre ; afin de fiûre le twil rédiger par eicrik, 
poor en finie puis après an prochain Chapitre, fidelle rapport i Sa 
dhe Majesté : auxquels sera VaiUé instruction signée dudh Souverain 
et dudit Greffier, de ce qulb auront à Cure durant ladite année. 
Lesdits Comnissaires amont aussi la charge d'avertir les nonunet 
pour entrer en l'Ordre, de ce quHs auront i fidre. 

LXXX. 

Et s'il est sçû, qu'aucuns desdits Commandeurs ayent forfait en 
leur honneur, ou commis acte indigne de leur profession ci de leurs 
devoirs : comme s'ils estoient atteints et convaincus de crimes 
d'heresie, trahison, fuite de bataille, sacrilège, volerie, détention des 
biens ecclésiastiques, et autres actes indignes de Gentils -hommes 
fusant profession d'honneur et de vertu, et ce par bonnes et suffît 
santés preuves : en ce cas, nous voulons qu'ils soient priva et 
dégnKlez dudit Ordre, et qu'il soit avisé audit Chapitre, à la correctioR 
et punition dioenz, selon que le cas le re<|ucni. 

LXXXl. 

Afin qnll soit mendre k toéjonih de l'élection que nom tvont 
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fûte de ladite Eglise do CouYem des Angustins de nostie dite 
bonne viUe de Puis» pour 7 oefebier les feitet de la cérémonie 
dndit Ordre, Nous avons ordonné et oidoanonsiauidits Religieux et 
Couvent la somme de trois cens trente-trois écos un tiers de rente 
par chacun an (1); dont seront expédiez et passez les contrais pour 
ce nécessaires ; à la charge qu'ils seront tenus dire par chacun jour 
de Tannée, deux Messes, l'une haute pour la prospérité et s an te du 
Souverain, des Cardinaux, Prélats, Commandeurs ei Glilciers de 
l'Ordre; et i'aut;e basse pour les trépassez dont nous chargeons 
nostredit Grand Aiimosnier avoir soin, afin que nostre intention soit 
suivie, et le dit service fait ainsi qu'il appartient. 



LXXXII. 

Bt parceque ledit Ordre est institué en Thoaneur de Dieu et du 

Benoist Saint Esprit, qui a pour agréables les cœurs humiliez, 

Ordonnons qu'il n'y aura au marcher dudit Ordre, ni aux scancco, 
aucune dispute pour les rangs; aîns que chacun marchera selon 
l'antiquité de sa réception. Sçavoir est, après nos Enfants et Frères, 
les Princes de nostre Sang, les Princes issus de maison souveraine, 
qtû sont Ducs, puis les Princes qui ne seront Ducs, et après eux, les 
Ducs, qui ne seront que Gentils hommes, en gardant l'ordre et ie 
rang qui leur est attribué par la création de leurs Duché : et après, 
les Commandeurs, selon l'antiquité de leur réception audit Ordre; 

(1) U MMie alloiée daoi m «Rkie a Ifl «vgMMte M i« Iravkr I74é de i,^^ 

Uvres pour faire 22,000 livres aux religieux et en jouir aux conditions de cet article. 

Dans !<• rhflpitre du i février I7(6, fut acceptée la concession à perpétuité par 
les Augiuuns de Fans, de quatre miics du couvent pour y mettre les poruaits et le 
dépdc éti pÊflm <i aicUm 4et Oidna 4a ni, mejûmm «w rtu fti i fcwi de 
100 livres. 

Une aKcmblée des commissaires de l'Ordre, du 7 juin 17; 8, décida que le secré- 
Utre écrirait aux familles pour faire placer le portrait des morts dans les salles ; si 
éÊÊÊ roftinlciir, eopleocnic w portnitqvdtooqieqai le icnildMgaéqae pu tt 

nom et les armes du repr-'^cnté ; vjr le; ivailtt OS le i faed nit J«W UltoWt jan^k 

ce qu'Ui eussent satisfait à cette dkision. 
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sauf pour le ref^nrd de cl jx qui ont esté par nous choisis et élôi 
pour entier au prcscr.t Ordre dès la prenii- rc institution d'iceluv, 
lequels garderont le rang de leur réception en l'Ordre de Saint- 
Ifichd, «OOK ^ik icçotvoit i'iiabit dudit Oidre après ks 

LXXXIII. 

VoidoDi et cMndoQii qne lafin C ownBdtyfi tfsnt et iko- 
Mut cj'ii^i'ii en tout ben và m^» uiMiieft et piengiiivei, ^jse 
todaent «voir tct dwvalici» de l'Odie de S. MiciMl : dedannt 
qaeceotqutienmClwvilimddtttOidiedeSiiiiMii^ etCo0> 
nindeiiii de cdii^ dn S. Esprit, piecedeioiit ceux ^ n'anmit 
que l'Ordre dndit S. Mîcliely attendit qulb flom bonores des deux 
ensemble : s'entendant toutefois ce présent artide, pour les Seignears 
et Gentils-hommes seulement, qui n'ont autre rang, ni séance, que 
celuj qui leur est acquis par l'Ordre. 



LXXXIV« 

Tous lesdits Prélats, Commandeurs, etOffidert porterDOtà jamait 
la Croix cousâe sur le côté gauche de leun Bianteauz tobei, et 
antres habillemens de dessus : Nooi seul et nos succesietin, la 
porterons aux habiUemeot de dessous, au miUea de l'estomac, quand 
bon nous lemUera, et en ceux de dessus an côté gauche» de noesme 
gnmdeur que kadits Commandeurs. Elle aéra hkt en la forme d'une 
Croix de Malte en broderie d'aigem, au milieu de bquelle D j aura 
une Colombe figurée, et aux anglei, des rris et ficmi de Ks, aussi 
en broderie d'argent, de la gnmdeur, et selon le portrait que Noos 
en avoua fiât Ame. 

LXXXV. 

Les dits CanBniuXi PielalSf GommandenniCC OffiueiSi porteront 
aussi une Cioix dudit Ordre, pendante au col à un ruban de aoye 



Digitized by Google 



AFPB1I0ICBI, 



«47 



de couleur bleuë céleste, ladite Croix niissi faite en !a forme de celle 
de Malte, toute d'or, emaillée de blanc par les bords, et ie milieu 
sans énnil (i). Dans les angles il y aura une fleur de lis : et sur le 
mliea, ceux qui seront Chevaliers de l'Ordre de S. Michel, porteront 
la nar^ dndit Ordre d'un côté, et de Tautre, une Colombe, qui 
•en poftée des deux côtez par lesdits Cardinaux et Pidatt, et ceux 
qui ne seront dtidit Ordre de Saint-Michel, 

LXXXVI. 

Pour marque et connoissance dudit Ordre, et des Commandeurs 
qui en seront, Nous donnerons à chacun Commandeur un collier 
d'or, fait à fleur de lis et trois divers chiffres (2) entrelassez de 
nœuds, de la façon de la broderie du manteau ; lequel collier sera 
toûjours du poids de deux cens écus ou environ, sans estre emicfai 
de pieiTeries, m autres choses : et ne le pourront ksdhi Conunan- 
deurs vendre, engager m aliéner, pour quelque necctnté ou caate, 
ni en quelque manière que ce soît> ains demeurera, sera et appar- 
tiendra toftjoois audit Ordre ; et seront tenus les hérîtien desdita 
Commandeurs qui seront décédez, le rapporter et remettre èi maint 
dudit Grand Trésorier de TOrdre, trois mois apiéa leur deoet an 
plus tardf duquel Tïeiorier ils letirenmt récépissé pour leur dé- 
chaige (ô> 

LXXXVII. 

Tous lesdits Cardinaux^ Prélats et Commandeurs dudit Ordre, 

(1) Pv décUoaiMiie m dtapitre lerai Paris le sa mai 1 580, il fol mké qi» 

tons !m commaRffeuTS îronvés sans fcur croix seraient passibles d'une amende de 
10 icus chaque fois, et {o si c'est un jour de féte, qui saaient donnés en anmdoe 
auc taadi-Avgodii. 

(a) Des trophées d'armes furent ajonls k h pfaKt 4m cUim, pv êUUkm 4a 
chapitre tenu i Rouen !e 7 janvier t ^97 par Henri IV. 

()) Qti article a été aussi modiûé par décision du chapitre ep date du }i décembre 
1(1^ tt a «I «iM qM kl H dcnemM i perpétailé m IH Matoi éM ona- 
MMX ti ■« la «Dllieo d'or, fa ■àmi» dM Nii mai lu Hcmi IV* 
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leront tenus à ter réception fournir et pajer it-mains dodk gp«id 
Trésoiicr^ la tùmm de dk écoi toi , letqMb dit écot bom ïïnm 
dès à piMt WMCS an GOWCK deidits A«|BaiiBt. 

LXXXVIII. 

EtpoQrceqtt11eitraiMiiiiaUe,qBectiiiqiHMnalatt ' 
lement dédier A Dieu, et en pofter «gne eUmnr^toicBt tmém A 
plut giiDdtt pnem et esMckes apinnelt 4|ne les anuci, Nooi 
eihoitoiis et ptiom tant qu'a noot en poaaÛe, tMt oeu dndit 
Oidre, à ae nmiie acrignen d'aaaiater dumn {onr devoteoMut an 
aaitt aacrifiee de la Mette, alla ont le aaojen et le bîair : et aoz 
{oqra de featea, 1 la celeb t ati oi i dn temce 4ivte. Kaia açadwnt 
qu'ils sont obligez à dire cfaactm jour, m ChâpeUt ênn tàum (i), 
iju*ils porteront ordinairement sur eux, et les Heures du saint Esprit^ avec 
les Hymnes ci Oraisons qui seront dedans un livre que nous leur don- 
fierons à leur réception : ou bien les sept Pseaumes penitentiaux, arec les 
ÛfUiSofiSf qui seront aussi dans ledit Livre : Et où ils seront défaillans 
aux choses susdites, seront obligez de donner une aumosne aux 
pauvres Plus, nous leur enjoignons de ne faillir, deux foi*; l'an pour 
le moins, se confesser à personnes constituées en auiotiie en 1" Eglise, 
et recevoir le précieux Corps de nostre Seigneur Jesus-Christ, 
au premier jour de Janvier et fesie de la Pentecoste; ordon- 
nons que esdits jours, et tous autret, esquels par deYOtkm ils com- 
mmiieroot en quelque lieu qu'ilt ae trouvent, ils soient tenut duiant 
la mette, et icelle Communion, poiter le Collier dudit Ordre ; tur 
peine contre ceux qui dé&udronten mie metne annéeà commuiiier 
etdita deux joon, de perdre le lerenn de leur Canuiiaiide dnmit 
ladite année. Et oCi il «dvieodrott, qu'aucuna dcadiia Commandrart 

(i) Le dizain du roi LouisXVl est consen'é au Muséf des Som'erains ; sa loirir-r 
est de 200 miU. a Le duaia est ua petit cbapelet composé de dix boules ; celui doot se 
•mak le lol Louii XVI ctt noMl«B toie blsM; les kwles soot dlvofav et I use 
beole plat fm «tt attachée une croix, ayant la forme de celle de Malte, d'ivoire avec 

mt tmagç îcnlpréc du Saint- F pTiT Le dizain du roi fait partie de Tancien fonds ét» 
collections du Louvre. » (H. aarbei de Jouy. Notict dit Mtuà duSmurmu.) 



et Ûfnciers persévérassent trots années consécutives à ne communier 
esdîts jour!? , en ce cas la Croix et l'Habit dudit Ordre leur seront 
osteZy et pour telle volonté endurcie seront privez de l'Ordre. Mais 
à ancim d'eux 7 faut seulement à Pane desdites deux fois en une 
année» len retenu des fruits de sa Commande la cinquième partie du 
revenu d'une année. Partant lesdits Cardinaux et Prélats seront 
tenus jurer tous les ans au Chapiue car leurs saints Ordres, et les 
Comniandeun etOffiders sur les saints Evangiles, avoir ûût leurs 
PAques esdhs deux jouis de Peste. 

LXXXIX. 

Nous, et lesdits Commandeurs, porterons toûjours le grand Collier 
de rordre, aux quatre Pestes annoeUes, quand nous irons à la 
messe, aux processions geneiaies, et aux actes publics qui se font 
aux églises , et és entrées que nous ferons ès villes de nostre 
Rojaoïne, esquetles U y a Cour de Pattaent : et pmllcflMat 
toutes et quames fois qnll leur sera ordonné par le Souverain de 
l'Ordre. 

XC. 

Tous lesdits Commandeurs et Officiers seront tenus lUNis venir 
trouver toutes les fois que nous les manderons, accompagnez selon 
leur qualîtez, pour servir auprès de nostre Personne»! la deffiense de 
nostre P07 et Religioa, et de nostre Estât. 

XCÎ. 

Estant cette Compagnie et Société instituée en HxNmeurde Dieu» 
lequel nous commande et enjoint d'exercer toute Maternité et dilec- 
ikn les nos envers les autres^ Noos ordonnons aux Cardinaux» Pre> 
Jais , Commandeurs et Officiers dudit Ordre» de déposer dès A pré- 
sent toute espèce d'envie, inimitié et nmcone» qu'ils pourraient avoir 
les uns contre les autres, pourdoresnavant et à jamais vivre enan» 
biemem en toute vraye et bonne amitié, concorde et mioa, conme 
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iem qoaitet et vcftm le aerim, et le lien de ft^^ 

XCII. 

Et m woem débat oa oontentioii sonrenoit par ^-aprèt entre au- 
cuns Coeiwudideaii on Offiden dudit Onlre, dont vraj-ieniUable- 
nent Pon peut donter que voje de Cût le peut ennrivre, Noos pro- 
metUHtt, que la cboee venue à nome eonnoinance, noot deflèndfona 
incMitîncnt par noe lettrei* aux partiet, toutes TCjes de fidt, et que 
ksdîls dâMts seront par nous vuldez ettermlneK, par Paris desdiis 
Confines et Commandeurs qui seront près de Nous, le plustost qae 
faire se pourra, lesdites paru.i ouics en ce qu'wl.es voudront dire 
l'une coiure 1 autre : lesquelles seront tenues à cette fin d'y compa- 
"^oir, ou Procureur pour elles, et obtempérer à lappointement qui 
sur ce sera fait par nous et lesdits Commandeurs. Sauf par tout 
le droit de liautesse de nosue Justice et autborité Rojale, et de nos 
successeurs. 

XCIII. 

Et en cas que ladite querdie ou débat ne poisse être vuidée avant 
la cerenonie, et qu'il y ait A l'occasion de la «fite qoeieUe quelque 
rancune ou inimitié entre lesdits Commandeurs ; ceux qui auront 
la dite querelle, ne pourront durant icelle assister à la dite céré- 
monie. 

» 

XCIV. 

Nous ordon no ns aussi auxdits Cardinaux, Prelats, Commandeurs, 
et Officiers, s'il vient > leur connoissance y avcnr querelle, débat, ou 
contention entre deux confîeres dudit Ordre, nous en avertir diligem • 
ment, afin d'y pourvoir. 

XCV. 

Après avoir esubli et statué en cet Ordre, ce qui Nous a semblé 
eatieplns nécessaire et impoitmrt, il est asal-aiaé d*anF«ir par nieame 
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moyen prévû à iKtliter tootes les exécutions qni y tenmt necet* 
laîres, et que chacun jour, aidant Dieu, l'experienoe nous montrera 
ce qu'il j faudra ajouter et interpréter. Au no yen de quoy, avoni 
remis Nous et i nos successeurs, de pouvoir faire, et establir toutes 
lois, statuts et autres ordonnances, qui se trouveront saintes et 
raisonnableSi et icdies incorporer et ajoftter au livre de nostre Ordre : 
pourvû toutesfois que les dites Ordonnances ne changent, altetent 
on diminuent en rien les choses ja par Nous estabUes et ordonnées, 
et principalement celles que nous tenons inrewicables, et desquelles 
nous avons fidt serment de ne nous dispenser jamais , et qu'elles 
soient lûês, publiées , et registrées , ès Assemblées générales de 
l'Ordre, qui se feront par chacun an, et approuvées par les deux 
tiers ùcs CommanJcuîs qui s'y trouveront. 

Si promettons pour Nous et nos successeurs Rois de France, 
Chefs Souverains, Grands Maistres dudit Ordre du Saint Esprit, gar- 
der et accomplir à nostre pouvoir les susdits points, articles, ordon- 
nances et constitutions cniierement, inviolablement et à toûjours, 
selon le vœu et serment solemnel que nous en avons fait. 

En témoin de quoj, et à fin que ce soit chose ferme et stable à 
toûiours, Nous avons signé ces présentes de nostre propre main, et 
à icelles fait apposer notre scel. 

Donné à Paris au mois de Décembre, l'an de graoe mil cinq 
cens soixante^-huit, et de nostre règne le cinquième. 

Ainsi signé : HENRY. 
Et m le reply ; Par le Roi, De Neuf-Ville. 

St pbu bat. Visa, A suBé âttffâadSetM ir cire vtru^ pmdm 

àttcsdt seyt nrtt a rouge. 
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OBJETS AYANT APPARTENU 

A 

L'ORDRE DU SAINT-ESPRIT 

CONSERVÉS AU MUSÉE DU LOUVRE. 



NoÊU empruntons à la tâiMUtti Notice des antiquités, oliicls da 
mojen Âge, de ta Renainaiiee et des temps modernes composant le 
Mustt DIS Sou^tRAiiiSj par M. H. Baibet de Jovj, Ut âiuàk 



CHAMBRE DE PARADE (i). 

Lorsque le Musée des Souverains a été fondé, le Garde-Meuble 
da la Couronne avait en sa possession, et tenait en réserve, les part- 
■MBls d'âme! de Tordre du Saint-Esprit, les manteaux de céréoMue, 
pMenrs objets se rattachant à i'oisteMe do l'oidro et inléwmiiH 
pour UNI lûsiûiie* 

fls ont Hé féonitet eipoeéi dane h ckaabiv de pende. 

Ilseompranett: 

Uttrk a. — Partmai tU Vaatd dt l Ordrt du Soiat-EsprU, — > 
(Oimndociioo. 
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L'AimoBcatioa eil k sujet du motif central, simulant un tableau de 
famt cvale en tapisteik tiiiée d'or et brodée de soie. Les écustont 
qui sont sur les côtés sont les armes de Henri III, fondateur et 
pand-nudtre de Perdre. Cet armes réunies de France et de Pologp^ 
liibuaii^ dont Henri» duc d'Aiçou, arait été roi par Section» et 
pendant unan^ avant de régner sur la France, aoot surmontées de 
la couronne rojrale ; elles sont entourées des colliers de Saint-Michel 
et du Saint*Esprit« Le fond de soie yette, sur lequel est potée la 
tapisserie et sont rapportés les écnisons, est semé de flammes d'or» 
par dlnsiott aui langues de feu qui descendirent du del sur les 
apôtres lorsque le Saint-Esprit leur apparut. Les diilbts brodés 
avec de l'argent, qui forment, mêlés aux fleurs de Us, un encadre- 
de l'Annur.Liaiion, et les mêmes chiffres qui se 
trouvent sur la bordure du parement d auicl, entourant l'image du 
Saint-Esprit ou alternant avec la rosace qui renferme la colombe, 
avaient une signification dont le roi s'était réservé le secret, et qui 
n'a jamais éié bien expliquée. L'on y distingue les initiales de son 
' nom, de celui de sa femme, le monogramme de la vierge Maiie. 

LlTTRE B. — Tenture du réhible d'autel de l'Ordre du Saint-Esprit. 
— • La disposition est la môme que celle du parement d'autel; les 
écussons armoriés, les flammes semées sur le fond, les emblèmes 
et les chiffres sont semblables. Le tableau central est seul changé 
et représente l'Esprit Saint apparaissant à la Vieige Marie et aux 
Apôtres. L'Église célèbre le souvenir de cette journée par une féte, 
qui est la Pentecôte, et Henri m, en fondant un Ofdie quli plaçait 
sous la pnilectîoa du Saint-Espiît» se plaisait H mnanpier qu'il était 
né te jour de la Pentecôte» et, le même jour, tmSt été ooauné roi 
en Pologne et en France. 

LiTTiiE C. » Dait ii Pamd ék Samt-Espra. — * L'on y letrauve 
les écussons armoriés, les symboles^ les ornements et les cbîffits 
que nous avons décrits sur le parement de l'autel et signalés sur la 
tenture du réuUe. Ce qui distingue le dms, c'est, au centre de son 
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plafond, une upisierie de «Me et d'or où l'on voit te 8aîii|p-Ei|iat} 
sont l'image d'une celombe, planant dana on ciel lumineux que 
cîrcoQacrit une counmne de nuages, desquela loitent les têtes et les 
ailes de huit anges qui Pentourent. 

LiTTiiK D. Dés tm Itqoii tàà âsus h ni, ffânà^ntSttê iâ 
Corén, kfup^U rtee^mt m chmiur, — La couleur de l'étoffe, les 
flammes d'or semées sur le fond, les symboles et les chifiies des 
bordures, sont la répétition de ceux qui décorent le dais de l'autel. 
Au centre du plafond est une colombe planant, entourée de rayons, 
brodée sur un drap d'or, 

Lbttrb E. — Tapit da pa^e sur iuptel êuàt posé It Unt des 
Sra^Us^ — Au milieu est un Saint-Bsprît d'argent, brodé sur or« 
Le fond veit de l'étoffe est seaaé de flammes d'or* 

Lbttrb F. Tâpis namnâat U pnê-Diea nyd fiu iuùt plaei 
ious le dais» — Les flammes d'or semées sur le fond vert, les écus 
armoriés de France et de Pologne^Lîtliuame, qui se voient au centre, 
les colliers de Saint-Michel et du Saint*Bsprit, qui sont brodés au- 
tour des armes, les fleurs de lis, les chiflîes et les monogrammes 
qui fonnent la bordure, sont tels que nous les avons déjà décrits, 

Lbttrb G. — Les mêmes ornements se retrouvent sur le coussin 
posé sur le degré du prie-Dieu* 

tBTTRB H. — MoMtaB du ffand-méln de Pordre da Saim-K^* 
C'est le manteau do rot Il est oonfonne aux prescriptions do 
statut LXXI 

« 

Lrttrb I. <— Manttwe «fiw thneéur de Pwdre du SaifO-EspriS, 
^ II est, comme ceux des commandeun, semblable à oehii do 
grand^mitoe, mats la cfoîx est cousue au devant do manteau. 

(0 lia été placé au mni'u de h r'^nd?! jrr-^ir , ^31 '.1 -Me de la " n mii f f l t l f, 
pièt de l'MDoie du lot Ucwi m, déaûe sous le ooméro ji de U notice. 
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Lettre J. — Manum éfêm domm a nde u r ptMtét l'vréfi duSaM' 

Ltrnut K. — MmHêM êmt wmmiàm gtâH trkêtkr dt Perdre 

du Saint-Esprit, 

timaL. — MêaiSÊB êfmffiffmdêPmdiêdÊ, SâuhBtfriL 

Lettre M. — Manteau d'un héraut roi d'armes de Tordre duSaini- 
Esprit. — Le héraut et l'huissier avaient des manteaux de satin noir 
et le mantdet vert brodé de âammes comme ceux des o^ders. 

Lettre N. — Collier dt commandeur de l'ordre du Saint-Esprit 
— Le s: jiui LXXXVI prescrivait qu'il devait cire i> Ua a ileurs de lis 
et truu, divers chiffres entrelacés de nœuds, de la façon de la bro- 
derie du manteau. » 

LiTTRK 0. — Mmt (2) que portâit dânt lit tirimmtt Vkmsmr 

de Vordre du Saint-Esprit. — EUe est d'argent doré, ciselé, ornée de 
figures en ronde bosse et de quatre bas-reliefs travaillés au repoussé; 

elle a été ùiic exprès pour le service de l'oidic, con'ormen'.eni au 
Statut LXII, qui en détermine l'usage. Elle se poriait appuyée sur 
i'épaule. 

La couronne royale la surmonte ; l image du Saint Esprit est 
répétée quatre fois, posée sur la corniche de chacune des faces du 
petit monument qui renferme dans ses entre-colonnemenis les quatre 
bas*re]k£s représentant les cérémonies de l'ordre. Quatre anget 
accroupis soutiennent de leur tète, de leurs ailes et de leurs mains 
lei aaglct de Tidictile, et daat la ^orge que fome la moulure, dont 
ib épousent la courbe, Voa trouve ciselée quatre foii roue des 
deviies de Henri III : le corps de cette devise ett de trois couromiet 
dont deux aom contnie ea terre et la troisièiiie dans le del, car elle 
eit entourée d'étofles ; Vim consine en troia moia : mamit oltiva 

(0 I' placé sur le manteau du roi, dans !j grande salle de la monarchie, 
^a) U susse est reofennée dans la giande armoire de la saUe de la monarchie, 
piÀ4tiokjcisdicilisieMlMnniéros 7} » 9<* 
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casA [la deniièfie reste dans le ciel,] parce qu'ayant été deux fois 
roi sur la tcne, en Pologne, pois en Fiance, H n'attendait plus qne la 
couronne du cbtétîen. En llionnettr de la double royauté, les armes 
de Henri III, qui sont apposées pins bas, surmontées de la couronne 
royale et entourées du oollier du Saint-Esprit, sont de Fiance et de 
Pologne. Les écussons sont émaillés. Des armoiries semblables, 
flnns de plus grandes propoitions, décorent le platean sur lequel est 
posée la grande couronne qui termine la^ masse. 

Nous avons indiqué les quatre bas-reliefs qui sont le plus grand 
intérêt de ce travail «i'orlévre Sur 1 un d'eux est représenté l'ordre 
de la marche qui avait Heu lorsque les cardinaux, prélats, comman- 
deurs et officiers accompagnaient le souverain de l'ordre depuis son 
palais jusqu'à l'église, la veille du premier jour de janvier. « L'huis- 
sier marche devant; le Hérault après I huissier, puis le prévôt entre 
le grand trésorier et le greffier : le chancelier seul après... » Ils vont 
entendre les vêpres pour se préparer à la communion qu'ils devront 
fiûre le lendemain. 

Le sujet du bas-relief suivant est la réception qui était £ute, la 
veille du premier jour de )anviery après les vêpres entendues. Le 
roi est placé tons un dais, près de l'autel, et il présente le collier 
de l'ordre i l'élu qui est agenouillé et fait son vom et serment, en 
posant la mafai sur le livre des évangiles tenu par le chancelier : 
l'élu est vêtu déchausses et pourpoint qui devaient être de toile 
d'argent, et l'on voit le manteau et mantelet de l'ordre qui lui seront 
romis par le roi entre les mains du prévét et du maître des cérémo- 
nies. 

Sur le troisième bas-relief est représentée la communion donnée 
simultanément au roi souverain de l'ordre par un cardinal, assisté 

de deux ^uélats, et aux commandeurs et officiers par un prélat et 
des frères Augustins. L'on voii dans les mains des officiants plusieurs 
des vases sacrés et objets (i) au service de l'église que nous aurons 

''■) Renfermas dar^ < .-> grande armoirs de la salie de II BUMMldlk, Ul lOltcaDipril 
Aèos ootie Notice coue les numétos 87 et 96. 

17 
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occasion de décrire, cooMM àysm été exdttsiveiMl à i'ma^ (k 
l'juitel du Saint-Esprit. 

Sur le quatrième bas-relief est représenté le dîner qoi «raitlieu le 
pitfflier janvier, après Umesse, dans le palaia du«omnm. Le ni 
est seul à une table wom lUi dais; les plats sont ÊfpottH par les 
officiers de sa flUMoa. 

Les chite et aaaUèacs scdb sur le bêioo de la «aMe sont : ]« 
lettre H, initiale du nom de Henri, la coaconoe royale, les palmes 
dndirétîea, laflenr de lis de France, la croii dn Saînt-Eipfit, les 
flannes de la Pentecôte. 

LiTTRi P. — CâmâU 4t U mêsu fu portaU dans la céréiÊOtm 
fkaiitm de fordn du Saial'Esp'U, — Soie verte farodée de flamnes 
d'or. 



SALL£ DE LA MONARCHIE. 

73. — Statuts de l'ordre du Saint-Esprit au droit désir ou du Nœud^ 
institué à Naples, m i,3^ipp4r Louii di TarmU, m dâ JkiUêiiÊ^ 
diNêflu tidêSiàU. 

Louis de Tarente était arnère-petit-61s du roi de France Louis Vllf, 
et c'est pour cette raison que la république de Venise, qui, en 1573, était 
en possession de ce livre curieux^ l'offrit eo présent au roi Henri III, 
revenant de Pologne. 

Mtouscrit wr vélio io-folio. 

Cenanoscritestdeneaf Mlleti. Le verso du pienier Mllet 
est en t i èremen t couvert d^me grande peintore. Les Imft autres sont 
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«trlenrncto et leur ▼eno déooiéi d'encsdietnenti pcîiitt et de 
UèMiombiciiecs luniitaiet qoî loateoMées dans letene^cliaciiiie 
d'eUei étuit reipltcràm par lou^ du atatiit qu'elle acooiapafpe. 
Ces statutt sont en langue française 

Cet eofnge o'ayaat qa'sa iatM seooadaire poar Vùràn doat noot noos 
flCcapiN», aoat itarcyaas I b aaticedeM. Barbet de Jouy et aa fKHtiaû^ 
de ce BUBUfCiit paUié par M. lé coaite de Viel-Gasiel, Paris, Eagelaïaa, 
i8)4y qui doBue d'aae ttiaiire inèi toadae la deseriptioa det aouibreuseï 
uûuistaKS doat cet ouvrage est caridiL 



74. — Pro/ajiO/ï des chevaliers^ commandeurs et officias de l'ordrt 
du Saint-Esprit, ùgjtUe par U roi Henri lU^ fondateur et souverain 
grand maitre, 

Maaiucrit sur véim. 

Il est composé de quiiuiilfr deui feaâleiSy <|oiy dtant Bunéraids 
t/ÊL vecio et an tciso^ sont compris oe 1 a bj, n praessMii «e 
frïloetepasconlBiidieavsela fMmale ét satment, m écrite 
csteie uB uvre. 

Nous avons reproduit ia profession de foi en entier en note sous l'art. XX 
des statuts. 



75. — Grand sceau de i' ordre du Saiat''Esprit, 
ttitmèm 0,111. 

Noas en arau doaaé la descriplioB wm Part. XLIV dei siiMs. 



Digitized by Google 



t60 APPENDICES. 

76 1177. '^AniÊifùnÊÊàêtt rvUfwt, «bMt m XIV Mi, Ht 
êmâffmtmm roi Htm I//, Ui ûéométk foftf S«mI- 

HMMT 0,19e. 

ib iont d^ufott doié cl invaiUét aa repooné; let otiMiîoni 
tOBt pcÎHto en tons de cfaitii , lli ns diflèieot entic eu pv rien 
d'ettêmiel ; let rdiqnaires de criitel de rodie qn'ib tienoem dam 
km nuat aom «emblables pour tous deux; Vm porte un m dn 
biai denmt Lnc^ l'antre nne cèle de laint Sébaitien. Les iietannet 
énainées sor let exttémitét dei rdiquiiret donnent à penser qu'ils 
ont appartenu aux ducs de Bretagne, dont les hermines sont les 
armes, el asuppoier que Li duchesse Anne, encpousant Charles VIH, 
les a transporté^ du palais de son père dans le ire&or des rois de 
France. 

Henri III, en en faisant don à l'auiel de l'ordre du Saint-Esprit, 
a fait appliquer sur la base un écusson, de forme ovale, sur lequel 
sont gravées ses armes, qui sont : deux écus accolés, le premier, 
de France, le deuxième, de gueules à l'aigle d'argent, couronné, 
BnaAfié et becqué d'or, qui est Pologne : parti de gueules à on ca- 
.vah'er aimé d'argent, tenant une épée nue en sa main deHie, ei 
«I lettre un écu d'azur à une double croix d'or qu'on nonnte 
patriarcale, le cheval bardé d'aigint, bootté d'ainr et doné d'or» «pu 
mUdmme. 

78. — Reliquaire exécuté aa XV* siècle, axant appartenu au rot 
Hmi W, qui Va caasaai i àê l'ordre du Sêiat-Esfrit. 

Hauteut 0.4^0. — Laigeui 0,140. 

Il est d'argent doré ; les ligures en ronde bosse qui y sont grou- 
pées par étages sont émaillées; les niches dans lesquelles sept 
d'entre elles sont assises simulent Tazur du ciel et des nuages 
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bUncs qui s'en détachent. Dieu le Père occupe le centre ; ses deux 
mains, que l'on voit relevées à la hauteur de sa poitrine, suppor- 
taient les leliques, qui étaient renfermées dans un tube de cristal; 
d'autres leliques, disposées de mèm, étaient placées dans les flwns 
et sur les genoux de la Vierge; lésus^Christ, portant un étendard 
anctftre, et dans la main gaoclieiineperie qui r eprisente le monde, 
occupe te fidte du petit monument. 

Les deux saintes que l'on voit debout, aux côtés et un peu au- 
dessous de )a Vierge Ifarîe, sont sainte Catherine d'Alexandrie et 
sainte Marguerite, reine d'Ëcosse. 

Les quatre saints, diq>osés sur deux étages, à la droite et à la 
gauche de Dieu le Père, sont désignés par les emblèmes qu'ils por- 
tent; on couteau, une lance, une clef, une épée : samt Bamabé, 
saint Jude, saint Pierre, saint Paul. Une seule figure reste ^ nom- 
mer; elle occupe dans le reliquaire la position que réservaient les 
donateurs an patron sous b. protection duquel ilsae plaçaient; la 
sainte que l'on voit placée ici« au-dessous des pieds de D|en le Père, 
ayant un livre dans une main et dans l'autre une petite tour, est 
sainte Barbe. 

Leiperies qui décorent le petit monument sont orientales; les 
pierres fines montées sur des griffes qui l'enrichissent sont des rubis 
etdessapbhn 

Henri Ht, en faisant don de ce reHqnaiie à l'autel de l'ordre do 
Saint*Bsprit, a fiât appliquer sur la bue un écusaon de forme ovale, 
sur lequel sont gmvées ses armes, qui sont deux écos accolés : le 
premier de fVaaer, le deuxième de PotopU'Litkuùm, 

Ce reliquaire a été dessiné et gravé par Jules iacqoemait pour 
notre tUcml des dmmtt tt Jofonx dt la Commit (i). 

(0 M» iSéf . A It Ctelcograpbk des Mmkn hapUim, a» piiiii éi Lmvm. 
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y^. _ Paix exécutée au XVf* sikh, et ayant appartenu au roi Htari ///, 

qui l'a dùnnét à i 'duul dû l'orUn du Saint Esprit. 

AfienlMcléaaUlé. 

Haateur, avec If Cîirist, 0.^70. 
HameuT da dirist, 0,070. 
LoogMcar 4» l^aMUcatni, 0, 1 60. 

Ce petit monument, «icadnmt tme peinture religieuse dont le 
sujêi est le Calvaire, ei orné dans toutes ses parties d'images 
Siiintes, est l'une des formes acceptées par la liturgie pour l'objet 
destiné à recevoir le baiser symbolique des chrétiens ; sa disposition 
générale est celle d'un tabernacle, et l'assimilation n'a pas été sans 
intention, car le corps du Christ expirant sur la croix occupe, dans 
k tableau qui est présenté aux baiters des fidèles, la mène position 
que dans le tabernacle l'hostie oonsaaée, lonqu'eUc j est placée 
éunit renfieniiée dau le ciboire. 

Cette paix en d'argent doré, de travail italien, eiéculle an 
XVI* dide ; lesomementt dielli» Ici figures de ronde bone qui ta 
décorent, particulièienieat la tutneite da Chiiit qui aurmonte le 
fitonton , et les dem petin angca nnuident çfà aont mm lor dei 
voûtet et posés au droit des pilastrsi^ sont empieinls du caractère 
particulier A la scolpnire vénitienne. 

Ellefiit destinée par le roi Henri II! à l'usage de la cbapeUe du 
Saint-Esprit, et les armes du prince, entourées du collier de Tordre, 
ont été rapportées sur le bouton qui, placé derrière la paix et en sa 
partie centraîc, scm a la tenir :jvcc b main [)our être présciUtc en 
avant. Ce soni des grenalî qui, UjUcs en fatelies et réunis en petits 
groupes, sont posés, en alternance avec des peintures sous cristal, 
sur l'entablement et sur le cadre semi-circulaire qui entoure le ta- 
bleau du Calvaire, ils simulent des fleurettes à cinq pétales. 

Le s pciiuures émaillées répandues sur les deux faces du petit 
monument sont de natures diveties : la destination du tableau 
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principal, qui doil recevoir le contact des lèvres, a inspiré à l'artiste 
qui l'a exécuté l'idée parfaitement juste et raisonnée, ayant pris 
une plaque de cristal de roche, de n'appliquer sa peinture qu'en 
dessous, ce qui l'a conduit à employer quelques-uns des procédés 
constituant ce que depuis on a nommé des fixés. Il a d'abord tracé 
les traits qui forment les contours, posé les teintes qui modèlent et 
les rehauts d'or ou d'argent qui dessinent les plis et accusent les 
lumières; ce n'est qu'après ce premier travail qu'il a étendu les 
couleurs qui massent les chairs et les étoffes, celles aussi qui enlumi- 
nent les terrains et le ciel, en les ménageant de foçon à laisser jouer 
la coloration et l'éclat des paillons, lesquels reposent, comme toute 
la peinture, sur un fond d'argent. . 

Ce tableau du Calvaire, dont l'exécution procède à la fois du fixé, 
de la peinture et de Témail, est donc un type rare et une exception 
comme émaillerie sous cristal. Les autres peinliires prodiguées sur 
toutes les parties du petit monument (le fronton excepté), et qui 
ont à peu près la même apparence que le tableau du Calvaire, ne 
sont pas absolument exécutées de même : ce sont des peintures sur 
argent et paillons, rehaussées d'or, recouvertes d*nne plaque de 
cristal. Telles sont : la pieta, les têtes de prophètes, de docteurs, les 
figures d'évangélistes, d apôtres, représentés à mi-corps ou en leur 
entier, qui sont distribuées iur la base, sur l'entablement, autour du 
tableau principal, ou superposées sur les pilastres. 

Véritables émaux et émaux italiens, sur argent, sont ceux que 
l'on voit au fronton, dont les sujets sont Dieu le Père el l' Esprit- 
Saint, la Vierge Marie, l'ange Gabriel, 

• De même nature sont ceux qui décorent le très-élégant revers de 
la paix : disposés avec goût dans un système d'encadremwt qui les 
détache d'un fond doré , sur lequel courent des rinceaux gtwrH 
en creux et émailiés. Sur la base sont représentées la Nativité et 
l'Adoration des Mages. Les deux figures placées debout qui occupent 
les cadres allongés de l'un et de l'autre côté du bouton sont TEspé- 
nmce et la Charité. Les quatre têtes d'anges représentent les 
puissances et les dominations. Au oenti« du fronton est peint saint , 
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Georges, patron des cavaliers, combaitanl le dragon ; et c'est le 
même saint que l'on voit au-dessous subissant le supplke du feu, 
et plus bas soiunU aux tortures de la roue. 

Cette paix, avnnt d'être consacrée à l'autel Ji: s,ii;,i-Espnt, a 
donc dû être destinée à une chapelle de Saint-Gtorge, qui fut le 
patron de plusieurs ordres militaires, en Autriche, à Gênes, en 
Aragon. 

80. — > C«/tf« ayant appartenu au roi Henri IH^ quiCa doaaé à t autel 

éi tordre ét Smi-E^. 

m 

Mimeiiro,)!». 

La coupe est de cristal de roche ; la monture, comprenant le pied 
et le couvercle, est d'argent doré ciselé. 

La petite figure debout, portant une croix, que l'oii voit au fiilte 
du converde, re p r ésente la Religion; les six camées, gisvés sur 
agate-onyx, qui plus bas sont disposés alternant avec des grenats 
tahlés en cabodions, sont des têtes d'anges. Les quatre camées sur 
coquilles placés dans le soubassement du calice n'ont pas de 
signiBcation religieuse; l'un est une tête de femme imitant une 
«itique, les trois autres sont des bustes dlionuaes vêtus à la romaine; 
et deux d'entre eux ont sur bi télé des famkrs. 

Ce sont, comme les tètci d'anges, des cassées de la seconde 
moitié du XVI* siède, et du même temps ett le travail d'orftvrerie, 
dedsdure et d'éauil qd oonsiîtoe la oMuture du caKoe. 

LorK)u*on lève le couverdCi on trouve sur la plaque intérieure 
une cornaline, de forme ovale, gravée en imaille, repréicmant hi 
Vierge Marie qui porte l'En&at Jésus. Le travail est du même 
temps que celui des camées. 
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8 1 et 82* — Deux fimbeavx ayant appartum m m Htnri /// p 
4pà Ut â domù à l'mttil d$ tordri 4a SMUBsprit. 

Hauteur o,|20. — Largeur du pied o,i6o. 

Ili'ioiit de cristal de roche, et les momuies soift d'aigent doié; 
ils ont été £nts pour accompagner sur l'autel le calice décrit sens le 
m 8o. Le tnnraU est du mène tenpe, et les pendeloques de perles 
fines et de grenats qui oraent les deux flambeaux» conmie le calice^ 

sont assez caractéristiques pour les rattacher l'un à l'autre. 

Henri 111, en les Uonnanià i'autel du S:uni-Esprit, a fait appliquer 
sur le pied la petite plaque portant ses armes, qui sont mi-paitie de 
France ei de Pologne-Lithuanie, 

85. — Craix dt ehâpetU ayant appartenu au roi Henri Hl,' 
fai Pa domii à tautd àt tordre du SaimS^rit. 

Hauieut 0,2} j. — Largeur du pied 0,160. 

Les branches sont de cristal de roche; les montures et le pîed 
sont d^urgent dselé et doré. Le Christ, en ronde-botse, attaché sur 
la croix de cristal de roche, est également d'argent doié. Le pied 

est porté par six lions ciselés en ronde-bosse ; snr la partie anté- 
rieure, les armes mi-partie de France et de Pologne-Lithuanie, sur- 

moniées Je Ja couronne royale, sont gravées dans un médaillon 
ovale, ei à la place correspondante par derrière I on voit un petit 
émail translucide, sur fond doré, représentant la Vierge agenouillée 
qui prie sur le corps de son divin 61s. 

84 et 85. » Daot kurans dmahs par Uroi Henri lU à taaUt 
de Pordre du Saint'Espnt» 

Hauteur 1,170. — Diamètre 0,060. 

filles sont de cristal de roche; les montures sont d'argent doré, 
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ciwiéct, ornées sur le couvercle, sur le col et sur le pied, d'un 
6DaiI tra ml i i cide, L'tme a poor attache une tftte de daopina. 

86. — Bénitier portatif, donné par le roi Henri lU a l auUl 
de l ordre du Saint-Esprit, 

nU Ê Êm ùtttù» — lÀ t mHif o,M». 

Le corps da béaWer ctt taSlé dan me agate d'AKemigiie. Lei 

montures et Pante sont d'argent doré et trèt-ornées de ciselures. 
L'aspersoir, de forme hexagone, surchargé d'arabesques, est terminé 

par un manche d'agate. 

87. — VâM pm p9rtur Jet kotàis, éumé pmU ni Htm III 
à k eluftUe dt Tordn da SàahBipril, 

HaMMtf o^ajo. — DitBètit o^iiq. 

Il est de cristal de roche, dodécagone ; le couvercle , d'argent 
doré, est terminé par une boule de criatai de roche* La flMMttBreqoî 
encadre la base est d'argent doré. 

Ce vaie, placé dasi let Budm à*m évéqoe qui distribue aux 
chevaUeitdn Saim-Eiprit la aainie ooanuiiion, le voit sur l'on des 
qnaipe bat-ieBeb décofint la nnsae de l'ordre et te pr éte u n t la 
fhfl|rfllf dei AogiMtiiii* 

88 et 89. — Coupes pour porter les hosties, données par le roi Hem lll 
à k ckapeUt di tordre du Séint-E^it. 

Hiuma^ avec le couvercle, 0,345. — Diamètre, 0,155. 

Elles sont d'argent doré ; les armes du roi, mi-partie de France et 
de Pologne-!. ithuanie, surmontées de la couronne royale et eiuouréea 
du grand coilier de l'ordre, sont gravées sur la coupe et sur le cou • 
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vefde, que teimineM den aimem autoor dciqueb l'eimide un 
lapent* 

Cet ooBpet te ▼oient dant let naint detoflknnttqoicBstribaeRt 
la coDUBunlon aai dievalicn dn Saint*Bsprit, reprétemét tor le 
bat-relief d'argent doré et dtelé décelant \*m det qaatre pant de 

)a masse de l'ordre. 



50 ft qi. — Deux flairons ou burfttes, peur le vin et reau consacrés^ 
donnés par U roi Henri ill à ia chapttU de l'ordrt du, Smat-E^rit, 

Hatttcw 0,240. — Largeur 0,2)0. 

Ht ont d'argent doré. Sur le couvercle tontgiivdet let armet du 
rai, mi-partie de Prâtut et de PdagM-tMaaiik^ tunDontéet de la 
couronne royale et entouréet du grand collier de Perdra* 

Un Hacon temUable, placé dant let maint d'un évêque attittant 
le piétra qui donne la conununion an roi, grand cbef de l'of&e, le 
four de la fête de la Pentec6ie, te voit tur le bat-relief d'argent doié 
et ciselé décorant l'un det quatre pant de la masse. 



92. — Bouteille pour le vm consacré^ donnée par U roi Hmi III 
à U eluptUi iê Vardn du SaùOSsprit, 

Hauteur 0,30}. — Largeur e,i9«. 

Elle ett d'argent doré ; le bouchon se ferme à vit. La forme est 
celle qui avait, par tradition, été conservée dans les armoiries du 
grand bouichlei Ue France. Les armes du roi, mi-panie de France 
et de Pologne -Lithuamij surmontées de la couronne royale et entou- 
rées du grand collier de l'ordre, sont gravées sur les deux €6ié$ de 
ia bouteille. 



i6S A»»BllftlGIt. 

Elle se \ oii dans les main? d'un jeune clerc marchant à la suiie 
du prêtre qui distribue la sainte comniui^ion .lux chevaliers du Saint- 
Esprit, représenté sur ie bjs relief d'argent dofé fit ciseié d^wnn 

l'un des quatre pans de ia masse de l'ordre. 

93 €1^4- — PUis pour les offrandes, donnés par le rùHmri III 
à la chaptlU dt l'ordre du Saint-Esprit, 

OitBilic o,4}8. 

Its sont d'aigent doié. An centre sont gravées les armes do ni, 
ni-piitie de Frmiu et deMfiif-LitteMtrp tomoatéct de k coo- 
rooM njtk et e rtottiée i dagyiad collier de l'oidre. 

Un plat tenUable, poRé, en même temps que la bouteille da vin 
eomacré, par le jenne derc narcbant à b suite do prêtre qiu* dis- 
ttibiie la communioR aux cbevaliels du Saint-Esprit, se voh sur le 
bas-idîef d*argent doré et dselé qui décore l'm des quatre pans de 
la niasse de Tordre* 



9J. — EsKeaair donné par le roi Henri UI à k chapdic de l'ordre du 

Saint-Esprit, 

Hauteur 0,250. — Largeur q,i 10. 

Il est d'ai^sent doré. La forme est celle d'un petit monoment cir- 
culaire surmonté d'une coupole, et dont l'enublement repose sur 
sâ cslonnri d'ordre iomqoe composé. 

Les scBsesdurai» n»fortie de FrâMce^dsP^offu-LUmâiik, avec 
kcmnonne royal» et le gmid collier do Satnt-Bsprit» aont gravées 
dansunécnssoaquiestaiipUqiiéSBrPandes oompanimems I jour 
nacomnt les cniiuHioionnenwnis. L cncensoir ust shui œ ks 
fl i rfnri- 
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96. — NaveUe pour 1*muiu* 

Hêuteu OtOji. — Uœgueur 0,170. 

Elle est d'argent doré. 

Les armes de France sont gravées sur le couvercle. 
La sfMitule pour prendre i'encens est attachée iatérieoKaMDt à la 
oavftM par me chaloene* 
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COLLECTION DES PORTRAITS 

DES CHEVALIERS» COMMANDEURS ET OFFICIERS 

VORDRE DU SAINT-ESPRIT 



Cette colleciion fut composée conformément à une décision du 
chapiue de l'ordre du 2 février 1756, dans lequel fut acceptée 
l'offre faite par les Grands-Augustins de Paris de quatre salles de leur 
couvent pour y meure les portraits et le dépôt des papiers et 
archives des ordres du roi, moyennaal une rétribution de loo livres. 
Une assemblée des commissaires, du 7 juin 1758, décida que le 
secrétaire écrirait aux familles pour faire placer le portrait des 
morts dans les salles ; et si elles refusaient, on placerait un portrait 
quelconque qui ne serait désigné que par le nom et les armes do 
lepiiiCDté ; pour les vivants, on retiendrait leur tiaitei— nt ioiqii^ 
ce <iu11s eussent satisfait à cette décision. 

« L'ofdie du SL-£sprit, dit MilUn {AntiqtûUs nationaUs, tome III, 
V m, page 77), avait fait décorer, peindre et sculpter dcnsallet 
de ce nonaitère (des Grandt-Anguttias) où il teaaitiet léanoit* 
OnyToit les portiaiti cnboney lei éeusseoi et les priacipalei 
qnalificalMii» detooslescaidnaiit, pfélaii» con^^ 
len leçnt dans cet oïdie depipt soaMdiateneittiiim'àcejenr. 
La décemion de ces salles, fiute en 17)), est due aux soins rémiis 
de l'abbé de Poaiponne, coounandeur et chancclîer det «diet dn 
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rot, et du marqub de BreteuU, ooounandeur, prévôt et maître des 
t âxém o m ts des mêmes ordres et secrétaire d'£tat. Un religieiii da 
coovm étak chargé de inie Tok, à des Wtnti indiquées, . 
WBL cuiicuz i n^omdliiii ellet terrent in ptycnent des lentes» ft It 
itoene de Is coatribadnn et à d'sntiei nsagei nifles. » 

Le couvent des Ctmds-Atignitbis fnt démdt à It suite de h 
nevouRMUi eiii opuection oi^iefiee* Fiusienii ne œi ponnuit qn 
eat pu ttieco ni enr éi ont été tnnspoités dans les iiifes dumuiée 
dt VcnaiBesO}. « llssom, » dit iT. B. Soulié, auteur de k trts- 
lOMrqwible notice de ce musée^ «iccoaniiataUcs à leur dioMamm 
unifcrine, am tnaoïrics peintes dans lehaut dutaUean, ans inscrq»* 
tiens en lettiei blandies placées dans le bti, cl à leur exécution 
plus que médiocre. » 

Salls iji, 

^21,2. Lou:s Du Bois^ seigneur des Arpentis, nuitre de Ij parde- 
robe du roi, gouv^^mcur de Touraine, ciievaiier de^ ordres du roi 
le II décembre i ^8^. 

D'or à l'écusson de gueules posé en cœur accompagné d'un orle 
de coquilles de sable. 

Salli t$4. 

134$. naééiBimpi, m^nti, chanceliar de n»ce, éfècfte 
de Umm, Mé de Flavignj, de Longpoot, de Si.-Piene-le-Vif de 
Sens, prieur de Sourignj et de SieClatherinedttValfdefScolieis, né 
àHibâile stMer 1 506» mort â Paris le 14 novembre 1(8), et en- 
tend dans l'élise du VaMes-fiooliers; re^ commandoir dans la 
i^pwwti o n del'ordin, )t décembre 1578. 

O'orà Cuees bietessées et conne bieteiiécide gneides de 5 pièces 
. dMvpées chacune d'un trtfle d^. 

(i) Noike du Musée impéiUl de yersaiUe»^ 1861, ] yoI. iii-8*. 
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Salli I$5. 

5 J74. Gaston-Jenn-Baptiste de France, duc d'Orléans, de Chartres, 
de Valois et d'Alençon, fils du roi Henri iV, mort à Blois le 2 février 
1660. Il reçut le cordon bleu lors de sa naissance, mais il ne prit 
rang parmi les dignitaires de l'ordre que le 3 1 décembre 1614. 

De France au lambel d'argent de 3 pendants. 

Salle 16}. 

4097. François de Foix Candalij captai de Buch, éyêquc d'Airt, 
mort en février 1794 dans son château de Cadillac, sur la Garonne, 
et enterré dans l'église du couvent des Augustins de Bordeaux; 
commandeur de l'ordre du roi le )i décembre 1^87. — Ëcartelé de 
Foix et de Bétra. 

4099. Jean de Leaumontf seigneur de Puygaillaid, baron de Brou 
et de M oré, capitaine de cinquante faonmes d'armes, chevalier des 
ordres du roi le } 1 décembre t |8o. — D*aznr au fancoii d'argent le 
vol étendu et longé de même. 

4128. Rogff de Saint-tary, it BeStf^de, marquis de Ver- 
aoj, seigneur et baron de Termes, pdr et grand écnyer de Flrance, 
premier gentilhomme du roi, gouverneur de Bourgogne, mort le 
13 juillet 1646; chevalier des ordres du roi le 7 décembre 1 57^.— 
ficartelé 1 de Saint-Lary, au 2 d*or k j pals de gueules, au ^ d'Or- 
bessan, au 4 de Termes, sur le tout d'azur à la cloche d'argent 
balaiilce de sdhit, qui est de Bellegarde. 

41 j2. Henri d'Albret, premier du nom, harun de Miossans^ comte 

de Marennes, grand scnécha! de Béam. chevalier des ordres du 

roi le 7 janvier 1^9$. "-Êcartdéj i contre écarteié de France et 

ts 
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d'Albret, an a d'AigaUloD, an } de BoortNm, an 4 écartdé de Fois 
et de Béain. 

41 ) JeaB-Fimçoii de Fandoiti dit d'Aveitoo, aeignenr de Se* 
rilliCy cornu iâ BiSn, gourenieiir de Han, de Parii, de Calaiiti et 
defNiis, de la petsomie de Henri de 6oufb(ni»pri]ioe de Coodé^ pf^ 
fliier prince dn taog ; chevalier des Mdnida ni le a janvier 1599. 

Ëcartdé» let 4de guenki à trait imneUei d'argent, qui citAver- 
ton; an a et ) d'aznr à la crois d*or, qui eat Fandoafj pairi d'argent 
an lion de gnenlet. 

41 76. Henri de Nogaret de la Valette et de Foix, duc de Caudale, 
pair de France, mort en iiurs 1 6;59; chevaacr des ord;c.^ du roi le 
14 mars 16?^. — Fxartelé : contre - écartclé de Castille et de 
Léon; 2 contre cartelé de Navarre et d'Aragon Sicile; au 5 contre- 
écarteié de France et d'Albret; au 4 parti d'Êvreux contre-parti 
de Nogaret et de l'IIe-Jourdain, au chef de gueules à croix 
potencée d'argent, et sur le tout écaridé 1 et 4 de Foix, z et $ 
defiéaro. 

4177. Bernard de Nogaret de la Valette et de Foix, dac de Iâ 
Valette et d'Êpernon, colonel général de l'inàuiterie irançaiae, mort en 
1661, chevalier des ordres du roi le 14 mai i6||. — ficattdé, 
I oontre-écattelé de CattOle et de Léon parti d'Anigon;aaa parti de 
Navarre et d^Angon Sicile; an | parti de Saxe et d'or plein, qui 
eit Bordeaux*P«iy<-Piulni; au 4 paili au 1 contre-écaxtelé 1 et 4 
d'asor â la fnce d'or occostéede } tltei de lions de floème, qui est 
PoU en Angleterre; a et ) d'aaor h la bande d'argent chargée de ) 
vob de sable, qui est Sofiblk-Candale ; an a parti contre écarteléde 
Foix et de Béam, et sur le tout parti de Nogaret etdeL'lle^ourdain, 
an chef de gueules, à ia croix potencée d'argent. 

4179, Antoine de Roquelaure^ marécha. de I iance, lieutcnani 
général au gouvernement de Guyenne, mort en 1625; chevalier des 
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ordres du roi le 7 janvier 179J. — Écartelé, 1 ei 4de Roquelaure; 2 
et } de BezoUe», sur le tout du Bouzet-Roquépine. 

4182. César^^uguate de Saint-Lary, banm d« Termes^ grand 
écuyer de France, mort au siège de Clérac en 1621 ; cbevatier des 
Ordres du roi le 1 1 décembre 1619.— ficartelé i deSsint-Laiy, 2 de 
Termes, ) d'Oibessan, 4 de Fumel, sur le tout de Bellegiude. 

418 j. Henri de Betuffinmont, mûrftis dâ Snuctj, commandant 
pour le roi au comté de Mftcon, goo^emeur des ville et château 
d'Auzonne» bailli et capitaine de Chftlon^ur-Saône, ambassadeur 
en Espagne en 1617, mort k Lyon en 16221 chevalier des oïdies do 
roi le }i décembre 1619. ^Vairé d^wret de gueules. 

424 César- Phœbus d'Albrct, souverain de Bredeilles , sire de 
Poiii, prince de Mortagne et de Miossans, capitaine dans les gen- 
darmes de la garde, maréchal de France, gouverneur de Guyenne, 
mort le j novembre 1676; chevalier des ordres du roi le 51 dé- 
c > mbre 1661. — Écartelé i et 4 de France, 2 et ) de gueules, qui est 
d'Albret. 

4)0$. Toussaint de Forbin, cardinal de Jansorty évêque-comte 
Beauvais, pair de France, vidame de Gerberoy, abbé de PreuiUj, 
de Savîgny, de Saint-Pierre«de-Corbie, grand aumônier de France, 
mort à Paris le 24 mars 171 } ; commandeur le 29 mai 1689. ~ D'or 
au chevron d'asor à | mufles de lions de sable. 

43o8. GasiOQ-leaii-Bapdsie, éac 4$ Ra^aelâartf gouverneur de 
Guyenne, mort à Pïuis, le t ) mars i683 ; chevalier des ordres du mi 
le Si décembre i66r. — Ëcartelé, i et 4 d'axuri ) rocs d'argent; 
au 2et 3d'argentà a vMhes passantes de gueules aocomées et da- 
rinées d*azur, au chef dVour chargé de trots étoiles d'or qui est de 
Bezolles; sur le tout d'argent au lion d'azur, qui est du Bouzet- 
Roquépine. 
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43 10. Jean Baptiste de Cassagnei, nurquts de Tilladû, capitaine 
liciîtcn.int des cent suisses de la garde du roi, maître de sa garde- 
robe, lieutenant f;én(^r3l de ses années, gouverneur de Cognac et 
des ville et citadelle d'Arras, lieutenant général au gouverne- 
ment d'Artois, mort le 22 août 1692; chevalier des ordres du roi ie 
3 1 déceiDbre t6&8. D'azar à ia brade d'or. 

431$. Charles de Fnnce, duc de Berry, né te p août 1686,01011 
àilailyk4a» 1714; chevalier des ordres du roi le a lévrier 1699. 
De France I la bordwe cocpdée «te faenlei. 

Ltt gateitel do Musée de VcnaiDet iwi femu nt ua titi f^KoA 
iMmbie de portnita de dievalien de l'ordre du Saint-Biimt, mm 
qui n'ont pas Cûl partie de la eoQuâoK dite éil'ordndM SainHùfrk, 
ctparsoite ne rentrent paa dans te cadre qne nons noos aonunes 

proposé. 

Le Musée do Limne possède dent taUeawz retedii k Vctàn d» 
Roi qui sont placés dans les galertes de l'ficole française : l'Institii* 
tion de l'ordre dans Péglise du couvent des Augustins de Paris le 
3i décembre 1576, par Van Loo; l'autre, représentant !e Premier 
chapitre îjm j ;^ar Henri IV dans i cgiue du raûmc couveni, cai dû 
au pinceau de Uctroy. 
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Page 2i ligne 8^ au lieu de diviser pour mieux rlgnery lise? : diviser pour 
régner, 

P. ^ n* XXX II, au lieu àtUEsparre^ lisez : Lesparre. 

P. VI, au lieu de prince de Cellamaref lisez : prince de Cellamare. 

P. XXVIII* promotion, au lieu de nomination du 2 février 1742, lisez: 
'743- 

P. ^ XXXI" promotion, au lieu de faite le i^! janvier 1749, lisez : 1746. 

P. ^ XXXII* promotion, au lieu de nomination du i" janvier 174$, 
lisez : 1746. 

P. ^ XXXIII* promotion, au lieu de nomination du 2 février 1746, lisez : 
janvier 1746. 

P. 60^ no III, à la plâce de né le u septembre 17)6, lisez : 1673. 

P. 6^ XLIII* promotion, au lieu de nomination du 2 février 17^1, lisez 
lîl janvier. 

P. LI* promotion, au lieu de 14 mai 1752, lisez: 17J8. 

P- 22j 3' li?"^» li*" 176;, lisez : 1775. 

P. 105, n* IV, au lieu de nommé le i£ avril 178}, lisez : 1784. 

P. 109, XXI" promotion, au lieu de 1 1 0141' 1788, lisez : 1*' janvier 1788. 

P. note 2", au lieu de Datillet de Villas, lisez : Du Tillet de Villars. 
Note 2", au lieu de isl octobre 1816, lisez : 1818. 

P. 1 n« XI, Vicomte Dambray^ il faut ajoute; : mort le 22 février 1868. 

P. 174, au lieu de Blein de Sainemore, lisez : Blin de Sainmore {Adrien- 



a84 tRRATA. 

Michei-Hjaanthf), ni- S F'aris le i j fcvner 175)1 Censeur royal en 1776, 
mommé historiographe, garde doi Mvhim it tecréliife di grefe det 
Oidret di Roi, par iettrct patcaitt dt a6 mm 1786, coMem- 

teur de la bibliotbèifye de l'Arsenal et 1804, mtcvr de nombreuses 

pièces de poévie , parmi lesquelles on remarque les HirolJcs, 1767; 
VÈpilrc à RLicinc, 1774; la tragédie d'Orphanis, 177?; des traductions de 
psaumes, d'oUes de Sapho, d'Horace, d'idylle» de Bion, de Ge&sner, in- 
térietdait les jonratuda temps, etde noaibitinetpièeeifngitifes. Cm 
signale eaoore ses Sfitm è KoMc, sa dac 4t Bidulictt^ une Histoin 
dtHiusi- v:-r des figures gravées par David, 1798-1799; éloges histo- 
rique de G. L. Fhelippcaux d'Herbaut, archevêque de Bourges, chan- 
celier des Ordres du Roj; des notices sur MM. de Charost, Molé, Jean 
Rotrou; plusieurs tragédies, elc , etc., qui se distinguent toutes par 
•M grande pureté de style, par l'esprit et le Miard. Blii de SaimMre 
WNurvt k a^septenbfe iloy. 

P. i7«.OKdoir4r/oMraprèskii*Vn mi* VIII; 1780» t. LeMumnl» 

wimmh trémma alt^nâ^ ^ qvatriennal du niare d'or en 1780, après 
N. Caroa; noit ctt 1783, avim Itdit de sepprenios des ottcct de 
d'or. 



Digitized by Google 



\ 



DUE DATE 

























































■ 


















1 
■ 






klMA 

1 



i 



Digitized by Google 



A, 
h 

% 

é 

■i 

■I 



i 



If 



Digitized by Google 



